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AMÉLIORATION DE LA QUALITÉ DU SERVICE PUBLIC
Un axe majeur dans l'action
du gouvernement

Walid. B

Les nouvelles mesures prises par le ministère de
l'Intérieur et des Collectivités locales visant à faciliter la
tâche aux citoyens pour le retrait des différents documents
administratifs, traduit, en fait, la volonté du gouvernement
d'œuvrer sans cesse pour concrétiser ses engagements en

ce qui concerne l'amélioration de la qualité des prestations
dans le cadre du service public. Lors du dernier conseil des
ministres, le chef de l'Etat a saisi l'occasion pour donner au
gouvernement des instructions et des directives allant dans
ce sens, tout en insistant sur la nécessité de mettre tous les
moyens nécessaires permettant au citoyen de disposer
d'un service public qui soit à la hauteur de ses aspirations et
de ses attentes. En instruisant les walis, les présidents

d'assemblées populaires de wilaya (APW) et d'assemblées
populaires communales (APC) à consacrer un jour par
semaine à la réception des citoyens pour répondre à leurs
préoccupations, le ministre d'Etat, ministre de l'Intérieur
et des Collectivités locales, Tayeb Belaïz aura prouvé toute
la détermination du gouvernement à mettre en œuvre et à
concrétiser, dans les faits, les engagements pris en matière
d'amélioration des prestations du service public.
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D’    EIL

EL TARF
Une «boîte à idées» pour
booster le développement  

Une «boîte à
idées» a été créée
dans la wilaya
d’El Tarf pour
permettre aux ci-
toyens d’appor-
ter des contribu-
tions à même de
«booster» le dé-
veloppement de
cette région, a in-
diqué, samedi, le
wali, Mohamed Lebka. Cette initiative a pour objectif «d’encou-
rager les habitants de cette wilaya frontalière, simples ci-
toyens ou cadres, a émettre en toute liberté mais et en toute ob-
jectivité des propositions et des points de vues en relation avec
le développement», a souligné le chef de l’exécutif au cours d’un
conseil de wilaya. Cette décision découle de la volonté «d’inci-
ter tout un chacun à s’impliquer davantage dans l’effort de dé-
veloppement local» et de «consolider le rapprochement entre
l’administration et les citoyens», a ajouté M. Lebka. Le même
responsable a averti, s’agissant de ce dernier point, que des sanc-
tions seraient prises à l’encontre de certains responsables lo-
caux accordant peu d’intérêt aux journées d’audience réser-
vées aux citoyens. Le wali d’El Tarf a par ailleurs annoncé,
au cours de cette rencontre avec les directeurs de l’exécu-
tif, la distribution «imminente» de 3.000 aides à l’habitat
rural dans les sept (7) daïras de cette wilaya.

��

ALGÉRIE POSTE
Emission d’un timbre 
à l’effigie du cheikh
Abdelkrim Dali

En commémoration
du centenaire de la nais-
sance du cheikh Abdel-
krim Dali (1914-2004),
Algérie Poste procédera
aujourd’hui à l’émission
d’un timbre-poste à l’ef-
figie du regretté cheikh
Abdelkrim Dali, avec une
valeur fiscale de 15 DA.
Natif de Tlemcen, cheikh
Abdelkrim Dali a été dé-
couvert par le valeureux
cheikh Abdeslam Ben-
sari. Agé à peine de 14
ans, le cheikh maîtrisait
déjà le r’bab, le luth, la
flûte et le violon. Son ap-
port dans la musique al-

gérienne était la concep-
tion d’un nouveau genre
qui assemble entre le
style chernati de Tlem-
cen, son école d’origine,
et la sanaâ d’Alger.  La
vente anticipée de l’émis-
sion philatélique aura
lieu aujourd’hui et de-
main dans les 48 recettes
principales des Postes. 

DU 19 AU 23 NOVEMBRE
12e Salon
international des
travaux publics

Sous le patronage du président de la
République, le ministère des Travaux pu-
blics et la Société algérienne des foires et ex-
positions, organise du 19 au 23 novembre à
la Safex, Pins-Maritimes, Alger, la 12e édi-
tion du Salon international des travaux pu-
blics.  429 participants de 29 pays sont atten-
dus à cette nouvelle édition du SITP placée
sous le slogan «Travaux publics, développe-
ment et modernité».       

DEMAIN À 11H
Le ministre des Transports
invité du Forum de la Radio

Le ministre
des Transports,
le Dr Amar,
sera l’invité du
Forum de la
Radio, demain
lundi 17 novem-
bre de 11h à 13h,
au centre cul-
turel Aïssa Mes-
saoudi, sis au
21, boulevard
des martyrs, Al-
ger. Il sera
question de dé-

battre dans ce nouveau numéro du Forum de la Radio, organisé
par la Chaîne 1 et animé par Redouane Hariati avec la partici-
pation de la Chaîne 2, Chaîne 3, Radio Algérie International, la
Télévision algérienne et l’APS, du programme du gouvernement
dans son volet lié au secteur des transports et des actions réa-
lisées dans le cadre du plan quinquennal.     

RESSOURCES EN EAU
Necib à Bouira 

Le ministre des Ressources
en eau, Hocine Necib, effec-
tuera aujourd’hui une visite de
travail et d’inspection dans la
wilaya de Bouira.

CE MATIN À L’OCO
Présentation des maquettes
de la nouvelle Maison 
des fédérations

Le ministre des Sports, M. Moham-
med Tahmi, présidera ce matin à 10h30
à la salle de conférences du stade du 5-
Juillet (OCO), la cérémonie de présenta-
tion des maquettes de la nouvelle Mai-
son des fédérations et du projet d’exten-
sion de Centre national de 
médecine sportive. 

CE MATIN 
À L’HÔTEL RIADH
3e congrès ordinaire
de l’Uneb

L’Union na-
tionale des en-
trepreneurs du
bâtiment tien-
dra son 3e
congrès ordi-
naire ce matin
à partir de 10h
à l’hôtel Riadh
de Sidi Fredj.

MARDI AU MUSÉE DU MOUDJAHID
Conférence sur le rôle des
médias dans la sauvegarde
de la mémoire nationale

Le musée national du Moudjahid, en collaboration avec
la bibliothèque nationale d’El Hamma, organise mardi 18
novembre une conférence historique qui portera sur le rôle
de la presse dans la sauvegarde de la mémoire nationale.
La rencontre par des personnalités historiques et des pro-
fesseurs universitaires. 

DROITS DE L’ENFANT
Célébration le 20 novembre
du 25e anniversaire de la
convention 

A l’occasion de la
célébration du 25e
anniversaire de la
Convention interna-
tionale des droits de
l’enfant,  la prési-
dente de l'associa-
tion «Enfant inno-
cent»,  Wahiba Ta-

mer, animera une conférence samedi 22 novembre à 10h au
centre culturel Aïssa Messaoudi.   

SEAAL
Suspension 
de l'alimentation en eau
potable dans 4
communes d'Alger 

L'alimentation en eau potable sera suspendue
dans quatre communes d'Alger à partir de ce soir
18h à demain lundi à 2h, indique la Société des eaux
et de l'assainissement d'Alger (SEAAL) dans un com-
muniqué. Cette suspension touchera les com-
munes d'El Madania, Alger Centre (en partie),
Sidi M'Hamed (en partie) et la commune d'El
Mouradia (en partie). Les travaux concernent
l'installation d'une vanne sur une canalisation
principale de production, dans le cadre de la mise
en service d'un nouveau complexe hydraulique, en
vue d'améliorer la desserte en eau des clients de la
SEAAL, précise la même source. SEAAL assure que
la situation se rétablira progressivement dès la fin
des travaux, soulignant qu'un dispositif de citernage
sera mis en place afin d'alimenter en priorité les
établissements publics et hospitaliers.



3Dimanche 16 Novembre 2014 DK NEWSACTUALITÉ
AMÉLIORATION DE LA QUALITÉ DU SERVICE PUBLIC
Un axe majeur dans l'action
du gouvernement

Walid. B

Les nouvelles mesures prises
par le ministère de l'Intérieur et des
Collectivités locales visant à facili-
ter la tâche aux citoyens pour le re-
trait des différents documents
administratifs, traduit, en fait, la
volonté du gouvernement d'œuvrer
sans cesse pour concrétiser ses en-
gagements en ce qui concerne
l'amélioration de la qualité des
prestations dans le cadre du service
public.

Lors du dernier conseil des mi-
nistres, le chef de l'Etat a saisi l'oc-
casion pour donner au
gouvernement des instructions et
des directives allant dans ce sens,
tout en insistant sur la nécessité de
mettre tous les moyens nécessaires
permettant au citoyen de disposer
d'un service public qui soit à la hau-
teur de ses aspirations et de ses at-
tentes.

En instruisant les walis, les pré-
sidents d'assemblées populaires de
wilaya (APW) et d'assemblées popu-
laire communales(APC) à consa-
crer un jour par semaine à la
réception des citoyens pour répon-
dre à leurs préoccupations, le mi-
nistre d'Etat, ministre de l'Intérieur
et des collectivités locales, Tayeb
Belaïz aura prouvé toute la déter-
mination du gouvernement à met-
tre en œuvre et à concrétiser, dans
les faits, les engagements pris en
matière d'amélioration des presta-
tions du service public.

En vertu de ces nouvelles orien-
tations, les responsables au niveau
local sont tenus désormais à consa-
crer un jour par semaine à la récep-
tion des citoyens pour écouter leurs
doléances et répondre à leurs
préoccupations. Il faut dire, à ce
propos, que la modernisation de

l'administration et l'amélioration
de la qualité du service public figu-
rent en priorité dans le plan d'ac-
tion du gouvernement portant
mise en œuvre du programme du
Président de la République, M. Ab-
delaziz Bouteflika, pour les cinq
prochaines années.

Il s'agit de traduire dans la réa-
lité les instructions données en ce
sens par le chef de l'Etat qui avait
fait de la prise en charge des préoc-
cupations des citoyens et de l'amé-
lioration de leur cadre de vie l'une
de ses soucis majeurs.

C'est dans ce sens, et en applica-
tion aux orientations données par
le Président de la République que
le ministre d'Etat, ministre de l'In-
térieur et des collectivités locales,
Tayeb Belaïz, a décidé de mettre le
cap sur le suivi du développement
local à travers l'initiation de réu-
nions périodiques avec les walis
pour évaluer la situation de déve-
loppement dans chaque wilaya et
s'enquérir de la prise en charge ef-
fective des problèmes et des at-
tentes des populations.

Cette initiative, première du
genre dans les annales de l'action
du gouvernement, s'apparente
comme un véritable coup de fouet
au développement local. Elle devra
permettre un meilleur suivi et une
évaluation précise et globale de
toutes les réalisations et les projets
concrétisés dans ce sens, tout
comme elle contribuera à lever
toutes les entraves bureaucratiques
qui freinent la concrétisation des
projets d'investissement créateurs
de richesse et générateurs d'em-
ploi.

Cela a amené le ministre de l'In-
térieur à relever que le développe-
ment local sera l'axe principal dans
l'agenda de son département après
l'achèvement de l'opération de mo-

dernisation de l'administration.
Les efforts seront axés ainsi sur

la relance du développement local
à travers l'activation du rôle des
communes et l'amélioration de
leurs performances.

A ce propos, une étude minu-
tieuse des services du département
ministériel de l'Intérieur a démon-
tré que de nombreux problèmes
que rencontrent les citoyens ont un
lien avec la commune et que des
protestations sont dues à des « pro-
blèmes banals».

D'autre part, M. Tayeb Belaiz a
annoncé que des documents sous
forme de circulaire comportant des
propositions concernant les méca-
nismes d'application de la démo-
cratie participative seront transmis
ce mois aux collectivités locales et
des conférences locales et régio-
nales seront organisées, avant la
tenue d'une conférence nationale,
pour débattre et enrichir ces docu-
ments par les membres des assem-
blées populaires communales et les
représentants de l'administration
publique.

Le ministre a avancé quelques
idées proposées dans cette circu-
laire dont celles visant une ouver-
ture sur le citoyen l'informant
périodiquement des différents pro-
jets et questions locales et autres
ayant trait à l'organisation de
séances de débats élargies aux élus
et aux citoyens.

Ces préoccupations, faut-il le
souligner, figurent en pole position
dans la nouvelle stratégie prônée
par le gouvernement Sellal, plus
que jamais déterminé à mener une
lutte sans merci contre toutes les
formes qui entravent l'investisse-
ment productif et le développe-
ment dans tous les domaines et
secteurs, en premier lieu la bu-
reaucratie.

La stabilité 
du pays est 
sacrée

Kamel Cherif 

Décidément, les forces du mal ne ratent pas la
moindre occasion pour tenter de déstabiliser l'Al-
gérie. Les ennemis du pays et du peuple sont dis-
posés à s'allier avec le diable pour semer la zizanie
et la discorde dans un pays où le peuple ne de-
mande qu'à vivre en paix et dans la sérénité tout en
assurant son développement et son essor. Celles-ci
ne s'empêchent pas de se nourrir de rumeurs dan-
gereuses pouvant porter atteinte à la sécurité du
pays et à sa stabilité. Toutefois, la maturité du peu-
ple algérien, son éveil et son amour immense pour
le pays empêchent toujours ces colporteurs de ru-
meurs de sévir. En ce sens, ceux qui fantasment
encore sur l'application de l'article 88 de la Consti-
tution ou la mise en place d'une période de transi-
tion, s'isolent de plus en plus dans la mesure où
leurs démarches ne vont pas dans le sens d'assurer
la stabilité du pays.  Le resserrement des rangs est
plus que jamais nécessaire compte tenu de l'envi-
ronnement dans lequel évolue le pays. Si au-
jourd'hui l'Algérie est demeurée forte et
imperturbable devant les menaces dirigées de l'ex-
térieur, c'est grâce à la stabilité de son front in-
terne. Car la moindre baisse de vigilance pourrait
coûter très cher au pays d'où la nécessité de rester
unis pour l'Algérie dans les moments difficiles.

Il faut rappeler aux amnésiques que la stabilité
du pays reste sacrée. L'Algérie a payé un lourd tri-
but pour recouvrer sa sérénité et permettre aux Al-
gériens de vivre ensemble, dans la paix et
l'harmonie. Or, ces parties qui appellent à un
changement pour le changement, sans être capa-
bles de proposer des alternatives, s'apparentent à
des aventuriers qui veulent mener l'Algérie vers
l'inconnu ou la replonger dans la décennie noire
qu’elle a traversée.

Les Algériens ont douloureusement souffert de
l'instabilité et des périodes de transition. Des pé-
riodes que certaines parties préconisent pour,
soutiennent-elles, opérer des changements en Al-
gérie. Or, le peuple s'est déjà exprimé par les urnes
et le pays a réussi à rebâtir ses institutions afin
d'assurer la paix et la sécurité à un peuple qui s'est
forgé dans la douleur durant les épouvantables an-
nées 1990.

Est-il donc logique de demander aux Algériens
d'aller vers une période de transition, alors que le
pays avance à pas de géant vers l'avant. En témoi-
gnent les efforts du pays de résorber la crise du lo-
gement avec les différentes formules d'aide et de
construction accordées aux citoyens, sans oublier
le développement que connait le pays qui vient se
doter de deux usines de production de véhicules,
Mercedes (militaire) et Renault Symbol. 

La riposte du peuple algérien à ceux qui appel-
lent à une période de transition, a été claire et cin-
glante. Le peuple avait alors chassé ces
aventuriers, leur signifiant son opposition fa-
rouche à tout ce qu'ils avaient avancé pour aller
vers le «changement». 

506 présidents d'APC en formation
dans six wilayas

Une session de formation au profit
de 506 présidents d'Assemblées popu-
laires communales (P/APC) se tiendra
du 16 au 20 au niveau de six wilayas, a
indiqué samedi le ministère de l'Inté-
rieur et des Collectivités locales dans
un communiqué.

Cette session qui sera suivie de deux
autres sessions, se déroulera dans des
centres de formation à Alger, Oran,
Ouargla, Batna, Sétif et Mostaganem, et

sera assurée par des cadres et des ex-
perts praticiens dans l'administration
locale, précise le ministère.

Les trois sessions de formation au
profit des P/APC s'inscrivent dans le
cadre du programme de formation ini-
tié par le ministère de l'Intérieur et des
Collectivités locales au profit des fonc-
tionnaires des collectivités locales et
des élus locaux, lit-on dans le commu-
niqué. Cette opération s'inscrit dans le

cadre de «la mise en œuvre de la straté-
gie du secteur pour la réforme des col-
lectivités locales qui vise notamment la
valorisation du rôle des élus et l'appro-
fondissement de leurs connaissances
sur leurs principales missions et ce
afin de renforcer l'efficacité et l'effi-
cience de la gestion des affaires lo-
cales», a souligné le ministère.

Ces sessions «se focaliseront essen-
tiellement sur l'échange des expé-

riences et des pratiques profession-
nelles entre participants dans les prin-
cipaux axes en relation avec leurs
missions notamment: l'organisation et
le fonctionnement de la commune, les
finances locales, les marchés publics,
le contentieux et la gestion des res-
sources 

APS 
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SESSION ORDINAIRE DU
CONSEIL NATIONAL DU MPA
Le MPA disposé 
à dialoguer avec 
tous les partis 
qui respectent les
institutions de l'Etat 

Le secrétaire général du
Mouvement populaire algé-
rien (MPA), Amara Benyou-
nès, a indiqué samedi à Al-
ger que son parti était dis-
posé à dialoguer avec toutes
les formations politiques
qui respectent les institu-
tions de l'Etat.

«Nous sommes ouverts
à tous les partis politiques
à condition qu'ils respec-
tent les institutions de l'Etat
algérien et l'élection prési-
dentielle d'avril 2014», a af-
firmé M. Benyounès à l'ou-
verture des travaux de la
session ordinaire du
conseil national du MPA.

«On ne peut pas négocier avec une partie qui ne reconnaît
pas l'élection de 2014», a-t-il ajouté.

Concernant l'initiative du parti du Front des forces socia-
listes (FFS), le premier responsable du MPA a précisé qu'une
rencontre avait eu lieu avec les représentants de cette forma-
tion et qu'une autre était prévue après la tenue du conseil na-
tional.

M. Benyounès a fustigé les positions contradictoires de «l'op-
position de Zéralda» qui, a-t-il dit, discréditent les institutions
et des instances élues.

Pour le secrétaire général du MPA, cette opposition qui «n'a
pas de projet pour construire le pays» doit comprendre que
«la prochaine présidentielle interviendra en 2019 et que qui-
conque souhaite présider aux destinées de l'Algérie doit se pré-
parer pour ce rendez-vous».

Par ailleurs, concernant les relations entre l'Algérie et le Ma-
roc, M. Benyounès a souligné que le Maroc «doit respecter le
principe d'autodétermination des peuples», rappelant que «l'Al-
gérie qui n'a aucun problème avec le Maroc soutient la cause
sahraouie».

«Nous demandons au roi Mohamed VI de faire la part des
choses et de ne pas faire de l'Algérie le principal problème du
Maroc», a-t-il ajouté.

Le secrétaire général du MPA a estimé que la situation au-
tour de l'Algérie «menace la stabilité», évoquant la situation
en Syrie, en Libye et au Mali.

Le militant du FNA 
doit £uvrer pour la
construction du pays 

Le militant du Front na-
tional algérien (FNA) doit
œuvrer pour la construc-
tion du pays, a insisté, sa-
medi à Tlemcen, le prési-
dent du parti, Mousssa
Touati.

Le militant du FNA «doit
concevoir l'intérêt général
de la nation et du peuple»,
a souligné M. Moussa
Touati lors d’une rencon-
tre régionale regroupant
les responsables des bu-
reaux des wilayas de l’ouest
du pays de sa formation
politique.

Au passage, il s'est dé-
claré insatisfait du travail

des responsables du parti qui, 15 ans après la création du FNA,
«n’ont pas changé d’attitude et ne consentent aucun effort pour
encadrer et attirer les militants, en dépit des  efforts du
conseil national du FNA visant la restructuration du parti à tra-
vers le territoire national»

«Le militantisme ne doit pas servir les personnes mais la
nation et on est obligé de revoir notre ligne de conduite et no-
tre façon de travailler qui reste en deçà des orientations
émanant du congrès du parti et de son conseil national», a-t-
il encore martelé.

M. Moussa Touati a également abordé, dans son interven-
tion, des questions liées à la politique nationale, écono-
mique et sociale et d’autres internationales dont celle concer-
nant les frontières algéro-marocaines.

Le secrétaire général du parti du
Front de libération nationale (FLN),
Amar Saâdani, a mis, ses opposants
au défi de «tenir ne serait-ce qu'une
réunion dans l'une des wilayas du
pays», soulignant qu'aucune des 75
mouhafadate de son parti ne
connaissait le moindre trouble.

«Si c'est un crime que le FLN
exige la séparation des pouvoirs et
l'édification d'un Etat démocratique
ou réclame, en tant que parti majo-
ritaire aux législatives, de pouvoir
former un gouvernement, j'en as-
sume l'entière responsabilité», a
soutenu M. Saâdani.

Après s'être interrogé sur la fina-
lité des atteintes dirigées contre le
parti et ses élus par «ceux qui préten-
dent faire de l'opposition», le premier
responsable de la formation a consi-
déré qu'une telle attitude relevait
d'une «campagne contre le pays,

contre un président élu et contre un
parti ouvert au dialogue».

«L'ère du parti du sommet est ré-
volue. Le FLN appartient désormais
à la base militante à qui le dernier
mot revient», a-t-il martelé.

Concernant la création de nou-
velles mouhafadate, il a expliqué
qu'elle visait l'élargissement de la
base militante du parti pour gagner
davantage d'adhérents notamment
parmi les jeunes.

Il a appelé les responsable des
mouhafadate à la vigilance et à assu-
mer pleinement leur responsabilité
à l'approche du 10e congrès du parti.
M. Saâdani a, par ailleurs, fait savoir
qu'il «intentera une action auprès du
tribunal militaire contre ceux qui
l'accusent d'avoir volé 300 millions
de dollars», soulignant «être prêt à
assumer ses responsabilités à cet
égard».

Les secrétaires de mouhafadate
ont réitéré, dans un communiqué lu
devant la presse au terme de la réu-
nion, leur «plein soutien» aux efforts
de M. Saâdani et à «ses initiatives au-
dacieuses pour maintenir la place du
parti sur la scène politique, notam-
ment la création de nouvelles struc-
tures pour le rapprocher des mili-
tants et des citoyens». Mettant l'ac-
cent sur le principe de respect de la
légitimité constitutionnelle du pré-
sident de la République, les secré-
taires de mouhafadate ont souligné
qu'«il s'agit d'une ligne rouge».

Le communiqué a également sa-
lué le rôle et les efforts de l'Armée na-
tionale populaire (ANP) et des diffé-
rents corps de sécurité dans la pro-
tection du pays et la préservation de
son unité, de sa stabilité et de la sé-
curité des citoyens.

APS

Saâdani met ses opposants au défi 
de tenir une seule réunion dans l'une 
des wilayas du pays

O. Larbi

Amar Saâdani a réuni, hier,
les mouhafadhs au siège

du parti, à Hydra, pour
parler de renforcement de

l’organisation à la base et
de promotion des jeunes

cadres aux postes de
responsabilité.  

En conclusion de la réunion, les
cadres organiques au niveau des
wilayas ont entériné les décisions du
SG du FLN, sa réorganisation de
certaines mouhafadhas et la ligne dé-
veloppée depuis la prise en main de
la direction du parti.

Démocratisation interne ?
Ce sont 70 mouhafadhs au lieu des

56 qui existaient. 
« Ceux qui appellent au maintien

du statu quo  accusent  le secrétaire
général de vouloir «placer» aux com-
mandes du parti dans les wilayas des
militants qui lui seraient acquis.
Comment peut fonctionner un parti
qui a une seule structure dirigeante
dans une wilaya qui a une population
de 2 millions d’habitants ? C’est le cas
de Sétif où des nouvelles forces dy-
namiques agissent dans tous les
secteurs et expriment leur volonté de
contribuer à l’essor du parti du
FLN ; c’est dans ce cadre que la
création de nouvelles mouhafadhas
sont implantées sur tout le territoire
national. Que certains y voient une
démarche de contrôle des échelons
intermédiaires entre la direction
du parti et les militants n’ignorent
pas que les militants des kasmas
du parti, le «parti réel», vivant sont
conscients de la nécessité de renfor-
cer le parti en faisant «émerger de
nouveaux éléments» déclarait un
membre du comité central à l’occa-
sion d’un face-à-face avec d’autres
militants.

Les «crises» du FLN
Saïd Bouhadja est plus précis : «Il

n’y a pas de problème à la base,
chez les militants. Il y a par contre
des contestations de certains dépu-
tés qui n’ont pas été désignés mou-
hafadhs. Or, nous avons décidé de
mettre fin au cumul des mandats.» 

La wilaya de Batna est divisée
désormais en trois mouhafadhas,

naissance des mouhafadhas d’Aflou
et Bousaâda, Oran est confiée à 3
mouhafadhs (à Arzew et Es Sénia) et
celle El Abiodh Sidi Cheikh est nou-
vellement créée, Sétif est découpée
en 2 commissariats du parti, comme
Tizi-Ouzou, Béjaïa (à Akbou), El
Oued, Tébessa, Adrar et Tamanras-
set. Les mécontentements provo-
qués sont mis sur le compte du re-
fus d’accepter le non-cumul des
mandats.

Rachid Assas, membre du BP du
parti du FLN , ex vice-président du
Conseil de la Nation estime que  le
«parti, notre parti, est toujours  en
crise», ce qui signifie qu’il est tou-
jours en mouvement ; confronté
aux problèmes et aux aspirations des
couches sociales, aux tâches fixées
par le programme d’action du Pré-
sident de la République dans tous les
domaines. Ces tâches ne sont pas
simples, elles exigent du parti qu’il
soit présent au plus près des popu-
lations pour les explications et le re-
cueil de leurs doléances. La densité
même  des modes d’intervention fait
partie des enjeux démocratiques :
quelle organisation pour quelle po-
litique ? Ce qui dépasse largement
les « états d’âme » de militants qui
ont un cadre privilégié d’expres-
sion : le comité central et la commis-
sion de préparation du congrès. »

D’aucuns estiment que la réorga-
nisation des mouhafadhs est de na-
ture à influencer le déroulement
du 10e Congrès prévu au premier tri-
mestre de 2015, ce sentiment est
corrigé par ceux qui y voient dans
l’élargissement  à de nouveaux élé-
ments, une preuve du démocra-
tisme du SG.

Amar Saâdani et l’image 
du parti du FLN

Amar Saâdani met en avant et au
crédit du parti du FLN, la décrispa-
tion des relations avec les partis
d’opposition et de gouvernement
comme «l’initiative en direction du
FFS, la réunion d’échanges d’in-
formation avec TAJ, la contribution
efficace du parti du FLN à la cam-
pagne électorale de la présiden-
tielle qui, en retour, ont confirmé aux
dires des interlocuteurs, la position
centrale du parti dans la vie politique
algérienne. »

Le parti du FLN devant rencon-
trer le MSP d’Abdelaziz Mokri «à la
demande de ce leader de l’opposi-
tion, mais elle a été ajournée par ce
même responsable» précise Rachid
Assas. Il laisse entendre que «la
place et le rôle des partis seront cla-
rifiés dans la Constitution nouvelle
et leurs crises internes, si crise, il ya
trouveront leur solution sans éta-
lages intempestif sur la voie pu-
blique».

Le secrétaire général du  FLN,
avait évoqué en ces termes, la tâche
du moment, lors de la réunion du BP
de la semaine dernière : «Le parti
doit être prêt pour affronter  une
nouvelle étape décisive dans la vie
politique nationale et répondre à ses
nouvelles exigences. »La Constitu-
tion serait devenue le principal ob-
jectif du moment. Les questions or-
ganiques sont un préalable pour
renforcer la position du parti du
FLN sur l’échiquier politique natio-
nal. Le soutien exprimé aux activi-
tés d’Amar Saâdani par la motion qui
a conclu les travaux est déjà  un in-
dice de l’évolution du rapport des
forces, à la base en sa faveur.

La motion lue par le mouhafadh
de Tlemcen donne un nouveau souf-
fle au secrétaire général, Amar Saâ-
dani pour un 10e congrès décisif.

LE PARTI DU FLN S’ORGANISE
70 mouhafadhs appuient
Amar Saâdani
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POMME DE TERRE
Un dispositif  
«anti-spéculation»
contre la hausse
des prix 

Un dispositif  «anti-spéculation» a été mis
en place récemment par l'Entreprise pu-
blique des entrepôts frigorifiques de la médi-
terranée (Frigomedit) pour stabiliser les prix
de la pomme de terre et contrecarrer les pra-
tiques spéculatives de certains intermédiaires.

Instauré il y a deux semaines, ce système
consiste à approvisionner des détaillants à par-
tir des entrepôts frigorifiques sans passer
par d'autres intermédiaires», a appris samedi
l'APS auprès du directeur général de la Cen-
trale trading des magasins généraux (Citrad,
filiale de Frigomedit),  Djaafar Chiboub.

Auparavant, les grossistes étaient les seuls
à s'approvisionner auprès de ces entrepôts
pour fournir, à leur tour, la marchandise aux
détaillants.

Le prix de la pomme de terre vendue dans
le cadre de ce dispositif est fixé à 55 DA le ki-
logramme dont une marge de 5 DA revient au
commerçant qui vend directement au consom-
mateurs.

Par ailleurs, M. Chiboub précise que cette
pomme de terre est issue de la récolte de sai-
son de l'été dernier et est triée, lavée et condi-
tionnée dans un emballage divisionnaire d'un
(1) et de deux (2) kg.

En outre, Frigomedit dispose d'une tren-
taine d'entrepôts frigorifiques lesquels appro-
visionnent les commerçants ambulants, l'ob-
jectif étant de toucher le plus grand nombre
de quartiers, selon le même responsable.

Le prix de la pomme de terre a augmenté
sensiblement ces deux derniers mois dépas-
sant parfois les 100 DA/kg.

«Cette hausse n'est pas due seulement au
manque de production en cette période de sou-
dure, mais aussi à des comportements spécu-
latifs exercés par certains intermédiaires», es-
time M. Chiboub.

L'Office national interprofessionnel des
légumes et viandes (ONILEV) a alors donné ins-
truction de déstocker des quantités impor-
tantes de pomme de terre pour enrayer la
hausse des prix qui a dépassé son seuil raison-
nable, souligne le même responsable.

L'opération de destockage se fait dans le ca-
dre du Système de régulation des produits agri-
coles de large consommation (Syrpalac), qui
intervient lors d'un manque ou d'un surplus
de production sur le marché.

Pour le même responsable, ce dispositif a
commencé à donner des résultats comme
est le cas à Aïn Defla.

D'ailleurs, a-t-il observé, les spéculateurs,
qui ont été lésés par ce nouveau dispositif, font
dans la désinformation selon laquelle la
pomme de terre vendue par Frigomedit est im-
portée: «Ce qui n'est pas vrai. Nous n'avons ja-
mais importé de la pomme de terre», soutient-
il. Par ailleurs, le ministère de l'Agriculture a
rassuré qu'il n'y avait point de pénurie de
pomme de terre.

En plus des quantités importantes dés-
tockées ces derniers jours, le responsable de
la communication de ce ministère, Djamel Bar-
chiche, fait savoir que la récolte est en train
d'arriver, au fur et à mesure, de Tiaret, de Sé-
tif et de Mostaganem. 

TIZI-OUZOU
Un terroriste éliminé par les forces de l'ANP 

M. KADI L’A AFFIRMÉ HIER
Les entreprises algériennes
nullement marginalisées
Les entreprises algériennes de
travaux publics sont associées

à de nombreux projets et ne
sont nullement marginalisées

des programmes de ce
secteur, a affirmé, hier à Alger,

le ministre des Travaux
publics, M. Abdelkader Kadi.

Le ministre s'exprimait lors d'une
conférence de presse consacrée la pré-
sentation des objectifs de la 12e édition
du Salon international des travaux pu-
blics qui se tiendra du 19 au 23 novem-
bre à Alger.

A la question d'un journaliste sur les
attributions de plusieurs marchés de tra-
vaux publics aux firmes étrangères, M.
Kadi a répondu que les entreprises na-
tionales, qu'elles soient publiques ou pri-
vées, étaient également parties pre-
nantes de ces réalisations.

Il a, ainsi, cité comme exemple les
projets de construction de douze (12) pé-
nétrantes reliant plusieurs ports à l'au-
toroute Est-Ouest et dont plusieurs ont
été confiés à des entreprises algériennes
publiques et privées.

Il a indiqué, par ailleurs, que le par-
tenariat était l'un des choix pour lequel
l'Algérie a opté en précisant que l'un des
principaux objectifs de la 12e édition
du Salon international des travaux pu-
blics est de stimuler ce genre d'actions
que ce soit entre les entreprises algé-
riennes ou entre ces dernières et leurs
homologues étrangères.

A ce propos, il a précisé que parmi les
429 exposants de ce Salon, 212 sont des
sociétés étrangères représentant 19
pays dont la Chine, les Etats-Unis, l'Ita-
lie, la France et l'Allemagne ainsi que la

Grèce comme invitée d'honneur, tandis
que la participation algérienne comp-
tera 217 sociétés.

Le ministre a précisé que cette ma-
nifestation économique serait aussi
l'occasion pour les sociétés partici-
pantes de s'informer des divers projets
inscrits dans le domaine des travaux pu-
blics (travaux routiers, réalisations por-
tuaires et aéroportuaires...).

Questionné sur les capacités de la
main-d'œuvre nationale et le recours à
des travailleurs étrangers pour la réali-
sation des projets de son secteur,

M. Kadi a indiqué que les entre-
prises étrangères employaient un petit
nombre d'expatriés contre des cen-
taines de cadres et de travailleurs algé-
riens.

Il a aussi précisé que les cadres algé-
riens bénéficiaient de formation à
l'étranger pour mieux maîtriser les
nouvelles techniques relevant du do-
maine des travaux publics.

Le ministre a même fait état de l'exi-
gence faite aux sociétés étrangères pour
l'ouverture de classes de formation à
même d'améliorer les capacités tech-
niques du personnel algérien dans le do-
maine de la réalisation des ouvrages
d'art.

Abordant le projet de l'autoroute
Est-Ouest, le ministre a souligné que le
retard de son parachèvement s'explique
par les «réserves» émises par la partie al-
gérienne sur la qualité des travaux réa-
lisés sur certains tronçons comme c'est
le cas à Constantine lorsque l'Algérie a
résilié le contrat avec la société japonaise
Cojaal pour non respect des délais de
réalisation.

Interrogé sur la réfection de tronçons
d'autoroute détériorés par des glisse-
ments de terrain à Lakhdaria (Bouira),
le ministre a fait savoir que le dossier
était examiné par des bureaux d'études
avant l'intervention des entreprises
pour engager les travaux nécessaires.

JUSTICE
Réexamen par le tribunal criminel d'Alger 
de l'affaire des complices du terroriste
Abdelhamid Abou Zeid

Le procès de dix (10) indi-
vidus dont des membres de la
famille du terroriste Abdelha-
mid Abou Zeid, accusés d'ap-
partenance à un «groupe ter-
roriste international» spé-
cialisé dans l'enlèvement de
touristes étrangers dans le
Sud algérien, sera réexaminé
le 30 décembre prochain par
le tribunal criminel d'Alger.

Cette affaire, selon le rôle
de la seconde session pour
2014 du tribunal criminel
d'Alger, sera réexaminée à
la fin du mois de décembre.
Le tribunal criminel d'Alger
avait prononcé en 2012 des
peines allant de 10 ans de
réclusion à la perpétuité à
l'encontre des accusés dont
Ghadir Mohamed, dit Abdel-
hamid Abou Zeid, abattu en
2013 après les événements
du complexe gazier de Ti-

guentourine. La véritable
identité d'Abdelhamid Abou
Zeid (Ghadir Mohamed) a
été révélée pour la première
fois lors de l'ouverture de ce
procès le 2 janvier 2012 par le
tribunal criminel d'Alger.

Selon l'arrêt de renvoi, le
groupe terroriste dirigé par
Abou Zeid activait entre le dé-
sert algérien et les pays du Sa-
hel, et avait pour objectif

d'enlever des touristes étran-
gers en vue de demander des
rançons. Le dénommé Abou
Zeid a adopté, selon la même
source, «une nouvelle straté-
gie consistant à recruter des
contrebandiers (drogue, car-
burant et armes) activant
dans cette région du sahara
dans le but de les utiliser
dans l'exécution de plans cri-
minels».

Outre le recrutement de
nouveaux éléments pour ren-
forcer le groupe, les mis en
cause fournissaient aux ter-
roristes des denrées alimen-
taires, du carburant et des de-
vises et utilisaient le trafic de
drogue pour financer l'achat
d'armes.

Le même groupe com-
posé de terroristes de di-
verses nationalités organi-
sait de faux barrage dans le
sud pour voler des voitures de
type 4x4 aux citoyens en vue
de les utiliser dans des atten-
tats terroristes, dont l'attaque
armée ayan  visé des élé-
ments de la Gendarmerie
nationale à El Goléa en 2006.
Les mis en cause ont reconnu
durant l'enquête judiciaire
avoir soutenu le groupe ter-
roriste dirigé par Abou Zeid.

APS

Un terroriste a été éliminé vendredi
après-midi et une arme et des muni-
tions ont été récupérées à la suite
d'une embuscade tendue par les forces
de l'Armée nationale populaire (ANP)
à la commune de Béni Douala dans la
wilaya de Tizi-Ouzou, indique un com-
muniqué du ministère de la Défense

nationale. «Dans le cadre de la lutte an-
titerroriste, et suite à une embuscade
tendue près de la commune de Beni
Douala (wilaya de Tizi-Ouzou), un dé-
tachement des forces de l’Armée natio-
nale populaire relevant du secteur
opérationnel de Tizi-ouzou (1re Ré-
gion militaire) a éliminé, aujourd’hui

vendredi 14 novembre 2014 à 15h00, un
terroriste et a récupéré un fusil auto-
matique de type Kalachnikov, deux
chargeurs garnis, une paire de ju-
melles, six téléphones portables et
une bombe artisanale qui a été dé-
truite sur les lieux», précise la même
source.
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LOI DE FINANCES 2015
MAINTIEN DES

ÉQUILIBRES
T.M.A.

La loi de finances et le débat qui
l’entoure sont un moment déci-
sif : la loi de finances est donc un
acte fondamental soumis, après
approbation du Parlement, à la
signature du Président de la
République au début de chaque
exercice fiscal.

Ce qui ressort du texte final est le
maintien de grands équilibres bud-
gétaires dans un contexte de ressen-
timent budgétaire dû à la baisse des
recettes tirées des hydrocarbures. La
loi de finances 2015 ressemble, dans
sa configuration générale, à ses de-
vancières en ce sens que sont main-
tenues les grandes orientations qui
ont toujours fait leur force : investis-
sements publics, politique sociale,
maintien des grands équilibres bud-
gétaires. L’exercice devient de plus
en plus difficile. Chacun le concède
et appelle par-là, à une distribution
plus intelligente des crédits, en évi-
tant ainsi les gaspillages, une façon
plus rationnelle  dans le choix des
projets, le respect des délais de réa-
lisation, soit le coût des projets.

Il s’agit en l’occurrence de mana-
gement et c’est là que les ressources
manquent et que l’investissement
doit porter à l’avenir pour éviter les
surcoûts préjudiciables à la bonne
marche de la machine économique.
Toutes les politiques structurelles
peuvent être imaginées, mais ne

peuvent réussir que celles qui sont
guidées par des équipes managé-
riales de haut niveau. D’où l’impé-
rieuse nécessité de repenser au sys-
tème de formation, d’aller à l’immer-
sion de l’université  dans la vie éco-
nomique et sociale.

Pour l’heure, le gouvernement,
compte tenu  des resserrements
budgétaires nécessités par la dé-
gradation des recettes tirées des hy-
drocarbures est appelé à maintenir
un niveau de développement  en
adéquation avec les besoins grandis-
sants de la population : logement,
emploi, poursuite des projets écono-
miques et sociaux, sont  des centres
d’intérêt essentiels à investir. Les ef-
forts sont conséquents dans ce do-
maine. Mais les besoins demeurent
énormes à satisfaire. La lutte contre
les inégalités, une meilleure répar-
tition spéciale des investissements
propres, à maintenir sur place les po-
pulations, devraient garantir de
meilleures conditions de vie des ci-
toyens. Cet objectif est un objectif es-
sentiel qui guide les décisions poli-
tiques. Le gouvernement ne s’en
écartera pas car c’est le prix de la sta-
bilité et de la paix sociale qui sont des
acquis précieux au jour d’au-
jourd’hui et en ces temps si troublés
dans le voisinage de notre pays. 

Il y a un intérêt particulier à por-
ter aux régions du sud du pays en
matière de développement et dans ce
domaine, les crédits alloués à ces ré-
gions et dans différents domaines
d’activité, sont louables dans le ca-

dre de la loi de finances 2015, notam-
ment dans le secteur agricole et de
projets en faveur de l’emploi des
jeunes. La lutte contre le chômage
des jeunes a pris une nouvelle di-
mension à travers les visites offi-
cielles qui ont consacré le principe
de l’unité dans le traitement des
dossiers et des contentieux propres
aux régions du pays. Il faudra veiller
au maintien de telles pratiques,
seules à permettre à des popula-
tions traumatisées, de retrouver la
paix et la sérénité.

Notons que l’exercice fiscal qui va
démarrer, verra les préparatifs du
prochain plan quinquennal et de
la mise en route de l’imposant dos-
sier de politique industrielle et la re-
structuration des entreprises. Vastes
projets pour préparer l’avenir.

Taux d’inflation moyen pour 2015
: 3 %, croissance économique : 3,4 %
hors hydrocarbures, recettes budgé-
taires 464,6 millions de DA, dé-
penses publiques : 8858,1 millions de
DA, déficit budgétaire 4176,3 millions
de DA, transferts sociaux : 1711,7 mil-
lions de DA. Notons que le déséqui-
libre que présente la loi de finances
est couvert par le Fonds de recettes
des hydrocarbures.

Le Premier ministre,  Abdelmalek
Sellal a noté que la baisse du prix du
pétrole n’affectera pas le plan d’ac-
tion du gouvernement pour les cinq
années à venir, ce qu’il déclaré à l’ou-
verture de la Conférence  nationale
sur le développement économique.

COURS DES MATIÈRES
PREMIÈRES
Semaine en
dents de scie

Les cours des matières premières ont évolué
dans une fourchette étroite dans un marché peu
animé au cours d'une semaine d'échanges écourtée
par la fermeture de plusieurs marchés en raison d'un
jour férié en France, au Canada et aux Etats-Unis.

Les cours du pétrole ont fini la semaine sur une
nette baisse lestés par une série de facteurs baissiers
comme la surabondance d'offre, la faiblesse de la de-
mande et la hausse du dollar. Le baril de Brent de la
mer du Nord pour livraison en janvier, dont c'est le
premier jour d'utilisation comme contrat de réfé-
rence, valait 78,77 dollars sur l'Intercontinental Ex-
change (ICE) de Londres, contre 83,67 dollars une se-
maine plus tôt.

Sur le New York Mercantile Exchange (Nymex), le
baril de "light sweet crude" (WTI) pour livraison en
décembre chutait à 74,92 dollars contre  à 79,05 dol-
lars le vendredi précédent. Les prix du sucre et du café
se sont redressés la semaine dernière, bénéficiant de
perspectives de déficit d'offre sur leur marché, tan-
dis que le cacao souffrait du désintérêt des investis-
seurs spéculatifs. Les prix du sucre ont rebondit, mon-
tant mercredi jusqu'à des plus hauts depuis trois se-
maines, alors que le marché mondial devrait être en
déficit pour la première fois depuis 2010 la saison pro-
chaine. Le marché mondial du sucre sortirait ainsi
d'un long cycle de surabondance d'offre, commencé
en 2010/11.

Ce basculement dans un marché en déficit sera en
partie dû à la baisse de la production au Brésil, où la
sécheresse historique du premier trimestre a affecté
les cultures sucrières. A Londres, la tonne de sucre
blanc pour livraison en mars valait 420,40 dollars,
contre 413,20 dollars le vendredi précédent. A New
York, la livre de sucre brut pour livraison en mars va-
lait 15,99 cents, contre 15,69 cents sept jours aupara-
vant. Les cours du café ont rebondit,  le marché s'in-
quiétant d'un déficit d'offre sur le marché cette sai-
son. L'Organisation internationale du café (ICO) a chif-
fré sa prévision d'un déficit sur le marché mondial
du café en 2014/15" de 800.000 sacs de 60 kilos pour
la saison actuelle, commencée en octobre.

Sur le Liffe de Londres, la tonne de Robusta pour
livraison en janvier valait 2.083 dollars vendredi,
contre 2.010 dollars le vendredi précédent. Sur le ICE
Futures US de New York, la livre d'Arabica pour livrai-
son en mars valait 195,80 cents, contre 183,65 cents
pour le contrat de décembre sept jours auparavant.

Les prix du cacao ont continué de chuter, victimes
de mouvements de ventes de la part d'investisseurs
spéculatifs. A Londres, la tonne de cacao pour livrai-
son en mars valait 1.877 livres sterling, contre 1.905
livres sterling le vendredi précédent. A New York, la
tonne pour livraison en mars valait 2.822 dollars,
contre 2.893 dollars sept jours plus tôt.

Les cours du blé ont bondi à Chicago, soutenus en
grande partie par les températures glaciales qui se
sont abattues sur le centre des Etats-Unis. Le bois-
seau de blé pour livraison en décembre, le contrat le
plus actif en ce moment, s'est établi à 5,6050 dollars
contre 5,1450 dollars en fin de semaine dernière
(+8,94%).

Le boisseau de maïs (environ 25 kg) pour livraison
en décembre, le plus échangé actuellement sur le
marché, a terminé vendredi à 3,8175 dollars contre
3,6750 dollars vendredi dernier (+3,88%). Le boisseau
de soja pour livraison en janvier, le contrat désormais
le plus échangé, a clôturé à 10,2250 dollars contre
10,3675 dollars il y a une semaine (-1,37%). L'or s'est
stabilisé dans une fourchette comprise entre 1.150 et
1.170 dollars l'once, après trois  semaines de dégrin-
golade, une trajectoire également adoptée par l'ar-
gent .

Sur le London Bullion Market, l'once d'or a terminé
à 1.169 dollars vendredi, contre 1.154,50 dollars le ven-
dredi précédent. L'once d'argent a clôturé à 15,35 dol-
lars, contre 15,42 dollars il y a sept jours.

Les métaux de base échangés sur le London Me-
tal Exchange (LME) se sont affaiblis un peu en fin de
semaine après des données chinoises décevantes. Sur
le LME, la tonne de cuivre pour livraison dans trois
mois s'échangeait à 6.616,50 dollars vendredi, contre
6.682 dollars le vendredi précédent, l'aluminium va-
lait 2.016 dollars la tonne, contre 2.069 dollars, le
plomb valait 2.020 dollars la tonne, contre 2.017,50 dol-
lars, l'étain valait 19.830 dollars la tonne, contre
20.076 dollars, le nickel valait 15.392 dollars la tonne,
contre 15.450 dollars et le  zinc valait 2.242,75 dollars
la tonne, contre 2.249 dollars.

APS

Le pétrole termine la semaine en hausse,
après des plus bas depuis 2010

Le prix du brent rebon-
dissait vendredi en fin
d'échanges européens,
après un regain d'opti-
misme sur la demande
suite à la publication des
chiffres de la croissance au
troisième trimestre en zone
euro. En fin de journée, le
baril de Brent de la mer du
Nord pour livraison en jan-
vier, dont c'est le premier
jour d'utilisation comme
contrat de référence, va-
lait 78,77 dollars sur l'Inter-
continental Exchange (ICE)
de Londres, en hausse de
1,28 dollar par rapport à la
clôture de jeudi. Le matin,
le Brent a glissé jusqu'à
76,76 dollars, son plus bas
niveau depuis le 23 sep-
tembre 2010. Sur le New
York Mercantile Exchange
(Nymex), le baril de «light
sweet crude» (WTI) pour li-
vraison en décembre ga-
gnait 71 cents, à 74,92 dol-
lars. Les prix du pétrole
bénéficiaient d'achat à bon
compte et de fermetures
de positions vendeuses,
après une forte dégringo-
lade lors des dernières
séances (les ayant porté à
des plus bas depuis 2010),
signalait un analyste. Les
deux références du pétrole

ont perdu près d'un tiers de
leur valeur depuis leur der-
nier pic mi-juin, lestées
par une série de facteurs
baissiers comme la sur-
abondance d'offre, la fai-
blesse de la demande et la
hausse du dollar.

La pression baissière a
été accentuée ces dernières
semaines par les divisions
affichées entre les pays
membres de l'Organisation
des pays exportateurs de
pétrole (Opep), qui limi-
tent selon les observateurs
la possibilité d'une= baisse
de la production lors de la
prochaine réunion du car-

tel le 27 novembre à Vienne.
«Etant donné la considé-

rable incertitude autour de
la stratégie future de l'Opep,
sa réunion du 27 novembre
est attendue avec un intérêt
grandissant. Les habituels
commentaires faits par les
délégués juste avant la réu-
nion pourraient donner
lieu à d'importantes fluc-
tuations des prix la semaine
prochaine», prévenaient
les économistes.

Vendredi, les cours ont
aussi trouvé du soutien
dans la progression de 0,2%
du produit intérieur brut
(PIB) de la zone euro au

troisième trimestre, une
croissance légèrement
meilleure qu'attendu.

«Beaucoup de gens
poussent sans doute un
soupir de soulagement et se
disent que peut-être, les
perspectives de demande
de brut dans la région ne
sont pas aussi catastro-
phiques qu'anticipé», ex-
pliquait un spécialiste. Les
investisseurs étaient aussi
rassurés par les chiffres
sur les ventes de détail aux
Etats-Unis, qui ont aug-
menté de 0,3% en octobre,
comme s'y attendaient les
analystes. 
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Les cinq pays émergents des
Brics ont affiché hier, en

marge du G20, leur volonté
de renforcer leur coopération
et d'accélérer la mise en place

de leur Banque de
développement, pour une

meilleure représentation au
sein de la gouvernance

financière mondiale.
Brésil, Russie, Inde, Chine et Afrique

du sud s'étaient entendus en juillet
pour créer une Banque de développe-
ment et un Fonds de réserve d'urgence,
érigés en contrepoids à la Banque mon-
diale (BM) et au Fonds monétaire inter-
national (FMI), régulièrement criti-
qués pour leur incapacité à refléter
l'ascension des grandes économies
émergentes.

En marge du sommet des dirigeants
du G20 ce week-end à Brisbane, en
Australie, la présidente brésilienne
Dilma Rousseff et ses partenaires ont ap-
pelé à hâter les préparatifs pour mettre
sur pieds la Banque de développement
des Brics, dotée de 50 milliards de dol-
lars. La création de cette institution
est fondamentale pour "gonfler notre
rôle économique et financier", a indiqué
Mme Rousseff.

"Tout le monde est d'accord pour dire
qu'il faut aller plus vite, pour que la
banque soit établie dès que possible", a
commenté Zhu Guangyao, vice-minis-

tre chinois des Finances. "Chaque pays
doit identifier des projets réalistes né-
cessitant d'être soutenus, afin que la
banque puisse immédiatement com-
mencer ses financements lorsqu'elle
sera lancée".

De son côté, le Premier ministre in-
dien a rappelé "l'objectif d'un lancement
de la banque en 2016". "Notre candidat
pour la présidence de la banque sera
bientôt nommé".

"Il faut que les marchés émergents
soient mieux représentés, que leur voix
se fasse davantage entendre dans les
structures de la gouvernance mon-
diale", a insisté Zhu Guangyao. "Nous
avons une demande très claire, spéci-
fique: nous voulons que la réforme de
la gouvernance du FMI soit ratifiée par

les Etats-Unis dès que possible. Il n'y a
aucune raison pour qu'elle soit encore
retardée", a tonné le vice-ministre chi-
nois. Adoptée en 2010, la refonte du FMI
prévoit un doublement de ses res-
sources permanentes et un rééquili-
brage de sa gouvernance, mais son en-
trée en vigueur est suspendue à l'appro-
bation du Congrès américain, bloquée
par l'opposition républicaine.

Les deux institutions des Brics pour-
raient leur permettre de renforcer la
pression, mais de l'avis des experts,
elles ne seront pas en mesure de détrô-
ner le système mondial actuel: leurs
fonds seront limités, leur expertise in-
certaine, et la dominance probable
exercée par la Chine inquiète, souli-
gnent-ils.

G20
Les Brics prêts à accélérer 
la mise en place de leur Banque 
de développement

Les pays d'Afrique du Nord devraient
miser sur des réformes à même de
promouvoir une croissance résiliente
aux crises, a préconisé la Banque afri-
caine de développement (BAD) dans
une note économique consacrée à cette
région du continent africain.

Dans cette étude intitulée "Promou-
voir une croissance résiliente aux crises
en Afrique du Nord", Cette banque ré-
gionale considère que si ces pays avaient
connu une période de croissance sou-
tenue et stable de 2003 à 2010 en dépit
des deux crises internationales (ali-
mentaire et financière), cette crois-
sance s’est révélée insuffisamment in-
clusive.

"Même si les gouvernements de la ré-
gion ont bien pris des mesures pour ren-
forcer la résilience de leur pays aux
crises, ils n'ont, toutefois, pas pu proté-
ger les petites entreprises ni les ménages
défavorisés", souligne-t-elle.

Ainsi, "au lieu de promouvoir une
croissance qui résiste aux crises exté-
rieures, les politiques gouvernementales
nord-africaines ont produit l’effet quasi-
inverse qui est de provoquer des crises
intérieures qui inhibent la croissance"
ajoute la BAD.

La publication de cette institution dé-
taille certaines mesures adoptées par
certains pays et qui ont été couron-
nées de succès en termes de stabilité re-
trouvée, de croissance et de résilience
avérée aux crises. La capacité d’adapta-
tion renforcée, les vulnérabilités systé-

matiques réduites et le processus de re-
distribution de la croissance intensifiés
sont les déterminants d’une croissance
résiliente aux chocs qui émergent dans
les recommandations formulées par
la BAD aux gouvernements des pays
d’Afrique du Nord.

Pour renforcer cette capacité d’adap-
tation, ces mesures reposent sur des po-
litiques monétaires et budgétaires équi-
librées et la réforme des politiques et
programmes sociaux afin de mieux ci-
bler les ménages les plus démunis, se-
lon cette étude.

Il s'agit aussi de la refonte des sys-
tèmes d’enseignement pour produire
des compétences à plus grande valeur
ajoutée qui répondent davantage aux be-
soins du marché du travail et de garan-

tir des institutions publiques plus inclu-
sives.

Pour réduire la vulnérabilité systé-
matique, poursuit la note, les pays
d'Afrique du Nord devraient diversifier
leurs partenaires commerciaux et finan-
ciers, intensifier les investissements
dans l’agriculture et les énergies renou-
velables et encourager la croissance et
le développement des PME.

Il faudrait aussi éliminer les obsta-
cles juridiques et réglementaires qui en-
travent la croissance du secteur privé
formel et l’emploi, encourager la diver-
sification sectorielle, adopter des poli-
tiques qui favorisent la productivité du
secteur privé et la compétitivité des
entreprises. 

APS

L'UE envisage d'imposer de nouvelles
sanctions contre la Russie

Les ministres européens
des Affaires étrangères envi-
sagent d'imposer de nou-
velles sanctions contre la
Russie face à la situation en
Ukraine, a déclaré hier Her-
man Van Rompuy, président
du Conseil européen (CE) .

Prenant la parole lors du
sommet des dirigeants du
G20 à Brisbane (Australie), M.
Van Rompuy a déclaré que
les dirigeants de l'Union eu-
ropéenne (UE) rencontre-
ront le président américain
Barack Obama lors du som-

met pour discuter de la situa-
tion en Ukraine.

«La Russie doit arrêter
l'afflux d'armes et de troupes
de son territoire en Ukraine
et la Russie doit retirer les
soldats déjà présents,» a in-
diqué M. Van Rompuy aux

journalistes.
Le haut dignitaire euro-

péen a indiqué que les minis-
tres des Affaires étrangères
de l'UE se réuniront lundi
pour réfléchir sur de nou-
velles mesures à prendre
contre la Russie. 

La BAD appelle les pays d'Afrique du Nord à
promouvoir une croissance résiliente aux crises

L'euro termine 
la semaine à
l'équilibre dans 
un marché sans
grande direction

L'euro se stabilisait face au dollar vendredi, dans
un marché sans élan, ballotté entre des indicateurs
encourageants aux Etats-Unis et des inquiétudes sur
la santé de la zone euro.

La monnaie européenne valait 1,2483 dollar ven-
dredi soir, contre 1,2476 dollar jeudi soir. Elle pro-
gressait face à la monnaie nippone, à 145,84 yens
contre 144,42 yens jeudi, comme le dollar, qui
s'échangeait à 116,54 yens contre 115,75 yens.

«L'euro a été globalement à l'équilibre cette se-
maine, les nouvelles en provenance d'Europe n'ont
pas fait de vagues pour la monnaie unique», relevait
un analyste chez Spreadex.

La devise européenne restait sous la pression des
inquiétudes persistantes sur la santé économique de
la zone euro, qui pourraient pousser la Banque
centrale européenne (BCE) à agir de nouveau pour
stimuler la reprise, relevaient les analystes.

De plus, comme le faisait remarquer un analyste
chez CMC Markets, la divergence des politiques
monétaires de la Réserve fédérale américaine (Fed)
et de la BCE implique que l'euro ne peut s'apprécier
que faiblement avant de nouveaux mouvements de
ventes.

Dans un marché dans l'ensemble peu animé de-
puis le début de la semaine en l'absence de grandes
nouvelles économiques, le dollar profitait vendredi
de l'annonce d'une hausse des ventes de détail en oc-
tobre, de 0,3% par rapport à septembre, mois où elles
avaient baissé pour la première fois en sept mois.

Ces chiffres «vont apporter un grand soulagement
aux observateurs après les mauvais chiffres de sep-
tembre», notait Dennis de Jong UFX.com. «Même si
ces chiffres ne sont pas fabuleux, la hausse robuste
a renversé le repli des mois précédents et reflète un
optimisme grandissant au sein de la plus grosse éco-
nomie mondiale», expliquait M. de Jong.

De son côté, la livre britannique baissait face à la
monnaie européenne, à 79,94 pence pour un euro,
comme face au dollar, à 1,5654 dollar. La devise suisse
montait un peu face à l'euro, à 1,2011 franc suisse pour
un euro, comme face au dollar, à 0,9621 franc suisse
pour un dollar. La monnaie chinoise a terminé à
6,1300 yuans pour un dollar, contre 6,1261 yuans la
veille. L'once d'or a fini à 1.169 dollars au fixing du soir,
contre 1.161,75 dollars jeudi. 

Accord de libre-
échange entre
Corée du Sud et
Nouvelle-Zélande

La Corée du Sud et la Nouvelle-Zélande se sont en-
tendues hier sur un accord de libre-échange, en
marge du sommet du G20 en Australie, concluant
ainsi cinq années de négociations, a annoncé le Pre-
mier ministre néozélandais John Key.

Cet accord doit permettre de doper les échanges
bilatéraux entre les deux pays, dont le volume est es-
timé à 4 milliards de dollars néozélandais (2,52 mil-
liards d'euros) pour les 12 mois achevés fin juin.

La Nouvelle-Zélande, sixième partenaire commer-
cial de la Corée du Sud, «se trouvera désormais au
même niveau que les pays ayant déjà des accords de
libre-échange avec la Corée du Sud, comme les
Etats-Unis, le Chili et l'Union européenne (UE)», a
commenté M. Key, invité au sommet du G20, la
Nouvelle-Zélande ne faisant pas partie du groupe des
pays les plus riches du monde.

L'accord conclu entre Séoul et Wellington, qui doit
encore faire l'objet d'une signature formelle, permet-
tra aux exportateurs néozélandais d'obtenir des
droits de douane sensiblement réduits.

La Nouvelle-Zélande exporte notamment vers la
Corée du Sud des cargaisons de bois, des fruits, des
produits laitiers et de l'aluminium, tandis que les Sud-
Coréens l'approvisionnent en biens électroniques,
en automobiles et en mécanique lourde, selon des
statistiques officielles.
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Les différents
programmes de
développement

dont a bénéficié,
ces dix dernières

années, la
commune d’El-

Ouata, dans la
wilaya de Béchar,

ont complètement
«métamorphosé»

cette collectivité
pour passer d’un

simple ksar en
proximité de Oued-

Saoura à une
véritable agglomération urbaine

de 10.000 habitants.

Cette commune, située à 269 km au
sud de Béchar, a connu une dynamique
de développement, dans tous les do-
maines, ayant nécessité, rien que pour
ces deux dernières années, un investis-
sement public de plus de 42 milliards DA
sur les programmes sectoriels de déve-
loppemental, a indiqué le wali de Béchar,
Mohamed Sallamani, lors d’une récente
visite de travail dans cette collectivité li-
mitrophe au grand Erg occidental.

Englobant aussi les ksour de Bouha-
did, El-Ma, Ammas, El-Maffa, Annefid,
Aguedal, El-Bayada et Boukhlouf, cette
commune a grandement bénéficié des ef-
forts déployés en matière de développe-
ment et de promotion des collectivités sa-
hariennes.

Amélioration de l’offre en habitat
L’action des autorités locales pour

l’amélioration de l’offre en matière d’ha-
bitat pour les citoyens de la commune
s’est matérialisée par le lancement et la
réalisation de plusieurs programmes
de logements sociaux et d’habitat rural,
a-t-on constaté.

Un projet de 245 logements sociaux est
en chantier, dont une dizaine destinés au
secteur de l’Education afin de renforcer
l’encadrement pédagogique au niveau de
cette collectivité. Plus de 250 logements
sociaux et 400 autres de type rural, ont
été attribués à travers cette commune, au
titre des efforts d’amélioration des condi-
tions d’habitat, ont rappelé des respon-
sables locaux du secteur du logement.

«Nous constatons une nette amélio-
ration des conditions d’habitat des popu-
lations et surtout une meilleure prise en
charge de leur demande en la matière»,
ont affirmé à l’APS des représentants du
mouvement associatif local.

Une couverture sanitaire au-delà de la
moyenne nationale

En matière de couverture sanitaire, la
commune d’El-Ouata a connu un bond
qualitatif, tant en structures qu’en enca-
drement médical et paramédical, selon
la direction de wilaya du secteur de la
santé et de la population.

Avec une polyclinique mise en service
en 2008, réalisée et équipée pour 100 mil-
lions DA et neuf (9) salles de soins pri-
maires localisées à travers autant de lo-
calités de la commune, El-Ouata a dé-
passé largement la moyenne nationale en
matière d’infrastructures sanitaires de
base, qui est d’une polyclinique pour 

25. 000 habitants et d’une salle de
soins pour 5. 600 âmes, a-t-on expliqué.

Grâce à ces structures sanitaires de
base, la qualité de la prise en charge des
différentes pathologies médicales s’est
améliorée, sachant aussi que l’hôpital 120
lits de Béni-Abbès (commune située à
une cinquantaine de kilomètres au nord
d’El-Ouata) prend en charge l’hospita-
lisation des grands malades, a-t-on
ajouté de même source.

El-Ouata, notamment ses ksour qui
ont souffert de l’isolement au cours des
inondations d’octobre 2008, a aussi bé-
néficié de la réalisation, pour un cout de
300 millions DA, d’un grand ouvrage
d’art sur le lit de l’oued Saoura.

L’ouvrage d’art, long de 260 mètres,
permettra, une fois ouvert à la circulation
au premier trimestre 2015, de mettre
fin aux risques d’isolement des popula-
tions de plusieurs localités, selon les
responsables du secteur des travaux pu-
blics.

Par le passé, les ksour d’Aguedal,
Bouhadid et Ammas souffraient énormé-
ment de l’isolement, à cause des crues de
l’oued, rappellent-ils à ce propos.

Le secteur des travaux publics a aussi
entamé la rénovation du chemin de wi-

laya numéro 15, reliant ces ksour
à la RN-6, et ce, dans le but de leur
désenclavement total et de la mo-
dernisation des réseaux routiers
de la wilaya.

Le gaz naturel arrive aux foyers
Le réseau de distribution du

gaz naturel, en réalisation ac-
tuellement à travers la commune
sur un linéaire de 44 km, pour un
coût de plus 56 millions DA,
constitue l’un des plus impor-
tants acquis pour les 1.804 foyers
qu’ elle compte, appelés à être rac-
cordés au réseau de gaz dès le pre-
mier semestre de 2015, et ce dans
le cadre de la stratégie nationale

de généralisation de l’utilisation du gaz
naturel, selon les responsables locaux de
la société de distribution de l’électri-
cité et du gaz (Sonelgaz).

«Actuellement, nous sommes en
phase d’achèvement du réseau de trans-
port de cette énergie à partir de la comme
de Béni-Abbès, sur une distance de 45 km
et avec un financement de plus de 180
millions DA», ont-ils assuré. Le secteur
de la jeunesse et des sports a bénéficié,
quant à lui, d’une opération portant sur
la réalisation d’un stade communal de
3.200 places, qui sera doté d’une pe-
louse en gazon synthétique de cinquième
génération, pour un cout global de 180
millions DA, selon les responsables de
l’Assemblée populaire communale
(APC), initiatrice du projet.

Pour cette année, cette APC a bénéfi-
cié d’une enveloppe de 111 millions DA
pour la réalisation de plusieurs actions
visant l’amélioration du cadre de vie du
citoyen, au titre du programme commu-
nal de développement (PCD), selon la
même source.

Les atouts économiques de la
commune

Les atouts économiques de cette com-
mune restent incontestablement l’agri-
culture et le tourisme, avec plus de 1.500
hectares de terres mises en valeur, exten-
sibles à plus de 2.000 autres dans les trois
prochaines années, grâce aux soutiens
multiples accordés par l’Etat.

Le lancement des études pour la réa-
lisation d’une zone d’expansion touris-
tique sur plus de 60 ha sera certainement
un facteur de drainage des investisse-
ments publics et privés pour le dévelop-
pement du tourisme dans cette région
qui dispose de potentialités avérées dans
ce domaine, selon des responsables d’as-
sociations locales activant dans la promo-
tion du tourisme et de l’artisanat.

BÉCHAR
Les différents programmes
de développement ont «métamorphosé»
la commune d’El-Ouata

Les travaux de réalisation d’une
nouvelle tour de contrôle aux
normes internationales ont été
lancés au niveau de l’aéroport in-
ternational ‘‘Moufdi Zakaria’’ de
Ghardaïa, a-t-on constaté.

Cette nouvelle structure aéro-
portuaire, dont les travaux ont été
confiés à une entreprise chinoise,
s’inscrit dans le cadre du projet de
développement et de modernisa-
tion de la gestion de l’espace aérien
national, décidé par les pouvoirs
publics pour cinq aérodromes (Al-
ger, Oran, Constantine, Ghardaïa
et Tamanrasset), a indiqué à l’APS
le directeur des transports de la wi-
laya de Ghardaïa, Mohamed Zoua-
tine. La nouvelle tour de contrôle
sera réalisée sur une superficie
de 2.000 m2, en structure mixte
(béton armé et charpente métal-
lique) sur une hauteur de 50 mè-
tres, avec une vigie d’une superfi-

cie de 53 m2, selon la fiche tech-
nique du projet. D’un coût de plus
de trois milliards de dinars, ce
projet qui sera doté d’équipements
de radionavigation les plus mo-
dernes et de balisage de haute in-
tensité, permettant respective-
ment le guidage, des avions au
vol, au décollage et à l’atterrissage
nocturnes, doit répondre aux
normes et recommandations de
l’organisation de l’aviation civile in-
ternationale (OACI) en matière de
sûreté, sécurité et qualité de ser-
vice, a souligné le directeur des
transports de Ghardaïa. Une atten-
tion particulière a été accordée
aux aspects architectural et envi-
ronnemental dans la réalisation de
cette structure, notamment dans
sa conception architecturale nova-
trice, ses aménagements exté-
rieurs, la voirie et les espaces verts,
a-t-il ajouté. Ce genre de structures

est à même de contribuer au déve-
loppement et à la qualité des aéro-
ports, dont celui de Ghardaïa ap-
pelé devenir un hub régional et à
accueillir des appareils de gros
tonnage, nécessitant des struc-
tures modernes en matière de sé-
curité de la navigation aérienne, a
souligné la même source. 

La nouvelle tour, dont la ré-
ception est prévue pour la fin mars
2016, permettra d’améliorer les
conditions de travail des aiguilleurs
du ciel et traduit la volonté de do-
ter Ghardaïa, réputée pour ses po-
tentialités économiques, de
moyens lui permettant de dévelop-
per un trafic international, no-
tamment avec les pays émetteurs
de touristes, selon les responsables
locaux de l’Etablissement national
de la navigation aérienne (ENNA).

Prés de 5.000 voyageurs ont
transité par l’aéroport Moufdi-Za-

karia de Ghardaïa sur 243 mouve-
ments de vol durant l’année écou-
lée 2013, d’après un bilan de la di-
rection locale des transports, qui

fait aussi état du frêt de 30.750
tonnes de marchandises à partir de
cet aéroport. 

APS

TRANSPORT - AVIATION
Lancement des travaux d’une nouvelle tour
de contrôle de l’aéroport international de Ghardaïa

SÉTIF
Comment prévenir
et contrecarrer
le virus Ebola

Azzedine Tiouri.

L'hôpital spécialisé de Ras El Ma, situé à
une dizaine de km du chef-lieu de wilaya
Sétif a abrité, hier, une journée d'étude de
formation sur les maladies des temps mo-
dernes et les moyens de lutter contre celle
Ebola et Corona en Algérie. Organisée par
la direction de la Santé et de la population
de la wilaya de Sétif, en collaboration avec
le centre hospitalo-universitaire Abdenour
Saâdna et l'hôpital spécialisé en rééduca-
tion fonctionnelle de Ras El Ma, cette jour-
née d'étude entre dans le cadre de la forma-
tion continue des médecins spécialistes et
des praticiens activant  dans les services des
urgences, des maladies infectieuses et de la
prévention des hôpitaux de la wilaya de Sé-
tif. Cette rencontre est venue renforcer la
procédure de prévention et de la sensibili-
sation contre ces virus tueurs, leurs éloi-
gnements de l'Algérie avec la possibilité de
limiter leurs propagations, voire mêmes
leurs déplacements. 

Lors des travaux de cette rencontre mé-
dicale et scientifique, plusieurs communi-
cations ont été programmées et animées
par d'éminents professeurs sur les symp-
tômes de la maladie d'Ebola et les modes de
confrontation en Algérie. 

Intervenant le professeur Abdelmadjid
Lachheb, chef du service des maladies in-
fectieuses au Centre hospitalo universitaire
Saâdna Abdenour de Sétif a considéré  que
''l'Algérie n'est pas à l'abri de ces maladies
si nous ne prenons pas toutes nos précau-
tions et les mesures nécessaires pour pré-
venir la transmission. Il a souligné que ''la
découverte d'un cas confirmé de la maladie
d'Ebola dans l'Etat du Mali à la frontière de
notre pays, chez un enfant de six ans est
considéré comme une menace pour la
transmission de ce virus à l'Algérie, en par-
ticulier, à la lumière du déplacement d'un
grand nombre de refugiés maliens et l'infil-
tration des Africains illégalement en traver-
sant la frontière sud du pays pour s'instal-
ler dans beaucoup de wilayas.

Après avoir démontré et rappelé aux mé-
decins comment reconnaitre cette maladie,
lors de cette journée, des statistiques ont
été également fournies depuis la propaga-
tion de ce virus dans certains Etats afri-
cains. 

Au 31 octobre, il a été enregistré 13 567
cas de maladie du virus Ebola dans cinq
Etats africains, faisant 4 951 décès. Tous les
intervenants ont tenu à tirer la sonnette
d'alarme en soulignant la nécessité de
prendre toutes les précautions nécessaires
afin de réduire au maximum le risque de
transmission du virus Ebola en Algérie, no-
tamment depuis la découverte d'un cas
confirmé dans l'Etat voisin du Mali.

A. T.
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UNIVERSITÉ
Plaidoyer pour
une coordination
sécuritaire dans les
stratégies de défense
entre les Etats 

Les participants à un séminaire internatio-
nal sur "les stratégies de défense nationale, en-
tre obligations de souveraineté et défis régio-
naux", ont plaidé, jeudi au terme de leurs tra-
vaux à Ouargla, pour l’encouragement et le ren-
forcement de la coordination et de la coopéra-
tion sécuritaire en matière de stratégies de dé-
fense entre les Etats.

Les participants au séminaire ont mis l’ac-
cent également sur la nécessité de rattraper les
déséquilibres, notamment celui concernant le
"fossé numérique" entre les pays développés et
ceux en voie de développement, dans les do-
maines militaire et des nouvelles technologies,
ainsi que de favoriser l’approche de développe-
ment des pays et des zones frontalières margi-
nalisées, à l’appui de stratégies de soutien à la
croissance économique, à l’effet d’endiguer les
causes des crises.

Ils ont également appelé à asseoir un parte-
nariat entre l’institution militaire et les cercles
de recherches, à travers la mise en place de cen-
tres de recherches mixtes et spécialisés, en plus
de l’organisation de sessions de formation com-
binées.

Les travaux de cette rencontre, qu’a abritée
durant deux jours la faculté de Droit et Sciences
politiques de l’université d’Ouargla, ont été
axés sur le concept de défense au sein de l’insti-
tution militaire et ses rapports avec les enjeux
actuels, à travers l’examen des obligations de
souveraineté et la mission attendue des institu-
tions sécuritaires, tous corps confondus, dans
les domaines sociaux et sécuritaires, ont indi-
qué les organisateurs.

Selon le président du séminaire, Goui Bou-
haniya, le facteur territorial fait partie des défis
qui se posent actuellement, contraignant à la
mise en place d’une stratégie globale à travers
laquelle l’Algérie aura à assumer pleinement
son rôle central par la dynamisation de la diplo-
matie sécuritaire et faire face à un ensemble de
menaces sécuritaires induites par les crises
auxquelles sont confrontés des pays du voisi-
nage.

Initié par la faculté de droit et des sciences
politiques, ce séminaire, auquel ont pris part
des experts et chercheurs, de différentes insti-
tutions universitaires nationales et étrangères,
a comporté une série de questions liées aux
thèmes de "L’Algérie et la sécurité régionale :
règlement diplomatique de la crise malienne et
ses répercussions sur la sécurité régionale",
"Les fondements de la sécurité nationale algé-
rienne", "Les nouvelles menaces sécuritaires" et
"Les principes légaux dans la sécurité et la dé-
fense des pays, à la lumière des enjeux mo-
dernes".

HABITAT
50 logements sociaux
distribués à Khenguet
Sidi Nadji (Biskra)

Une ambiance de fête populaire a accom-
pagné une cérémonie de distribution de cin-
quante (50) logements publics locatifs (LPL),
jeudi dans la commune de Khenguet Sidi
Nadji (Biskra), a-t-on constaté.

Les logements distribués à leurs bénéfi-
ciaires, des F3 et des F4, lors de cette cérémo-
nie organisée à la maison de la culture Bachir
El Ibrahimi en présence des familles concer-
nées, ont été réalisés dans plusieurs quar-
tiers de la commune, comme la cité Bordj-
Nord et la cité Belgacem-Boughdiri.

Les dossiers de demandes de logements,
au nombre de 200, ont été étudiés ‘‘au cas par
cas’’, a affirmé le président de l’assemblée
populaire communale (APC) de Khenguet
Sidi Nadji, Mohamed Dridi. D’autres loge-
ments seront attribués ‘‘très prochaine-
ment’’ dans cette commune, notamment 202
unités publiques locatives et 50 logements
ruraux, a souligné l' élu.

APS

Une stèle, réalisée en
hommage aux martyrs, a
été inaugurée vendredi au
village de Tachrouft, dans la
commune d’ Azazga (35 km
à l’est de Tizi-Ouzou), dans
le sillage de la commémo-
ration du 60è anniversaire
du déclenchement de la
Révolution du 1er Novembre
1954. Cette stèle, réalisée
par le comité du village,
avec la contribution de
nombreux donateurs, a été
érigée au niveau du pont
d’Ighzer Aboud, afin de per-
pétuer la mémoire de 16
martyrs du village , dont
une femme, qui se sont sa-
crifiés à la fleur de l'âge

pour l’indépendance de
l’Algérie. De nombreux ci-
toyens et des moudjahi-
dine, venus  de plusieurs
communes de la wilaya, ont
participé, aux côtés des au-
torités locales et autres élus
de la nation, à l’inaugura-
tion de la stèle, dont  la cé-
rémonie inaugurale s’est
poursuivie tout au long de
la journée, notamment par
la livraison de poignants et
émouvants témoignages
par les acteurs, encore vi-
vants de la Révolution
(hommes et femmes), sur
les circonstances dans les-
quelles sont tombés au
champ d’honneur certains

martyrs du villages et sur les
sacrifices consentis par ses
habitants.

Evoquant à chaudes
larmes les circonstances
dans lesquelles sont morts
ses frères Lounès (à l’âge de
24 ans) et Ali (18 ans),
Hamla M’henna, a fait per-
ler des gouttelettes de
larmes dans  les yeux de
nombreuses personnes de
l’assistance, rassemblée
dans la cour  de l’école du
village.

Nombreuses étaient
aussi les vieilles femmes,
qui ont déclamé des
poèmes à la gloire de la Ré-
volution, poèmes que leurs

mémoires défaillantes
conservent toujours
comme des reliques que
seule la mort pourrait effa-
cer.

L’un des grands sacri-
fices du village, selon d’au-
tres témoins, a été sans nul
doute, le dynamitage du
pont d’Ighzer, pour ralen-
tir les raids de des forces co-
loniales, stationnées dans la
ville d’Azazga, mais dont
l’opération s’est soldée par
la mort de deux de ses fils  et
son isolement par l’impé-
tueuse rivière, durant les hi-
vers, bien longtemps en-
core après l’indépendance
du pays.

TIZI-OUZOU
Inauguration d’une stèle en hommage aux
martyrs de la Révolution au village Tachrouft

Le dossier du classement du
quartier de Sidi El-Houari

devrait connaître bientôt son
épilogue. En effet, le 4 novembre
dernier, le dossier de classement

du site comme secteur à
sauvegarder a été présenté au

Secrétariat général du
Gouvernement par un architecte
du groupe Atelier Sidi el Houari

(ASH), Djillali Tahraoui,
représentant la société civile, en

présence de deux architectes
relevant de la direction de la

culture de la wilaya d’Oran,
apprend-on auprès de

l’intéressé.

Cette présentation a été faite en pré-
sence d’un représentant du ministère
de la Culture, précise-t-on. «Après
exposé, l'adhésion des membres pré-
sents a été totale. Les réserves émises
après l'approbation de la commis-
sion nationale des biens culturels,
en juin 2011, par les secteurs de l'inté-
rieur et de l'environnement ont été dé-
passées», souligne M. Tahraoui, ajou-
tant que le dossier de classement de
Sidi El-Houari comme secteur protégé
a été définitivement clos et le décret
sera proposé à la publication.

La même source a indiqué, par
ailleurs, que les réserves émises aupa-
ravant et concernant la limitation du
secteur de sauvegarde du quartier de
Sidi El Houari ont été définitivement
levées. En outre, cette décision s’ac-
corde avec les sollicitations de la so-
ciété civile et est déjà approuvée par le
ministère de la Culture.

Ces réserves concernaient l'inclu-
sion du quartier de Derb à celui de Sidi
El Houari, précise l'architecte. Le 15
mars 2014, un expert en charge du Pa-
trimoine, auprès du ministère de l'In-
térieur, accompagné du premier res-
ponsable de l'Office de la gestion des
Biens culturels et d'autres cadres, a vi-
sité le vieux quartier de Derb, in-
dique-t-on.

Lors de sa visite, l'expert a décou-
vert la richesse du patrimoine que ren-
ferme ce quartier, à l'instar de nom-
breuses maisons pittoresques, la  mah-
kama juive, l'ex synagogue, les tunnels,
le fort espagnol de St-André, la tour de
Gorda, entre autres.

«Vieux Oran», un quartier chargé
d’histoire

Le même expert a tenu, le lende-

main, une rencontre, présidée par le
secrétaire général de la wilaya, re-
groupant l'ensemble des acteurs (di-
rection de la Culture, APW, mouve-
ment associatif et APC, entre autres).
Au terme de cette rencontre, les ré-
serves ont été levées et le projet initial
a été retenu tel que défini dans le
plan initial des limites du secteur de
sauvegarde, indique-t-on encore.

«Avec son classement, le quartier de
Sidi El-Houari devient un secteur
sauvegardé avec une réglementation
spécifique et des projets spécifiques»,
souligne M. Tahraoui, ajoutant que
«c’est un pas vers la sauvegarde du pa-
trimoine. Cela évite les constructions
et les démolitions anarchiques. Celui
qui doit construire doit répondre à un
cahier des charges des plus rigou-
reux, exigeant l’intervention de spé-
cialistes».

Pour rappel, la sauvegarde du Pa-
trimoine historique et culturel de la
ville d'Oran a fait mobiliser les ci-
toyens jaloux de leur ville et de son his-
toire, et a donné lieux à la mise en
place d’un comité de quartier, basé à
Sidi El Houari, regroupant des habi-
tants de l’antique quartier. Ce comité
axe son action sur la préservation du
patrimoine du quartier et la prise en
charge des préoccupations de ses ha-
bitants.

La première action de ce comité a
été la demande de classement de Sidi
El Houari dont le Patrimoine est en
danger de disparition. Ce quartier
compte de plus en plus de bâtisses me-
naçant ruine. Des rues entières ont
disparu et des monuments histo-
riques ont été endommagés. Il existe

à Sidi El-Houari d’innombrables sites
et monuments historiques, vestiges
des différentes périodes qu’a connues
Oran par le passé, depuis sa fondation
en l’an 902.  Certains de ces monu-
ments sont déjà classés. D’autres ne le
sont pas encore et il y a urgence à les
protéger. En réalité, Sidi El-Houari, le
«vieux Oran» est un large quartier
chargé d’histoire. Parmi les sites pro-
tégés, figurent la Mosquée de la Perle,
vestige de la période ottomane, site
classé en 1900, le Palais du Bey (pé-
riode ottomane, classé en 1952), la
Mosquée du Pacha, période Otto-
mane, classée en 1952), la Porte Espa-
gnole (période espagnole, classée en
1906), la Porte de Canastel (période es-
pagnole, classée en 1953), le Tam-
bour Saint José (Espagnole, 1952), la
Porte du Santon (Espagnole, 1953),
l’Eglise Saint-Louis (Espagnole, 1952)à

D’autre part, d’autres sites atten-
dent leur classement comme l’an-
cienne préfecture de Sidi El-Houari,
la Kasbah (période mérinide) et le
théâtre régional d’Oran, entre au-
tres.

Le classement de Sidi El-Houari
aura des retombées positives pour la
ville d’Oran, indique le même archi-
tecte. «Bien sûr, il y a la préservation
et la restauration des vestiges histo-
riques et archéologiques, mais, bien
exploité, ce quartier pourra devenir
une destination touristique très im-
portante. Il y a des vestiges de l’ère
turque, espagnole et de la période
coloniale française, entre autres. Les
touristes étrangers raffolent de ce
genre de quartiers antiques», conclut
Djillali Tahraoui. (APS)

ORAN
Dernière ligne droite
avant le classement
du quartier de Sidi El-Houari
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Fatima porta plusieurs coups de
couteau dans différentes parties du
corps,  Madjid continue de frapper
jusqu'à ce que mort s’ensuive ; Fatima
rend l’âme sur le coup. Il s’empare de
ses bijoux et son argent.

Dans la même journée Madjid se
constitue prisonnier l’inculpé est pré-
senté devant la cour criminelle prés le
tribunal d’Alger en novembre 2014,
pour répondre du chef d’inculpation re-

tenu contre lui. Le président ne man-
quera pas de mentionner le passé lourd
de l’accusé qui a un casier judiciaire
bien chargé.

Devant le juge l’accusé reconnut
tous les faits retenus contre lui, mais il
a déclaré qu’il avait agi sous l’effet des
psychotropes.

Lors de son intervention, le repré-
sentant du ministère public demande
à la cour de n’accorder aucune clé-

mence à cet individu et de lui infliger
la peine maximale.

Dans sa plaidoirie, l’avocat de la dé-
fense souligne que le mis en cause
n’avait pas nié sa responsabilité, et de-
mande que son client bénéficie de cir-
constances atténuantes.

A la fin des délibérations, Madjid ac-
cusé de meurtre avec préméditation, a
été condamné à 18 ans de réclusion cri-
minelle.

ALGER

Il tue sa voisine
PROTECTION CIVILE
4121 interventions
en 48h

Durant la période du  13  au  15 no-
vembre  2014  arrêté ce matin à 08h00,
les unités de la Protection civile ont en-
registré 4121 interventions pour répon-
dre aux appels de secours, suite à des
accidents de la circulation, accidents
domestique, évacuation sanitaire ex-
tinction d’incendies, dispositif de sécu-
rité  etc.

Plusieurs accidents de la circulation
ont été enregistrés durant cette période
dont 12 les plus mortels ayant causé le
décès de 07  personnes sur les lieux
d’accidents et 71 autres  blessées, trai-
tées et  évacuées vers les structures hos-
pitalières par nos secours.

Le  bilan le plus lourd a  été enregis-
tré  au niveau de  la wilaya de Chlef
avec 02 personnes décédées  suite à une
collision entre deux   véhicules légers ,
sur  l’autoroute Est-Ouest , commune
de Harchoun .

Par ailleurs, les éléments de la Pro-
tection civile sont intervenus pour l’ex-
tinction de 03 incendies urbains et di-
vers au niveau des wilayas d’Alger et
Boumerdès qui ont fait 03  blessés au
niveau de la wilaya d’Alger et 04 per-
sonnes atteintes  de brûlures légères au
niveau de la wilaya de Boumerdès , vic-
times traitées sur place puis transférées
vers les centres de santé. 

A noter  l’intervention des secours
de la Protection civile de la wilaya de
Batna  pour l’évacuation vers l’hôpital
Theniet el Abed , d’une personne décé-
dée  asphyxiée par le monoxyde de car-
bone co2 émanant d’un  chauffage de
son domicile , cité 30 Logements com-
mune de Theniet el Abed.      

A  signaler l’intervention des élé-
ments de la Protection civile de la wi-
laya de Sétif  pour l’évacuation vers
l’hôpital d’El Eulma de 2 ouvriers décé-
dés ensevelis suite éboulement  d’un
amas de terre lors des travaux d’assai-
nissement, effectués cité Denfir com-
mune d’El Eulma.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
7 morts et 71 blessés
en deux jours 

Sept personnes ont été tuées et 71 au-
tres ont été blessées dans 12 accidents de
la route survenus à l'échelle nationale,
durant la période allant du 13 au 15 no-
vembre, indique hier la Direction géné-
rale de la protection civile (DGPC) dans
un communiqué.

Le bilan le plus lourd a été enregistré
au niveau de la wilaya de Chlef avec 2 per-
sonnes décédées suite à une collision en-
tre deux véhicules légers sur l'autoroute
Est-Ouest, dans la commune de Har-
choun, précise la même source.

Les éléments de la Protection civile
sont, par ailleurs, intervenus dans la wi-
laya de Batna pour l'évacuation vers l'hô-
pital d'une personne décédée asphyxiée
par le monoxyde de carbone, dans son
domicile sis dans la Commune de The-
niet El Abed.

Dans la wilaya de Sétif, les éléments de
la Protection civile sont également inter-
venus pour l'évacuation vers l'hôpital
d'El-Eulma de 2 ouvriers décédés enseve-
lis, suite à l'éboulement d'un amas de
terre lors de travaux d'assainissement, ef-
fectués à la cité Denfir à El-Eulma, est-il
ajouté de même source.

Les mêmes services sont intervenus
également, durant la même période, pour
l'extinction de 3 incendies urbains et di-
vers à Alger et Boumerdès, ayant causé
des blessures à 7 personnes en tout, les-
quelles ont été toutes traitées sur place
puis évacuées vers les centres de santé.

APS

Les conducteurs du tram-
way de Constantine ont re-
conduit leur grève pour la
troisième journée consécu-
tive, seules quatre rames sur
onze circulant au titre d’un
«service minimum», a-t-on

constaté hier.
Regroupés non loin du

terminus de la cité Zoua-
ghi-Slimane, les grévistes
campent sur leur position
et font part de leur «détermi-

nation» à poursuivre leur
mouvement jusqu’à satis-
faction de leurs revendica-
tions, selon des avis recueil-
lis par l’APS.

Les protestataires, qui ré-
clament, notamment, un «al-
lègement» du rythme de tra-
vail qui leur est «imposé», de-
mandent à être aux com-
mandes de ce moyen de
transport «pendant cinq (5)
heures consécutives», au lieu
de six (6) actuellement, et
souhaitent travailler en «4-2»
(4 jours en poste et 2 jours de
récupération). Au moment
où la chargée de la commu-
nication restait injoignable,
un responsable local de la Se-

tram, contacté par l’APS, a af-
firmé, sous le couvert de
l’anonymat, que les revendi-
cations des conducteurs
étaient «à l’étude» et que
«tout devrait rentrer dans
l’ordre  demain( dimanche)»,
d’autant, a-t-il dit, que le
premier responsable de la
société «est attendu à cette
date à Constantine».

Le tramway de Constan-
tine dessert depuis son inau-
guration, au début du mois
de juillet 2013, un premier
tronçon de 8,9 kilomètres
comprenant 10 stations en-
tre le stade Benabdelmalek et
la cité Zouaghi-Slimane.

APS

3E JOUR DE GRÈVE DES CONDUCTEURS DE TRAMWAY À CONSTANTINE

Un «service minimum» assuré

Un grand élan de solidarité se forme, à Oran, comme
chaque année à l'approche de l'hiver, en direction des plus
démunis et principalement les sans domicile fixe (SDF).

Les groupes de bénévoles d'Oran, à l’image de "Ness El Khir
Oran", "Ihsane", "Helpiste" et "Association Algérienne des
Jeunes Intellectuels", effectuent, ces derniers jours, des
sorties nocturnes pour procéder à des distributions de re-
pas chauds aux sans-abris de la ville d'Oran, a-t-on appris hier
auprès du groupe "Ness El Khir Oran" participant à cette ac-
tion.

Une soupe chaude et diverses denrées alimentaires sont
ainsi offertes aux SDF. Près d’une vingtaine de jeunes béné-
voles ont été mobilisés pour le bon déroulement de cette ac-

tion. Chaque groupe s’organise pour collecter des produits
alimentaires et préparer des repas pour les distribuer, à la
tombée de la nuit. Les SDF qui se réfugient dans les princi-
pales placettes, rues et artères d’Oran, comme dans les
rues Larbi Ben M’hidi, Khemisti et à la Place du 1er novem-
bre, ont eu droit à la "visite" de ces jeunes bénévoles porteurs
d’espoir.

C’est le cas également des SDF des quartiers de Seddikia,
de Sidi el Houari et autres qui ont été ciblés par cette opéra-
tion humanitaire. Actuellement, ces groupes agissent en di-
rection des bienfaiteurs et autres donateurs pour récupérer
des couvertures et des vêtements chauds à offrir à cette ca-
tégorie vulnérable de citoyens.

ORAN
Des bénévoles au chevet des SDF

M. B.

Les éléments de la bri-
gade de gendarmerie de
Khoubana, à une soixan-
taine de kilomètres du chef-
lieu de la wilaya de M'sila, ont

découvert un hectare de
plans de tabac dans une
ferme de la région. 

Cette découverte serait
une première d'une telle
ampleur dans la région. Se-
lon une source proche de
l'enquête, cette production

permettrait plusieurs  ré-
coltes par an, pour des cen-
taines de kilos à une récolte. 

La fouille de la ferme a
permis aux gendarmes de
saisir 25,2 quintaux de
feuilles de tabacs séchées.

Cette culture permettait

une très forte rentabilité,
avec un nombre limité d'in-
termédiaires. La récolte
comporte une très forte
concentration en produit,
et est donc particulièrement
dangereuse, selon notre
source.

Découverte  d'un champ
de plantation de tabacM'SILA �

Séisme d'une magnitude
de 4,3 à Médéa

Un tremblement de terre d'une magnitude de 4,3 sur

l'échelle de Richter a eu lieu samedi à 02h 13 (heure locale)

à Média, a indiqué le Centre de recherche en astronomie,

astrophysique et géophysique (CRAAG) dans un commu-

niqué.
L'épicentre de la secousse a été localisé à 11 km au sud-

est de Tablat (W. Média), selon la même source.

�18 ans de réclusion criminelle au drogué assassin

A.Ferrag 

Lourde condamnation au
cours du récent procès de

Madjid âgé de 34 ans  un
alcoolique et drogué

résidant à Aïn Naâdja. Ce
jeune homme est accusé de
meurtre sur la personne de

sa voisine Fatima une
vieille dame vivant seule,

retrouvée assassinée. 
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FORÊTS
Nette hausse de la superficie touchée
par les feux en 2014

Par Fatma Hamouche

La superficie des forêts
touchées par le feu a atteint
près de 38.000 hectares en

2014, soit plus que le triple de
l'année précédente qui avait

atteint 11.600 ha, a indiqué à
l'APS un responsable auprès
de la Direction générale des

forêts (DGF),  Djamel
Mammeri.

La DGF a recensé plus de 4.600
foyers d'incendie en 2014, soit une
moyenne de huit (8) ha par incendie.

C'est la wilaya de Sidi Bel Abbès qui
a connu le plus grand nombre d'incen-
dies avec 14.000 ha parcourus par le
feux, soit 30% de la superficie totale,
précise le sous-directeur chargé de la
protection du patrimoine forestier au-
près de la DGF.

Depuis 1963, une moyenne de 30.000
ha sont touchés annuellement par les
incendies, une superficie "très impor-
tante" compte tenu du patrimoine fo-
restier "très limité" de l'Algérie estimé
à 4,1 millions ha, observe-t-il.

Ces 30.000 ha forment l'équivalent
de l'effort d'investissement consenti
chaque année par la DGF en matière de
reforestation, selon le même responsa-
ble.

Plusieurs organismes manquent à
leurs engagements

Outre les conditions climatiques
qui jouent un rôle dans la propagation
du phénomène, d'autres facteurs
contribuent à l'augmentation des feux
de forêts dont les carences en matière
de prévention et de sensibilisation.

"En matière de prévention, il y a
des efforts qui sont mobilisés mais
beaucoup reste à faire puisque certains

organismes et entreprises concernés ne
réalisent pas leurs prévisions arrêtées
au début de campagne", regrette M.
Mammeri.

C'est le cas, entre autres, de  Sonel-
gaz qui est obligatoirement chargé de
procéder au nettoiement des tran-
chées de haute tension qui traversent
les massifs forestiers, ainsi que de la
SNTF censée nettoyer les accotements
des voies ferrées chaque début d'été afin
de prévenir  les incendies.

Pour mener des concertations avec
tous les organismes concernés, la DGF
prévoit d'organiser un atelier prochai-
nement pour discuter de l'amélioration
de l'outil d'intervention des actions de
prévention et de sensibilisation contre
les feux de forêt.

A cet effet, M. Mammeri recom-
mande d'associer également la re-
cherche scientifique à travers l'Institut
national de la recherche forestière qui
n'a jamais été impliqué dans les cam-
pagnes de lutte contre les incendies de
forêt lesquelles constituent la pre-
mière cause de la dégradation du patri-
moine forestier.

Aujourd'hui, préconise-t-il, il est

temps de fédérer les efforts de toutes les
structures concernées "pour que ces in-
cendies de forêt soient gérés d'une
manière plus moderne".

Sur le plan technique, la DGF devrait
renforcer son outil d'intervention par
l'acquisition de nouveaux moyens afin
de parvenir à mobiliser chaque brigade
à 3.000 ha de forêts, alors que la protec-
tion civile s'équipe, en conséquence,
pour appuyer les forestiers.

Pour cela, la DGF devrait acquérir,
durant la période 2015-2019, une cen-
taine de camions citernes, 200 kits et
500 véhicules de type "Station".

Outre l'amélioration de la sensibili-
sation, les forestiers souhaitent aussi se
doter d'avions (Canadair) et d'hélicop-
tère pour lutter contre les incendies
naissants étant donné que les forêts al-
gériennes sont escarpées et habitées.

Mais bien que la superficie touchée
par les feux de forêt ait augmenté en
2014, elle reste, toutefois, moins impor-
tante comparativement à 2012 qui avait
enregistré plus de 89.000 ha de forêts
parcourues par le feu, un record sur la
dernière décennie.

APS

Une campagne
pour lutter contre
la violence contre
les femmes
lancée vendredi

Une campagne de sensibilisation pour la lutte
contre la violence à l'égard des femmes a été ini-
tiée par des associations et des institutions natio-
nales et internationales, pour une période de 16
jours, a indiqué l'association pour l'information
sur les drogues et sida, AIDS Algérie.

La campagne qui se poursuivra jusqu'au 30 no-
vembre et cible les wilayas d'Alger, d'Oran, de Saïda
et de Tamanrasset a pour objectif "de sensibiliser
les femmes sur les questions de vulnérabilité au
VIH/Sida dans les situations de violence qu'elle soit
verbale, physique, émotionnelle, sexuelle ou
économique", a expliqué la même source.

L'objectif est que les femmes puissent prendre
connaissance de leurs droits et de la protection
que les différents textes de lois et mécanismes mis
à leur disposition en Algérie leurs garantissent.

La campagne comprendra des journées de sen-
sibilisation dans les rues, les marchés, les lieux
de rassemblement des femmes en particulier les
salles d'attente, les quartiers vulnérables, les
centres de formation professionnelle et  les uni-
versités.

AIDS Algérie a souligné également, que la
campagne sera accompagnée d'"actions novatrices
comme les concours photos sur la violence, le ciné
club, les groupes de discussion avec les femmes
victimes de violence y compris celles vivant avec
le VIH et aussi le renseignement d'un question-
naire sur la violence du partenaire intime, la col-
lecte de témoignage des femmes victimes de
violence et le lancement de plusieurs discus-
sions et messages sur ce thème sur les réseaux so-
ciaux.

Il y a lieu de noter que la campagne est initiée
par les associations Aids Algérie, El Hayet, Femmes
en communication, Santé Sidi El Houari et jeu-
nesse  avec l'appui de l'ONUSIDA, l'UNFPA et le mi-
nistère de la Santé, de la Population et la Réforme
hospitalière.

M’SILA
Un mort et sept
blessés dans un
carambolage près
d’El Hamel 

Une personne est décédée et sept (7) autres
blessées, dont trois grièvement, dans un accident
de la circulation survenu hier sur la RN89, au lieu-
dit Djenane Zaouia, dans la commune d’El Hamel
(M’sila) a-t-on appris auprès de la Protection ci-
vile.

Un carambolage impliquant trois véhicules de
tourisme a provoqué la mort "sur le coup" d’un
homme de 43 ans et occasionné des blessures à
7 autres, 3 femmes, 3 hommes et un enfant, selon
la même source.

Les victimes ont été évacuées vers l’hôpital de
Boussaâda tandis qu’une enquête a été ouverte par
la Gendarmerie nationale pour déterminer les cir-
constances précises de cet accident.

NÂAMA 
4 personnes
décèdent en
2014 par
envenimation
scorpionique

Quatre (4) personnes ont trouvé la
mort par envenimation scorpionique
durant les neuf premiers mois de 2014, en
baisse par rapport à la même période de
2013, a-t-on appris auprès de la direction
de la santé, de la population et de la ré-
forme hospitalière (DSPRH).

Ces décès (deux filles, un garçonnet et
un homme) sont à déplorer parmi les
1.239 piqûres scorpioniques enregis-
trées, en majorité, durant la période es-
tivale à travers les différentes structures
sanitaires de la wilaya, a précisé le respon-
sable de la prévention au niveau de la
DSPRH, Saïd Djellouli.

Le même responsable a imputé ces dé-
cès, en baisse par rapport à la même pé-
riode de l’année dernière où avaient été
relevés 5 décès parmi un total de 1.426 cas
d’envenimation, au recours des piqués à
des procédés de traitement tradition-
nels inefficaces et au retard accusé dans
leur évacuation aux centres sanitaires.

SANTÉ
Le diabète touche 12 % 
de la population de la wilaya
de Constantine

Le diabète touche 12 %
de la population de la wi-
laya de Constantine, un
taux en "constante aug-
mentation, notamment
ces dernières années", a
affirmé hier un spécia-
liste du centre hospitalo-
universitaire (CHU) de
Constantine.

Le Dr Kacem Lezzar,
chef du service d’endo-
crinologie du CHU, a in-
diqué, dans un entretien à l’APS en
marge de la célébration de la journée
mondiale de lutte contre (14 novem-
bre de chaque année), que les diffé-
rentes études réalisées dans cette wi-
laya entre 1998 et 2014 ont démontré
que le taux de prévalence du diabète
est passé de 8 % à 12 %.

Le diabète dont l’une des princi-
pales causes est l’obésité, est de-
venu un "véritable problème de santé
publique en Algérie", a déclaré ce
praticien, soulignant que les per-
sonnes atteintes de ce mal chro-
nique, surtout les enfants, "ont aussi
besoin d’une prise en charge psycho-
logique".

Les cas de diabète "risquent de
s’accroître si des mesures préventives
et de sensibilisation efficaces
n’étaient pas prises", a ajouté le Dr

Lezzar, soulignant que l’évolution de
cette maladie est également due, en
plus des questions liées au régime ali-
mentaire, au stress et à l’absence
d’activités physiques.

Il a, dans ce contexte, lancé un ap-
pel aux citoyens qu’il a exhorté à ef-
fectuer des analyses de dépistage
pour éviter des complications "sou-
vent silencieuses" et réduire les
risques.

Des conférences-débats, des cam-
pagnes de dépistage et de sensibili-
sation sont organisées dans la wilaya
de Constantine depuis vendredi der-
nier à l’initiative du centre de diabé-
tologie de la cité Bellevue, de l’Etablis-
sement public de santé de proxi-
mité (EPSP) de la cité Boumerzoug
et d’associations comme "Nahla" de
lutte contre le diabète.
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ESPAGNE
35 immigrés
clandestins
subsahariens
interceptés
au sud-est des côtes 

Trente-cinq subsahariens candidats à
l'émigration clandestine ont été intercep-
tés, jeudi dans le sud de l'Espagne, alors
qu'ils tentaient d'atteindre les côtes espa-
gnoles à bord d'une embarcation de for-
tune, selon les services de sauvetage mari-
time espagnols.

«L'embarcation a été localisée à 30
miles nautiques au sud-ouest de Cap de
Gata à Almeria (sud-est)», soulignent les
services de sauvetage maritime espagnols.

«Les services de secours ont été alertés
par un cargo qui naviguait dans la zone», a
précisé la même source.

«Parmi les candidats immigrants figu-
rent 12 femmes et deux mineurs et ont été
conduits par un bateau de sauvetage
jusqu'au port d'Almeria où ils ont été pris
en charge par les volontaires de la Croix
Rouge espagnole», ajoutent ces mêmes
services de sauvetages, qui soulignent
«qu'après procédures d'usage et enquête,
tous les immigrants seront placés dans un
centre d'internement des étrangers en si-
tuation irrégulière en prévision de leur
expulsion vers leurs pays d'origine».

ITALIE
900 migrants
sauvés en mer
en 24 heures

Les autorités italiennes ont annoncé
hier que plus de 900 migrants avaient été
sauvés en mer en 24 heures, mettant à mal
l'espoir de voir se tarir à l'approche de l'hi-
ver le nombre de migrants candidats à la
traversée périlleuse de la Méditerranée.

La plupart des rescapés se trouvaient à
bord de bateaux en détresse entre la Libye
et la Sicile, un détroit dangereux dans le-
quel des milliers de candidats à l'exil vers
l'Europe ont péri ces dernières années.

Un total de 477 migrants ont été ame-
nés à Porto Empedocle, sur la côte sud de
la Sicile, après avoir été récupérés pas un
méthanier, le Gaz Concord, dans la nuit de
vendredi à samedi, et 354 autres étaient at-
tendus dans le port proche de Pozzallo où
les amenait la marine italienne.

Les gardes-côtes ont également inter-
cepté un bateau avec à son bord 80 candi-
dats à l'exil vers le port de Crotone, à la
pointe sud-est de la botte italienne.

Le bateau de plaisance surchargé avait
passé six jours à naviguer depuis la Tur-
quie, avait un faux pavillon italien et des
enfants à bord, dont quatre ont été hospi-
talisés après leur arrivée.

APS

La Chine lance
un satellite
de télédétection
«Yaogan-23»

La Chine a lancé hier matin le satel-
lite de télédétection Yaogan-23, qui a at-
teint l'orbite prévue, depuis le Centre de
lancement de satellites de Taiyuan.

Ce satellite sera utilisé pour des ex-
périences scientifiques, l'exploration
des ressources naturelles, l'estimation
des récoltes et les secours en cas de ca-
tastrophes.

Il a été lancé par une fusée Longue
Marche 2C. Ce lancement est la 198e

mission de la famille Longue marche.

ONU - PÉROU - BOLIVIE
Evo Morales
au "Sommet des
peuples" pendant
la Conférence
de l'ONU sur
le climat de Lima

Le président bolivien Evo Morales
participera à une manifestation du
"Sommet des peuples contre le change-
ment climatique" qui se tiendra à Lima
en décembre parallèlement à la Confé-
rence de l'ONU sur le climat.

Selon les organisateurs, l'événement
prévu le 10 décembre aura pour thème
"Changer le système, pas le climat",
dans le cadre du Sommet des peuples,
parallèlement à la conférence de l'ONU
du 1er au 12 décembre dans la capitale
péruvienne.

"Le président Evo Morales et l'écolo-
giste et féministe indienne Vandana
Shiva conduiront une marche, qui sera
l'événement principal du Sommet", a
déclaré jeudi la dirigeante syndicale
Ibis Fernandez, de la Confédération gé-
nérale des travailleurs du Pérou, lors
d'une conférence de presse.

Vandana Shiva a reçu plusieurs ré-
compenses pour son engagement dans
la défense de l'environnement, dont le
prix Nobel alternatif en 1993.

Le Sommet des peuples qui se dérou-
lera du 8 au 11 décembre vise à rassem-
bler 15.000 personnes de la société civile
venant notamment du Mexique,
d'Equateur, de Colombie, du Brésil, du
Pérou et du Venezuela, selon le prési-
dent de la Confédération agricole du Pé-
rou, Antolin Huascar.

Les organisateurs du Sommet ont as-
suré vouloir plaider de manière paci-
fique pour un changement de système
et la défense de la planète.

"Le Sommet des peuples n'est pas un
contre-sommet, mais un espace de la
société civile pour changer le système"
qui provoque le réchauffement clima-
tique, a déclaré Ibis Fernandez.

Le Pérou accueille en décembre la
COP20, conférence de l'ONU sur le
changement climatique qui vise à éta-
blir les bases d'un accord afin de ré-
duire les émissions de gaz à effet de
serre.

Un séisme de magnitude 5,6 sur
l'échelle de Richter a été enregistré
vendredi soir dans le Pacifique au
large des côtes du Pérou, faisant
trembler pendant plusieurs se-
condes les immeubles de la capitale
Lima, indique l'Institut géologique
américain. L'épicentre de la se-
cousse a été localisé à 18 km au
sud-ouest de Mala, ville côtière
proche de Lima, à une profondeur
de 45 km, précise la même source.
On ne signalait pour le moment ni

dégâts ni victimes. Aucune alerte au
raz-de-marée n'a été lancée, selon
la marine péruvienne.

PÉROU
Séisme de magnitude
5,6 ressenti à Lima

Des milliers
d'élèves et d'ensei-
gnants mexicains ont
à nouveau protesté
vendredi dans l'Etat
de Guerrero (Sud),
en colère contre le
gouvernement après
le probable massacre
des jeunes par un
gang.  La manifesta-
tion dans les rues de
Chilpancingo, capi-
tale de l'Etat de Guer-
rero, s'est déroulée
dans le calme, tran-
chant avec les pro-
testations violentes
de ces derniers jours,
au cours desquelles
plusieurs bâtiments

publics ont été incen-
diés.  

En tête du cortège,
plusieurs parents des
disparus étaient pré-
sents, suivis d'étu-
diants et de profes-
seurs, pour certains
le visage masqué et
armés de bâtons et

de barres métal-
liques.   Le Mexique
reste indigné par l'at-
taque brutale contre
les étudiants à Iguala
(Etat de Guerrero)
menée le 26 septem-
bre par des policiers
municipaux corrom-
pus.

DISPARUS AU MEXIQUE
Nouvelle protestation
d'étudiants et enseignants

Un séisme de magnitude 7,3 a
secoué hier les îles Moluques,

dans l'est de l'Indonésie, a
annoncé l'Institut américain

de géophysique USGS en
émettant une alerte au

tsunami.

La secousse a été localisée à 46
km de profondeur et à 154 km au
nord-ouest de l'île de Ternate, à
10h31 locales (02h31 GMT), selon
l'USGS. «Un tsunami est envisa-
geable sur les côtes», ont précisé les
sismologues.

«Des vagues de tsunami pour-
raient atteindre des parties de l'In-
donésie, ainsi que des Philippines,
du Japon, de Taïwan et d'autres
îles dans le Pacifique Sud», a affirmé
le Centre d'alerte des tsunamis
dans le Pacifique.

Des vagues de tsunami de 30 cm
à 1 m de hauteur pourraient at-

teindre des parties de l'Indonésie,
tandis que des vagues en-dessous de
30 cm de hauteur étaient prévues
sur les côtes des Philippines, a pré-
cisé le Centre.

«Nous avons émis rapidement
une alerte au tsunami», a déclaré un
responsable d'une agence météoro-
logique indonésienne.

L'Indonésie se trouve sur la
«Ceinture de feu» du Pacifique où
des plateaux continentaux se heur-
tent entre eux provoquent de fré-
quentes activités sismiques et vol-
caniques. En 2004, un très puissant
tremblement de terre sous-marin
avait provoqué un gigantesque tsu-
nami qui avait entraîné la mort de
170.000 personnes dans la province
d'Aceh, sur l'île de Sumatra, en In-
donésie, ainsi que des dizaines de
milliers d'autres victimes dans d'au-
tres pays ayant des côtes bordant
l'océan Indien.

INDONÉSIE
Séisme de magnitude
7,3 dans l'est, alerte
au tsunami
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EBOLA
LUTTE CONTRE 

L'Organisation
mondiale de la Santé

(OMS) a mis en garde
vendredi contre tout

relâchement des efforts
contre Ebola au Liberia,
où l'état d'urgence a été

levé après un net
ralentissement des

contaminations dans ce
pays, le plus touché par

l'épidémie.
Dans un communiqué publié

au terme d'une visite de quatre
jours de son responsable de la
lutte contre Ebola, le Dr Bruce Ayl-
ward, l'OMS souligne que la forte
baisse des nouveaux cas à Monro-
via, la capitale et le principal foyer
de contamination, ne reflète pas
la situation de l'ensemble du pays.

«Même si le nombre de nou-
velles contaminations semble
baisser, avec les nouveaux cas si-
gnalés dans la capitale passant de
75 à 25 par jour, le tableau appa-
raît plus contrasté dans diffé-
rents comtés (provinces)», in-
dique l'OMS, faisant état d'une re-

crudescence dans une province
du nord et une du centre.

«En dépit de l'optimisme ex-
primé, cela ne signifie pas
qu'Ebola est sous contrôle au Li-
beria», explique l'OMS, souli-
gnant que le virus peut «apparaî-
tre par vagues, ce qui peut être in-
terprété à tort comme une baisse
des cas».

Tant que perdurera l'épidé-
mie, «la possibilité d'une recru-
descence du nombre de cas à
cause d'enterrements non sécu-

risés ou de cas non détectés au
sein de la population restera une
menace réelle susceptible de pro-
voquer une nouvelle vague» de
contaminations, selon le texte.

Cet avertissement intervient au
lendemain de la levée de l'état
d'urgence instauré le 6 août pour
lutter contre Ebola au Liberia.
Selon le dernier bilan de l'OMS ar-
rêté au 9 novembre, l'épidémie a
fait 5.160 morts sur 14.098 cas
recensés dans huit pays, dont en-
viron la moitié au Liberia.

L'OMS appelle à maintenir
les efforts malgré la levée
de l'état d'urgence

La République dé-
mocratique du Congo
(RDC) a annoncé hier
la fin de l'épidémie
d'Ebola qui avait été dé-
clarée fin août dans une
zone reculée du pays,
faisant officiellement
état de 49 morts.

L'annonce de la fin de
l'épidémie survient 42
jours après l'enregistre-
ment du dernier ma-
lade atteint par le virus,
le 4 octobre, et moins
de trois mois après sa re-
connaissance par les au-
torités. La durée d'in-
cubation du virus Ebola
est de 21 jours.

En RDC, "la fin de
l'épidémie (...) ne signi-
fie pas que le danger est

totalement écarté", le
Congo "reste comme
tous les autres pays du
monde, sous la menace
des cas d'importation
de la maladie à virus
Ebola sévissant en
Afrique de l'Ouest", a
néanmoins averti le Dr
Kabange, lors d'une
conférence de presse à
Kinshasa.

"J'invite toute la po-
pulation congolaise à
garder et à pratiquer
toutes les mesures d'hy-
giène élémentaire, no-
tamment le lavage des
mains au savon ou à la
cendre", a-t-il ajouté.

De son côté, le mi-
nistre de la Santé congo-
lais, Félix Kabange

Numbi, a indiqué que la
RDC venait de terminer
la formation d'un pre-
mier groupe de 180 per-
sonnes spécialisées dans
la lutte contre cette ma-
ladie, "prêtes à aller in-
tervenir en Guinée,
Sierra Léone, au Liberia
et au Mali." Il a aussi in-
vité le personnel médi-
cal à observer les "me-
sures universelles d'hy-
giène hospitalière et de
contrôle de l'infection" et
a "demandé aux popula-
tions vivant à côté des fo-
rêts d'éviter de toucher
et de consommer les
animaux trouvés morts
dans la forêt". Les auto-
rités congolaises avaient
déclaré officiellement

l'épidémie d'Ebola le 24
août. Celle-ci est dis-
tincte de celle qui frappe
l'Afrique de  l'Ouest, et
qui, selon le dernier bi-
lan de l'Organisation
mondiale de la santé
(OMS) publié vendredi a
fait 5.177 morts. Au
Congo, la maladie a tou-
ché une région encla-
vée de la province de
l'Equateur (Nord-
Ouest), en pleine forêt
équatoriale, dans le dis-
trict de Boende (800 km
au nord-est de Kins-
hasa). Début octobre,
les Nations unies avaient
salué "l'immense tra-
vail" réalisé par Kins-
hasa et ses partenaires
contre la maladie.

FIN DE L'ÉPIDÉMIE D'EBOLA EN RDC

49 morts enregistrés au total

Le Sénégal, qui avait fermé le 21 août ses espaces
aérien et maritime aux avions et bateaux en prove-
nance de Guinée, Liberia et Sierra Leone en raison
de l'épidémie d'Ebola, a annoncé vendredi leur
réouverture immédiate.

«Le Sénégal a décidé d'ouvrir partiellement ses
frontières avec la République de Guinée, le Liberia
et la Sierra Leone à compter de ce vendredi (...). Cette
mesure concerne uniquement les frontières aé-
riennes et maritimes à l'exclusion de la frontière ter-

restre», a annoncé le ministre sénégalais de l'Inté-
rieur, Abdoulaye Daouda Diallo, dans un commu-
niqué. Sur ces trois pays, le Sénégal n'a de frontière
terrestre qu'avec la Guinée.

Le Sénégal avait fermé ses frontières terrestres
avec la Guinée du 30 mars au 6 mai, puis décidé de
les rouvrir «en raison de l'évolution positive» de l'épi-
démie actuelle, partie du Sud guinéen en décembre
2013 et qui affecte sévèrement aujourd'hui la Gui-
née, le Liberia et la Sierra Leone.

Le Sénégal rouvre ses espaces
aérien et maritime aux pays touchés

L'obésité fait perdre aux Etats-Unis huit
milliards de dollars par an à cause d'un ab-
sentéisme grandissant, selon une étude de
l'université de Yale. Plus d'un adulte sur
trois --soit 78 millions d'adultes-- est obèse
aux Etats-Unis.

L'étude, publiée vendredi dans le Journal
of Occupational and Environmental Medicine,
est la première du genre à chiffrer cet absen-
téisme généré par l'obésité, selon les au-

teurs qui estiment ses coûts à entre 14,4
millions dans le Wyoming (Ouest) et 907 mil-
lions en Californie (Ouest) chaque année.

Pour le pays, le montant s'élève à 8,65 mil-
liards par an, qui représente 9,3% du coût to-
tal de l'absentéisme toutes causes confondues.
Pour les chercheurs, il faut s'attaquer à l'obé-
sité au-delà de l'aspect de son poids sur le bud-
get de la santé. "Comprendre tous les coûts
générés par l'obésité, dont celui de la produc-

tivité perdue, est très important pour ceux qui
travaillent sur comment la prévenir", souligne
dans un communiqué l'auteur principal de
l'étude Tatiana Andreyeva. Les Etats-Unis
multiplient les initiatives privées et pu-
bliques pour s'attaquer à cet enjeu majeur de
santé publique, dont le coût en frais médicaux
est estimé à 190 milliards de dollars par an,
selon l'Institut de médecine.

APS

ÉTATS-UNIS
L'obésité coûte

huit milliards
de dollars

par an 
au pays

Le secrétaire général de l'ONU,
Ban Ki-moon, a appelé hier au
sommet du G20 en Australie les
responsables des pays riches à ac-
croître leurs efforts pour faire
face à la propagation d'Ebola en
Afrique et éviter une crise ali-
mentaire.

La crise d'Ebola pourrait se
répercuter dans d'autres do-
maines et entraîner ainsi une
crise alimentaire en raison de la
perturbation des récoltes agri-
coles dans les pays affectés en
Afrique de l'Ouest, a ajouté le se-
crétaire général de l'ONU.

«Cela pourrait provoquer une
crise alimentaire majeure tou-

chant un million de personnes
dans la région», a-t-il dit. L'Orga-
nisation des Nations unies pour
l'agriculture et l'alimentation
(FAO) avait indiqué récemment
que les zones de quarantaine et les
restrictions aux déplacements
des personnes mises en place
pour lutter contre Ebola en Gui-
née, au Liberia et en Sierra Leone,
avaient considérablement limité
le mouvement et la commercia-
lisation des aliments. Cette si-
tuation a engendré des achats
dictés par la panique, des pénu-
ries alimentaires et de fortes
flambées des prix pour certaines
denrées.

Ban Ki-moon : «Le G20
doit faire plus pour éviter
une nouvelle crise»

Les pays les plus riches du
monde réunis au sommet du G20
en Australie se sont engagés hier
à "éradiquer" l'épidémie Ebola,
qui a fait plus de 5.000 morts en
Afrique de l'Ouest et touche désor-
mais un autre pays de la région, le
Mali.

"Les membres du G20 s'enga-
gent à faire tout ce qu'il faut pour
que les efforts internationaux
aboutissent à une éradication de
l'épidémie, et à couvrir ses consé-
quences économiques et humani-
taires à moyen terme", indique le
G20 dans un communiqué pu-
blié à l'issue de la première jour-
née du sommet, qui s'achève di-
manche.

L'épidémie d'Ebola a dépassé le
cap des 5.000 morts, dans leur
immense majorité au Liberia, en
Sierra Leone et en Guinée, selon
l'Organisation mondiale de la
Santé (OMS).

"Nous allons travailler via des
coopérations bilatérales, régio-
nales et multilatérales, et en colla-
boration avec des acteurs non
gouvernementaux", poursuit le

communiqué du G20 qui ne revèle
aucun engagement financier tan-
gible. Les chefs d'Etat et de gouver-
nement ont par ailleurs appelé la
Banque mondiale (BM) et le Fonds
monétaire international (FMI) à
"continuer leur solide soutien aux
pays affectés", les encourageant de
surcroît à "explorer de nouveaux
mécanismes flexibles pour faire
face à l'avenir aux répercussions
économiques de crises compara-
bles". La BM avait profité du som-
met du G20 pour défendre son
projet de création d'un "fonds
d'urgence" destiné à mieux contre-
carrer les prochaines pandémies...
afin d'éviter que ne se répète la
réaction lente, tardive et très frag-
mentée au virus Ebola. L'institu-
tion estime que la propagation de
l'épidémie actuelle pourrait coû-
ter plus de 32 milliards de dollars
à l'Afrique de l'Ouest d'ici à la fin
2015. Pour sa part, le secrétaire gé-
néral de l'ONU, Ban Ki-moon,
avait appelé hier les pays du G20 à
"intensifier la réponse interna-
tionale" pour endiguer la propaga-
tion d'Ebola.

Les membres du G20
s'engagent à "éradiquer"
l'épidémie Ebola



Le débat sur la dangerosité
du téléphone portable re-
prend de plus belle ! L'utilisa-
tion du téléphone portable
nuit à la santé du cerveau,
selon les résultats d'une étude
publiée dans la revue médi-
cale Pathophysiology. Elle
augmente de 30% le risque de
développer un gliome (tu-
meur cérébrale). Et au bout de
25 ans d'utilisation abusive, le
cerveau aurait 3 fois plus de
probabilité de développer ce
type de pathologie.

Les chercheurs de l'Uni-
versity Hospital d'Örebro ont
réalisé une nouvelle étude
pour comprendre l'associa-
tion entre l'utilisation du télé-
phone portable et le risque de
développer un gliome.

Pour établir un lien, les
scientifiques ont comparé,
grâce à des questionnaires
précis, les habitudes d'utilisa-
tion de téléphones portables

de 1800 malades ayant déve-
loppé cette tumeur et celles de
patients sains. Ils ont comparé
leur usage du téléphone, fixe
et mobile, le type de smart-
phone utilisé, l'usage d'une
oreillette, la durée d'appels
quotidienne et le temps de-
puis lequel ils avaient ce type
d'appareil.

Les résultats de cette étude
révèlent que l'utilisation du
mobile augmente de 30% le
risque de gliome, et que ce
danger augmente de manière
significative pour chaque
«tranche» de 100 heures et
pour chaque année d'utilisa-
tion. A tel point qu'avoir été en
contact prolongé avec un télé-
phone portable pendant 25
triple ce risque.

Cette étude dévoile aussi
que téléphoner avec un mo-
bile ou un sans fil avant l'âge
de 20 ans multiplie aussi la
probabilité de gliome chez les

personnes âgées. Ces nou-
velles conclusions confirment
les inquiétudes du Centre In-
ternational de Recherche sur
le Cancer (CIRC), agence spé-
cialisée de l'Organisation
mondiale de la santé (OMS)
qui a déjà classé en 2011 le por-
table comme potentiellement
cancérogène pour l'homme.

Il est recommandé d'éviter
l'utilisation de son téléphone
dans les ascenseurs et les vé-
hicules (où la réception est
mauvaise) et en se déplaçant
(changement répétés d'an-
tennes relais) car cela aug-
mente l'exposition aux ondes.
Il est conseillé aussi de privi-
légier les conversations
courtes, d'utiliser les kits
oreillettes et d'éviter de laisser
les jeunes enfants utiliser un
portable, selon le rapport de
l'Agence européenne de l'en-
vironnement.

Si vous faites attention à votre apport
journalier en sucre ou à votre ligne, atten-
tion aux jus de fruits et aux smoothies ven-
dus en grande surface. Ils sont très souvent
trop sucrés, selon une nouvelle étude scien-
tifique britannique. La plupart des jus de
fruits sont plus sucrés que les sodas, selon
les résultats d'une grande enquête réalisée
par Action on Sugar, une association de
chercheurs britanniques qui travaillent sur
les effets du sucre sur la santé.

Les scientifiques ont analysé la composi-
tion et mesuré le taux de sucre de 203 jus de
fruits, boissons à base de jus de fruits et
smoothies destinés aux enfants et vendus
comme bons pour la santé. Les résultats de
leur enquête sont édifiants. Un quart des
boissons testés (57) contenaient autant voire

plus de sucre que le Cola, soit 10,6 g de sucre
pour 100 ml (5 cuillères à café dans 200ml)
et certaines renfermaient même jusqu'à 8
cuillères à café de sucre, soit une fois et
demi plus que le soda ! «C'est un scandale
que ces boissons soient vendues comme
étant saines pour les enfants et les parents. 

Cela doit cesser. Nous devons mettre un
terme à la spirale complètement hors de
contrôle de l'épidémie d'obésité infantile en
Angleterre», s'indigne le Pr Graham Mac-
Gregor, de la Queen Mary Unisversity of
London, et président de Action on Sugar.
D'autant plus que l'Organisation Mondiale
de la Santé (OMS) a récemment appelé à di-
minuer nos apports en sucres, pour que
ceux-ci ne constituent plus que 5% de nos
apports caloriques journaliers (contre 10%

auparavant), pour lutter contre l'obésité et
les caries. 

Il est donc recommandé de ne pas dépas-
ser la dose quotidienne de 6 morceaux de
sucre pour les adultes et 3 pour les enfants.

Et comme le rappelle l'organisation, une
grande part des sucres consommés au-
jourd'hui sont "cachés" dans des aliments
transformés qui ne sont pas toujours
considérés comme des sucreries.
Par exemple, 1 cuillère à soupe de
ketchup contient environ 1 mor-
ceau de sucre. 

La seule solution pour éviter
le surdosage de sucre est de
presser ses jus de fruits et de
préparer ses smoothies maison.
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TÉLÉPHONE PORTABLE
Attention aux tumeurs

cérébrales
L'abus de téléphonie mobile est néfaste à la santé

du cerveau et peut accélérer le développement de tumeurs,
selon une nouvelle étude scientifique suédoise.

L’Agence européenne de l'environnement estime,
dans un nouveau rapport, qu’un lien probable
existe entre téléphone portable et cancer. Elle pré-
conise de bons gestes pour diminuer notre exposi-
tion aux ondes.
Le débat sur la dangerosité du téléphone portable
reprend de plus belle ! A ce jour, les experts n’arri-
vent toujours pas à s’accorder sur les risques ou
non de l’utilisation du téléphone portable sur le
cerveau. Mais l’Agence européenne pour l'environ-
nement vient de livrer un rapport dans lequel elle
recommande des mesures immédiates pour un

usage plus raisonné du téléphone portable. Le
principe de précaution doit prévaloir.
Sa principale préoccupation repose sur l’utilisation
encore courante du téléphone mobile en voiture.
Comme dans tous véhicules en mouvement (métro,
train etc.), l’usage d’un téléphone en voiture en-
traîne le passage d’une antenne à relais à une autre
ce qui augmente notablement les risques d’exposi-
tions aux ondes. Il faut donc éviter autant que pos-
sible d’utiliser son mobile en voiture explique
l’Agence. Elle préconise également lors d’une
conversation téléphonique d’utiliser les kits pié-

tons plutôt que coller le téléphone directement à
son oreille, de ne pas rester trop longtemps en
ligne et de changer toutes les deux minutes
d’oreille. D’autre part, il vaut mieux éviter de lais-
ser les jeunes enfants utiliser un téléphone porta-
ble. Rappelons qu’en 2011, la Cour de cassation
italienne a reconnu un rapport entre tumeur du
cerveau et utilisation intensive du téléphone por-
table chez un salarié et que le Centre International
de Recherche sur le Cancer (CIRC) a déjà classé le
portable comme potentiellement cancérogène
pour l’homme...

CANCER ET TÉLÉPHONE : LES NOUVELLES
RECOMMANDATIONS POUR LIMITER LES RISQUES

LES JUS DE FRUITS SOUVENT
AUSSI SUCRÉS QUE LES SODAS 
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75% DES ADOLESCENTS
DORMENT AVEC LEUR TÉLÉPHONE

PORTABLE ALLUMÉ 
D’après une enquête rendue publique jeudi par l'Association Santé Environnement France (ASEF), les trois quarts des

adolescents sont totalement accros à leur téléphone. Ils dorment avec leur téléphone portable allumé sous l'oreiller ou
sur la table de chevet et le gardent dans la poche durant la journée.

Fumer
augmente

le risque d'être
atteint de deux

cancers
successifs 

On sait déjà que fumer aug-
mente le risque de cancer du
poumon. Une nouvelle étude
vient de montrer qu'il multiplie
aussi le risque de développer
un second cancer.

En France, le tabac est la
première cause de cancer et il
est responsable de 90 % des
cancers du poumon et de 73
000 décès prématurés. Mais
cette nouvelle étude devrait à
nouveau effrayer les amateurs
de nicotine. En effet, les fu-
meurs ont plus de risques
d'être atteints d'un deuxième
cancer, selon les résultats d'une
nouvelle analyse réalisée pour
le gouvernement américain et
publiée dans la revue médicale
Journal of Clinical Oncology.

Les chercheurs ont examiné
des données médicales de cinq
cohortes épidémiologiques qui
comprenaient 2.552 patients at-
teints d'un cancer du poumon
du stade I, 6.386 de la vessie,
3.179 du rein et 2.967 avec une
tumeur au cerveau.

Les fumeurs atteints d'un
cancer du poumon, de la vessie,
du rein ou avec une tumeur au
cerveau ont un risque multiplié
par 5 de souffrir d'un deuxième
cancer par rapport aux malades
qui n'ont jamais fumé selon les
résultats de cette méta-analyse.

«Le lien entre le tabagisme
et le second cancer était com-
parable au lien entre le taba-
gisme et le premier cancer,
puisque les fumeurs sont cinq
fois plus de risques que les
non-fumeurs de souffrir du
cancer » explique Meredith S.
Shiels, chargé de recherches à
la Division de l'Institut National
du Cancer de l'Épidémiologie
du Cancer et co-auteur de
l'étude. Ce risque existe aussi
pour les anciens fumeurs,
même s'il diminue au fil des
ans après la dernière cigarette
fumée.

« Alors que la survie s'amé-
liore pour un certain nombre
de patients touchés par des
cancers liés au tabac, la
consommation de cigarettes
peut augmenter le risque de
développer un deuxième can-
cer lié à la nicotine parmi ces
survivants, » rappelle Meredith
S. Shiels. «Ce paradoxe montre
du doigt l'importance de la dés-
accoutumance au tabac de tous
les patients atteints d'un can-
cer».

D'autant plus que, continuer
de fumer après un diagnostic
de cancer  multiplie aussi le
risque de décès. L'Institut de
prévention du cancer de Cali-
fornie a révélait en 2013 que les
hommes qui ont continué ou se
sont mis à fumer après un diag-
nostic de cancer, ont présenté
un risque accru de décès de
59% par rapport à ceux qui ont
arrêté, tous types de cancer ou
types de traitement confondus.

600 élèves âgés de 14 à 20 ans
ayant participé à une campagne
de sensibilisation sur les risques
liés à la téléphonie mobile orga-
nisée à l'automne dernier par
l'ASEF (qui dit regrouper 2.500
médecins) ont rempli un ques-
tionnaire sur l’utilisation de leur
téléphone.

L’utilisation
du téléphone
commence très jeune

75% des adolescents interro-
gés ont possédé un portable avant
14 ans et 33 % avant l’âge de 10
ans.

La plupart d’entre eux (85%)
aime envoyer des SMS plutôt que
de passer des coups de fil ! Pour-
tant 42% d'entre eux passent
quand même plus d'une demi-
heure au téléphone par jour.

72% d’entre eux ont entendu
parler des risques, mais ils ne sa-
vent pas très bien comment se
protéger: 58% pense qu'il ne faut
pas garder son téléphone sur soi,
44% qu'il ne faut dormir avec son
téléphone allumé à côté, et seuls

15% d’entre eux connaissent l'in-
térêt d'un kit mains-libres.

«Cette enquête nous a permis
d'adapter nos conseils ! Nous par-
lions beaucoup des risques du
portable dans les poches, mais
nous nous sommes aperçus que
beaucoup de jeunes filles le ran-
gent non pas dans leur poche...
mais dans leur soutien-gorge»,

indique Sarah Norest, chargée
d'animation de l'ASEF.

Sur son site, l'Agence natio-
nale de sécurité sanitaire, de l'ali-
mentation, de l'environnement et
du travail (Anses) rappelle pour
sa part que même si aucune
preuve scientifique n'existe, «des
interrogations subsistent sur
d'éventuels effets à long terme»

du téléphone portable. Pour limi-
ter les risques, elle recommande
notamment d'éloigner son télé-
phone des zones sensibles du
corps, de ne pas le garder dans les
poches, d'utiliser au maximum
un kit mains-libres, de privilé-
gier les zones de bonne réception
et d'éviter de téléphoner lors de
déplacements à vitesse rapide.

Ne laissez pas la télé allumée même en
fond sonore quand votre enfant est dans les
parages ! Cela nuirait à son développement.

Les Japonais nous avaient prévenus : re-
garder la télé affecte l'intelligence verbale à
passer trop de temps devant l'écran. Mais une
nouvelle étude devrait inquiéter les parents
un peu plus. Des chercheurs de l'université
d'Iowa aux Etats-Unis assurent que le déve-
loppement émotionnel et la sociabilité des
enfants pourraient pâtir de la télé allumée,
même quand celle-ci passe en fond sonore !
Même quand ils ne la regardent pas, les petits
peuvent avoir leur attention détournée par le
bruit émis par l'écran.

Dans la revue scientifique Journal of Deve-
lopmental and Behavioral Pediatrics, les

scientifiques conseillent aux parents d'éloi-
gner leur progéniture des programmes non
éducatifs. 1 150 familles américaines compre-
nant des enfants âgés de deux à huit ans ont

été observées à la loupe. Après avoir scruté les
habitudes familiales et les contenus télévi-
suels diffusés aux enfants, les chercheurs en
ont déduit que la télé a un bon impact sur les
jeunes téléspectateurs quand les pro-
grammes ont une visée pédagogique. 

Autrement dit, les contenus éducatifs favo-
riseraient les fonctions cognitives des en-
fants.

En revanche, la télé devient contre-pro-
ductive quand elle reste en fond sonore, em-
pêchant les enfants de se concentrer, de jouer
ou de faire leurs devoirs par ailleurs.

La télé est-elle un allié ou un ennemi du
développement intellectuel de l'enfant ? Avec
le développement des écrans, le débat a en-
core de beaux jours devant lui.

PNEUMONIE : ELLE TUE CHAQUE ANNÉE
PLUS D'1 MILLION D'ENFANTS

A l'occasion de la Journée mondiale de la pneumonie qui se tient chaque 12 novembre, on fait le point sur en chiffres
sur cette maladie qui tue plus d'enfants que le paludisme, la tuberculose et le Sida réunis. Parce qu'elle concerne sur-
tout les pays en voie de développement et qu'il s'agit d'une maladie bien prise en charge en France, nous avons ten-

dance à oublier les ravages de la pneumonie à travers le monde, notamment chez les enfants de moins de 5 ans.
Pourtant, 1 enfant dans le monde meurt toutes les 20 secondes de cette maladie.

Qu'est-ce qu'une pneumonie ?
La pneumonie se définit comme une infec-

tion respiratoire aiguë affectant les poumons.
Ceux-ci sont constitués d'alvéoles qui se rem-
plissent d'air quand une personne en bonne
santé respire. En cas de pneumonie, les alvéoles
sont remplies de pus et de liquide, ce qui rend
la respiration douloureuse et limite l'absorp-
tion d'oxygène. La pneumonie peut être d'ori-
gine bactérienne, virale ou causée par un
champignon.

Quelles sont les facteurs
de risque ?

Les enfants et les personnes âgées sont par-
ticulièrement à risque car leur système immu-
nitaire est plus fragile.

Les personnes immunodéprimées (atteintes
par le VIH par exemple) sont aussi plus sensi-
bles aux infections.

Quels sont les traitements
contre la pneumonie ?

On peut traiter la pneumonie causée par des
bactéries avec des antibiotiques. On recom-
mande l'hospitalisation pour les nourrissons
âgés de moins de deux mois et pour les cas les
plus graves. Mais, dans la majorité des pays en
voie de développement, l'accès à ces antibio-
tiques est difficile et onéreux, ce qui explique le
taux de mortalité très élevé chez les enfants at-
teints par la maladie

LA TÉLÉ EN FOND SONORE NUIT
AU DÉVELOPPEMENT DE L'ENFANT
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Par Amar Belkhodja (*)

La prison d’Oran était réputée pour son
régime sévère et le comportement raciste
de son directeur et des surveillants. Les
fouilles, inopinées, étaient très rigou-
reuses. Les détenus étaient obligés de se dé-
vêtir complètement. Leur affaires
éparpillées, leurs matelas lacérés, leurs ob-
jets et écrits confisqués. Il aurait fallu que
Hamdani Adda, dit Si Othmane, ancien
chef du secteur autonome de Tiaret, inter-
vienne en tant que responsable du comité
directeur de l’ensemble des détenus pour
que le régime s’adoucisse. Hamdani Adda
était condamné à mort. Tous les détenus, ils
étaient environ deux milliers, gardent un
souvenir impérissable de leur chef, brave et
courageux, qui tenait tête aux responsables
de la sinistre prison d’Oran et qui ne cessait
jamais de revendiquer les droits politiques
au bénéfice de ses codétenus. Si Othmane
fut enlevé de la prison d’Oran et brûlé vif
par l’OAS le 12 janvier 1962.

Mezenda Mâamar et Ouchia Mohamed,
condamnés tous deux à vingt ans de déten-
tion, consignaient dans un cahier d’écolier
les événement et faits vécus en prison. C’est
un véritable miracle que ce cahier ne fut
pas découvert par les geôliers. Ce docu-
ment, véritable relique, nous permet au-
jourd’hui de jeter un regard sur le passé
des détenus de la prison d’Oran. Cela est
important parce que les événements sont
relatés par ceux-là mêmes qui les avaient
vécus. Nous tenons à témoigner à M. Me-
zenda Mâamar notre reconnaissance pour
nous avoir confié ce document dont nous
reproduisons de larges extraits.

« La maison d’arrêt d’Oran était un enfer
où l’humiliation et les brimades battaient
leur plein. L’administration de ce site infer-
nal était composée de personnages systé-
matiquement étrangers et ignobles,
capables de toutes les lâchetés. Le vendredi
28 avril 1961. Il était 15 heures environ. Il fai-
sait beau temps ce jour là. Le ciel était bleu
et limpide. Un soleil splendide lançait ses
plus chauds rayons sur ce rectangle qu’était
la pénible et familière cour 2. Le silence
était presque parfait. Il n’est rompu que par
des conciliabules, des chuchotements ou
par le claquement des verrous des lourdes
masses métalliques.

Toute la population pénitentiaire était
occupée à tresser l’alfa, travail obligatoire.
Soudain, un tumulte est venu briser le si-
nistre silence. Le moment était propice
pour nous solidariser contre le joug op-
presseur. Les visages étaient graves, les
nerfs prêts à éclater. Chacun se posait la
même question : Que se passe – t-il ? Qu’est
– il arrivé ?

Néanmoins, il fallait passer à l’action
sans tarder, pas une minute d’hésitation.
Nous commençâmes alors à crier de toutes
nos forces : « Vive l’Algérie », « Directeur, di-
rection assassin » ! Afin d’attirer l’attention
des pouvoirs publics. Quelque instant plus
tard les gardes mobiles font irruption,
armés de grenades lacrymogènes. Le calme
revient. Quelques incidents eurent lieu à la
cour 8 et à la cour 4 où, des grenades lacry-
mogènes ont été lancées sur les détenus.
Quelques blessés légers. Heureusement. 

La manifestation des détenus fut une
victoire sur toutes les conditions arbitraires
que l’administration pénitentiaire imposait
pour mater les militants du FLN. Ces condi-
tions furent dénoncées par nos frères qui
étaient désignés par l’ensemble des déte-
nus. Ce n’est que le lendemain que nous
sûmes qu’un juge fut à l’origine de la ma-
nifestation. Ce magistrat était connu pour
ses sentiments racistes et son attachement
à « l’Algérie française ». Il encourageait l’ad-
ministration pénitentiaire à persister dans
la sévérité du régime.

Nous sommes le 19 mai 1961. C’est un
jour de vendredi bien sur. Il était approxi-
mativement 15h 20. Les détenus faisaient
leur « promenade » quotidienne, paisible-
ment, commentant les faits, la situation.

D’autres frères, au nombre de huit, s’occu-
paient tranquillement à faire leur lessive.
Soudain des cris stridents sont venus dé-
chirer l’air. La solidarité était devenue un
mot d’ordre. Nous entendons des youyous
suivis d’un signal d’alerte. La prison se met
en branle. En l’espace de quelques mi-
nutes, le tumulte gagne tout l’établisse-
ment. Une fois de plus, les pouvoirs publics
et l’armée interviennent rapidement pour
réprimer la manifestation des détenus. Sur
le moment, c’est la même question qui re-
vient : Que s’est-il passé ? Nous apprenons
par la suite que les geôliers avec leurs
chiens avaient agressé abominablement
nos sœurs en détention parce que celles –
ci ont refusé un menu infect.

Nous sommes le 12 juin 1961, Une grève
générale est déclenchée après l’accord de
tous les détenus. L’administration avait
cédé à quelques-unes de nos revendica-
tions ? Nous sommes mois de juillet 1961.
Le transfert commence par les condamnés
à mort, considérés comme principaux me-
neurs. Néanmoins la situation s’améliore
progressivement. L’administration consent
indirectement à reconnaître notre comité
directeur constitué par des condamnés à
mort.

Au mois d’août 1961, survint un autre
transfert. Il concernait cette fois-ci les
condamnés à la réclusion à perpétuité.
L’administration voulait briser notre orga-
nisation. Le 22 décembre 1961, les CRS dé-
cident de lancer une fouille systématique.
Un incident éclate entre les forces de ré-
pression et les CAM (condamnés à mort).

Les surveillants devenaient de plus en
plus menaçants. Ils étaient prêts à nous
massacrer. Nous étions en danger perma-
nent. Cette insécurité, nous l’affrontions
avec courage et sérénité.

Le 12 janvier 1962, à la suite d’une lâche
provocation, une centaine de frères ont été
torturés impitoyablement. Les prisonniers
des salles 6 et 13 assistaient à une séance de
cinéma. Ils virent des gardes mobiles cas-
qués et armés, agresser leurs frères de la
salle 12.

Ils se joignent à leurs compagnons. Ils
sont à leur tour sauvagement agressés par
les tortionnaires. C’est la mêlée. Des chiens
sont lâchés sur les détenus.

Le 12 janvier 1962, quatre de nos frères
trois condamnés à mort et un à la réclusion
à perpétuité ont été livrés volontairement
par l’administration pénitentiaire à l’orga-
nisation criminelle OAS.

Les responsables de la prison ont fait la
sourde oreille à nos protestations et laissè-
rent les criminels prendre le large avec
leurs victimes. Nous avons appris par la
suite que les quatre frères furent arrosés
d’essence et brûlés vifs. La vie dans la pri-
son est devenue atroce. Le 14 janvier 1962 ce
fut le déclenchement de la grève de la faim
qui ne prit fin que le 25 janvier 1962. Après
la rupture de la grève de la faim, le médecin
de la prison, un être inhumain, nous a for-
mellement interdit le pain. Au point de vue
physique nous nous trouvâmes considéra-
blement affaiblis. La situation devenait de
plus en plus insupportable.

Le 29 janvier 1962, au matin, on nous a
servi un café, comme d’habitude. Chacun
prenait place sur sa paillasse pour consom-
mer son café. Une demi-heure après, tous
ceux qui avaient goûté à ce breuvage com-
mencèret à ressentir d’atroces douleurs ab-
dominales. Plusieurs d’entre eux perdirent
connaissance. Ce fut la panique. L’infirme-
rie était débordée. Nous avons compris im-
médiatement que le café contenait une
substance d’empoisonnement. Les respon-
sables de la prison cherchaient par tous les
moyens à étouffer cette affaire.

Nous avons réclamé qu’un prélèvement
du café soit analysé dans un laboratoire.
Vainement. Le 22 février 1962, le maire de
Telagh qui allait être transféré en compa-
gnie de trois frères, furent mitraillés à la
gare d’Oran avant leur départ. Nous arri-
vons au 5 mars 1962, 29e jour de Ramadhan,
mois sacré durant lequel tous les musul-
mans observent le jeûne. Il est 7h 45 exac-
tement. Un quart d’heure après la rupture
du jeûne, quelques frères, installés près de
la porte virent surgir des militaires et une
voiture 2 CV.

Cette intrusion nous sembla bizarre. La
voiture stoppa devant notre porte (salle 1).
Les criminels de l’OAS commencèrent à dé-
charger des bonbonnes d’acide ammoniac,
des bouteilles de gaz butane et des bidons
bourrés d’explosifs. Ils entreposèrent le
tout suivant un plan bien défini. N’oublions
pas que la voiture était également remplie
d’explosifs, de plastic. Un frère qui se trou-
vait juste à proximité du guichet, demanda
aux faux militaires quel était le motif de
leur présence sur les lieux ? « C’est la Croix-
Rouge », ont-il répondu ironiquement.

Après avoir allumé la mèche qui devait,
selon leur plan, faire périr plusieurs cen-
taines de prisonniers, ils se dirigèrent hâti-
vement vers la sortie. Ensuite, ils tirèrent
quelques rafales à la mitraillette pour faire
exploser les bouteilles de gaz butane.

Nous conservâmes notre sang froid.
Tout le monde attendait la mort. Que pou-
vions-nous faire, enfermés dans cette mau-
dite prison ?

19 h 55, une violente déflagration, suivie
de plusieurs autres explosions déchirèrent
l’air et brisèrent le silence dans cet im-
mense tombeau solitaire. La porte de la
salle vola comme une véritable fusée et alla
s’écraser à l’autre extrémité de la salle. Puis
des éclats. Le frère Menouar Nadir fut tué
sur le coup. Une autre pierre blessa griève-
ment Hadrog, tandis qu’un troisième est
blessé légèrement. Toute la prison vibrait.
Les murs se lézardaient.

Le feu continuait à se propager. Les ma-
gasins contenant de l’alfa flambaient et les
murs en brique cédaient à la pression du
feu. Dans le couloir central, tout se consu-
mait lentement. Les lourdes masses métal-
lique s cédaient une à une sous le souffle
terrible de l’explosion. Ce n’est que deux
heures plus tard que les CRS arrivèrent en
vue de nous « secourir ».Ils étaient munis
de projecteurs. Ils n’ont pas manqué de
nous traiter de salopards. D’autres nous
lançaient avec haine : « Vous n’êtes pas en-
core morts, sale race ». Bref. Nous passâmes

la nuit à la belle étoile. Il faisait terrible-
ment froid. Le matin, au lever du soleil,
nous fûmes transférés au camp d’Arcole.
C’était le 6 mars 1962. En cours de route
plusieurs détenus furent insultés et frappés
à coups de crosse. La vie recommence à Ar-
cole avec les conditions aussi précaires.
Heureusement, le commandant de la garde
mobile, gagné par un sentiment humani-
taire, n’a pas manqué de nous porter se-
cours à plusieurs reprises.

Le 28 février 1962, de nouveau transferts.
Cette fois-ci d’Arcole vers Saint Leu. La
route serpente soigneusement les champs
que le printemps a gratifiés de sa verdure.
Les blés ondulaient à la moindre brise. Par-
ci, par-là, on aperçoit à travers les feuillages
des arbres les toits rouges des maisons ou
leurs murs blancs. Nous venons de décou-
vrir un beau paysage.

Nous arrivons à Saint Leu, notre nou-
velle prison temporaire. Nous retrouvâmes
le sanguinaire Benhamou, autrefois bour-
reau numéro un de la maison d’arrêt
d’Oran. Là aussi la vie est pénible. Dix jours
sans trouver un morceau de pain. A l’heure
où nous écrivons, le régime est certaine-
ment plus inhumain. Pas de douche, pas de
savon, pas de lame. La situation est drama-
tique. Pas de café aussi.

Et pour terminer ce petit ouvrage ce
tournant critique de notre existence, nous
soulignons que nous n’avons jamais failli à
notre devoir. Nous sommes restés incor-
ruptibles. Arès avoir surmonté d’innom-
brables obstacles, de rudes épreuves, après
avoir subi des affres et des injustices, nous
n’avions jamais manqué de mener à bien
notre mission.

La liberté acquise, notre pays peut et doit
s’en honorer. Mais il doit cet honneur à tout
les Algériens tombés sous les balles du co-
lonialisme aveugle et déchaîné. Ces héros
qui ont gardé la montagne, la colline, la
plaine et la ville. Leur sacrifice n’aura pas
été vain.

Comme vous pouvez être heureux et
fiers aujourd’hui où il vous est permis de
jeter un regard sur le passé et de revivre des
heures disparues, de faire le chemin
m’étonnerait bien qu’au fond de vous-
mêmes une pensée n’aille pas vers ceux
qui, parallèlement à votre action, ont fait le
même effort, dans telle ou telle prison.

Dans le même effort librement consenti,
victoire nous te saluons comme symbole de
la satisfaction de la joie forte profonde et
simple qui anime aujourd’hui tous ceux
qui représentent le véritable monde de la li-
berté souvenirs, je les garde au fond de
moi-même comme de précieuses reliques
de certaines années passées, de tant d’ami-
tiés disparues. 

On ne peut pas glorifier la légende de Si
Othmane, Sabri, Aoued, Frih. Ils ont trouvé
la mort atroce dans cette maudite prison
d’Oran. Je les pleurs comme des êtres les
plus chers de ma vie. Ils avaient cette foi et
cette lumière que l’on ne retrouve que chez
les êtres d’élite. Il n’existe qu’une hiérar-
chie chez les hommes. Celle de la valeur et
de l’honnêteté morale. Quand deux
hommes possèdent cela, ils ne peuvent que
s’estimer fraternellement et perpétuelle-
ment, se comprendre sans jamais se reje-
ter.

Nous nous attachons simplement à ce
que nous croyons de toutes nos forces, de
tout notre sang et nous ne pouvons envier
que la satisfaction de devoir accompli
même en prison, dans les conditions les
plus insupportables. Nous en sommes fiers.
Quelle est donc notre récompense ? Au-
jourd’hui et demain devant le jugement de
Dieu ? Devant Dieu nous ne demandons
que le privilège d’acquérir une place au pa-
radis. Nous remercions sa bonté, sa provi-
dence et sa grâce. Aujourd’hui, nous
demandons que la réussite de notre tâche,
ainsi que nos souhaits les plus chers de
bonheur pour le peuple algérien, long-
temps courbé sous le poids de l’injustice et
sous la botte coloniale.

A.B.
(*) Journaliste-auteur

L’ENFER DE LA PRISON D’ORAN
La prison d’Oran était réputée pour son régime sévère et le comportement raciste de son directeur et des surveillants.

Les fouilles, inopinées, étaient très rigoureuses. Les détenus étaient obligés de se dévêtir complètement.



La signature de la charte de la
transition au Burkina Faso, qui doit
fournir le cadre juridique pour une
transition dirigée par des civils me-
nant à des élections en novembre
2015 dans le pays, a été reportée à au-
jourd’hui dimanche pour des rai-
sons "techniques", a indiqué une
source militaire.

Initialement annoncée pour sa-
medi, la signature du document, va-
lidé par l'armée au pouvoir et les ci-
vils, doit finalement avoir lieu di-
manche car la Maison du peuple de Ouagadougou, où doit se
tenir la cérémonie, "est en train d'être réparée", a précisé cette
source. L'armée a pris le pouvoir le 31 octobre, après la démis-
sion forcée du président Blaise Compaoré, aux affaires depuis
27 ans. Jeudi, armée et civils se sont mis d'accord à l'unanimité

sur un projet de "charte de transition",
qui définit les organes institutionnels
de la transition, une phase qui doit du-
rer au maximum un an et se terminer
lors d'élections en novembre 2015.

De délicates négociations ont dé-
buté vendredi à Ouagadougou au
sujet des futurs dirigeants du Burkina
Faso, à commencer par le président
de la transition, mais aussi celui du
Parlement intérimaire, ainsi que le
Premier ministre.

Le secrétaire général des Nations
unies, Ban Ki-moon, a félicité le peuple du Burkina Faso pour
l'adoption consensuelle d'une Charte, ajoutant qu'il attendait
"avec impatience la signature de la Charte, la désignation et l'in-
vestiture d'un Président civil de transition, et le début des tra-
vaux des organes de transition".
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ONU-MALI
La situation humanitaire reste
«très fragile» au Mali 

Trois agences
humanitaires des

Nations Unies ont
appelé, vendredi à
New York, face à la

situation humanitaire
fragile au Mali, à

continuer à soutenir
les opérations

humanitaires pour ne
pas mettre en danger

les perspectives de
paix et de stabilité du

pays.
La «situation au Mali reste

très fragile», a déclaré le di-
recteur des opérations du

Bureau des Nations unies
pour la coordination des af-
faires humanitaires (OCHA),
John Ging.

Même si l'aide humani-
taire ne peut pas fournir de
solution à cette crise, qui re-
monte à plus de 50 ans, elle

peut contribuer de manière
cruciale à atténuer les souf-
frances humaines et aider
les gens à reconstruire leur
résilience, alors que le pro-
cessus politique se poursuit.

M. Ging s'exprimait lors
d'une conférence de presse
au siège des Nations unies à
New York, aux côtés de la di-
rectrice des secours du Fonds
des Nations Unies pour l'en-
fance (Unicef) Afshan Khan,
et son homologue au Fonds
des Nations unies pour la
population (FNUAP), Ma-
bingue Ngom. Les trois res-
ponsables ont effectué une
visite de trois jours au Mali la
semaine dernière.

LIBYE
Fin de la grève 
des employés du
terminal pétrolier
d'al-Hariga

La grève des employés de l'important termi-
nal pétrolier d'al-Hariga dans l'est de la Libye
a pris fin, les exportations ont repris, ont an-
noncé vendredi les autorités.

«Un pétrolier, qui se trouvait à quai depuis
le début de la grève (samedi), doit se rendre en
direction des marchés européens via la Grèce»,
après le chargement de 400.000 barils de
brut, a annoncé le porte-parole de la Compa-
gnie nationale de pétrole (NOC), Mohamed
Hrari.

Les exportations avaient cessé samedi dans
ce terminal pétrolier --d'une capacité de
120.000 barils par jour (b/j)-- après que les em-
ployés ont entamé une grève pour dénoncer des
retards dans le paiement de leurs salaires.
«Les salaires ont été versés», a assuré M. Hrari,
attribuant le retard des paiements aux violences
affectant la région de Benghazi (est). La grève
a cessé jeudi.

La production de pétrole en Libye avait été
entravée par plusieurs crises dans les terminaux
pétroliers et en septembre dernier, elle avait
augmenté jusqu'à 810.000 barils par jour.

«La production va reprendre progressive-
ment jusqu'à atteindre le niveau escompté
d'un million de barils par jour d'ici la fin de l'an-
née», a dit M. Hrari.

Avant la chute du régime de Mouammar Ka-
dhafi en 2011, la production de pétrole s'élevait
à 1,5 million de barils par jour (mbj).

M. Hrari avait annoncé mercredi la reprise
partielle de la production dans les champs d'Al-
Fil et Al-Charara, deux importants champs pé-
troliers du sud-ouest de la Libye où la produc-
tion avait été arrêtée la semaine dernière après
une attaque armée qui a provoqué un incen-
die.

Le champ d'Al-Charara, l'un des plus grands
de Libye, peut produire 350.000 barils par
jour tandis que le champ d'Al-Fil a une capa-
cité d'environ 200.000 barils par jour.

Depuis la fin de la révolte en Libye en octo-
bre 2011, les différentes milices qui avaient com-
battu le régime Kadhafi font la loi, empêchant
tout essor économique dans ce riche pays pé-
trolier. La capitale Tripoli est contrôlée par une
coalition de milices, Fajr

Libya, et de violents combats secouent la
deuxième ville du pays, Benghazi.

RD CONGO
Le gouvernement
apporte une aide
humanitaire aux
déplacés de Beni

Le gouvernement de la République démo-
cratique du Congo (RDC) a apporté une aide hu-
manitaire aux déplacés du territoire de Beni,
situé à 350 km au nord-est de la ville de Goma
(Nord-Kivu) où plus de 150 personnes ont été
tuées par les rebelles ougandais des ADF, en  oc-
tobre et novembre.

Selon les sources administratives, cette
aide humanitaire a transité par le biais du gou-
vernement provincial du Nord-Kivu. «Il s'agit
de l'aide promise par le chef de l'Etat qui a été
acheminée à ces personnes vulnérables.

Des dizaines de tonnes de vivres et non vi-
vres sont distribuées à ces nouveaux déplacés
qui ont fui les massacres des civils de ces der-
niers mois dans le territoire de Beni», ont
rapporté médias locaux.

«Ce sont plus de 1 250 ménages qui reçoivent
depuis mercredi, cette assistance composée de
haricot, du riz, de l'huile de palme, mais aussi
des non-vivre, a-t-il indiqué ajoutant qu'une au-
tre assistance sera distribuée aux 180 ex-
otages des ADF dans ce territoire.

Le ministre provincial de l'agriculture,
Nzanzu Kasivita, a déclaré jeudi que les Forces
armées de la RDC (FARDC) travaillent dans ces
zones pour ramener la sécurité et permettre
aux déplacés de regagner chez eux.

BURKINA FASO 
la signature de la charte de la transition
reportée de 24h...

...l'ONU salue l'adoption
d'une charte de la transition

Le secrétaire général des Nations
unies, Ban Ki-moon, a félicité ven-
dredi le peuple du Burkina Faso pour
l'adoption consensuelle d'une Charte
de la transition, qui fournira le cadre
juridique pour une transition dirigée
par des civils menant à des élections en
novembre 2015.

M. Ban « attend avec impatience la
signature de la Charte, la désignation
et l'investiture d'un président civil de
transition, et le début des travaux des
organes de transition», a dit son porte-
parole dans une déclaration à la presse.

«Le secrétaire général félicite toutes les
parties prenantes burkinabé pour
leur engagement collectif et leur sens
des responsabilités tout au long du pro-
cessus de dialogue national. Il réitère
son encouragement à toutes les parties
de continuer à utiliser le dialogue
tout au long de la période de transi-
tion», a-t-il ajouté.

L'armée a pris le pouvoir le 31 octo-
bre, après la démission du président
Blaise Compaoré, et le lieutenant-co-
lonel Isaac Zida assume, depuis, les
fonctions de chef de l'Etat.

La Mauritanie va envoyer une
compagnie aéroportée pour partici-
per à la force de l'ONU en Centra-
frique, un pays en proie au chaos de-
puis 2013, a rapporté l'Agence mau-
ritanienne d'information (AMI).

Cette force «spécialement équipée
et formée pour cette mission» com-
prend notamment une «compagnie
aéroportée de fantassins» et «un es-
cadron de la gendarmerie qui assu-
rera la police militaire en RCA», a
précisé l'agence officielle, sans indi-
quer la date de son départ.

D'un effectif estimé d'une centaine
d'hommes, la force a été installée
dans la banlieue de la capitale,
Nouakchott, où elle a été passée en

revue mercredi par le ministre de la
Défense Dialla Mamadou Bathia et le
chef d'état-major général des ar-
mées, le général Mohamed Ould
Cheikh Mohamed Ahmed, selon
l'agence.

La Mauritanie participe déjà en
Côte d'Ivoire à la force de maintien
de la paix dans ce pays (Onuci) avec
un contingent similaire.

La Centrafrique avait sombré
dans le chaos avec le renversement
en mars 2013 du régime de François
Bozizé par la rébellion Séléka, plon-
geant le pays dans une spirale de vio-
lences intercommunautaires ayant
entraîné l'envoi de forces française,
européenne et onusienne.

NIGERIA
Un attentat
suicide dans
une station-
service de
Kano fait six
morts 

Six personnes, dont trois policiers,
ont péri vendredi dans un attentat sui-
cide attribué au groupe islamiste Boko
Haram, dans une station-service de
Kano, la plus grande ville du nord du Ni-
geria, a annoncé la police.

L'explosion est survenue vers 19H30
(heure locale, 18h30 GMT) dans la sta-
tion-service de Nagarshiku à Kano,
provoquant un incendie dans la station
et mettant le feu à plusieurs voitures.

Cette station-service, située en face
d'une autre station visée par une kami-
kaze en juillet, est fréquentée par des pa-
trouilles militaires qui y garent leur
véhicules, selon des habitants.

APS

CENTRAFRIQUE
La Mauritanie va envoyer 
un contingent pour la force
de l'ONU
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Le président
Abdelaziz rappelle 
à la communauté
internationale 
ses responsabilités
envers la question
sahraouie

Le président sahraoui, Mohamed Abde-
laziz, a rappelé vendredi soir à Madrid à la
communauté internationale ses responsa-
bilités envers la question sahraouie, et la né-
cessité de mener des actions «rigoureuses»
pour amener le Maroc à respecter la légalité
internationale.

«La situation actuelle met la commu-
nauté internationale, et à sa tête l’ONU, de-
vant ses responsabilités face aux agisse-
ments du Maroc et son mépris à la légalité
internationale», a indiqué le président Ab-
delaziz à l’ouverture de la 39e édition de la
Conférence européenne de support et soli-
darité avec le peuple sahraoui (EUCOCO).

Il a ajouté que le peuple sahraoui, qui lutte
pacifiquement pour son indépendance, a be-
soin d’une action internationale «rigou-
reuse» et de davantage d’efforts en vue d’or-
ganiser le référendum d’autodétermina-
tion.

Le président sahraoui a mis en garde, éga-
lement, contre le risque de dégradation de
la situation dans la région, à cause notam-
ment du trafic de drogue provenant du Ma-
roc, ce qui encourage et alimente les orga-
nisations criminelles et les groupes terro-
ristes. Il a réitéré, en outre, son appel à
renforcer le rôle de la Mission des Nations
unies pour l’organisation d’un référendum
au Sahara occidental (Minurso) et élargir son
mandat au contrôle des droits de l’homme,
comme il a appelé à l’arrêt du pillage des ri-
chesses du Sahara occidental, la fin du blo-
cus et celle du mur de séparation.

M. Abdelaziz a réclamé la libération des
prisonniers sahraouis détenus par le Maroc
et appelé à faire la lumière sur les per-
sonnes disparues lors de l’invasion maro-
caine en 1975.

Il a rappelé, à cette occasion, à l’Espagne
ses responsabilités historiques, politiques et
légales qu’elle doit assumer en jouant un rôle
efficace en tant membre non permanent au
Conseil de sécurité de l’ONU, en tant que
force administrative et aussi comme pays in-
fluant au niveau européen.

De son côté, le président de l’EUCOCO,
Pierre Galland, a dénoncé le fait que le peu-
ple sahraoui soit toujours sous l’occupation
marocaine, appelant à l’application du droit
international et à assurer à ce peuple le
droit à l’indépendance.

Il a exhorté, également, l’ONU à élargir la
MINURSO à la question des droits de
l’homme, au respect des ressources natu-
relles du Sahara occidental, comme il a ap-
pelé l’Union européenne à revoir sa position
vis-à-vis de l’accord de pêche avec le Maroc,
qu’il qualifie d’illégal.

Pour sa part, le secrétaire général de la Fé-
dération espagnole des institutions soli-
daires du peuple sahraoui (Fedissah), Anto-
nio Lopez a déclaré que «le peuple sah-
raoui n’est pas à vendre et a le droit, comme
tous les peuples du monde, de jouir de tous
ses droits».

Il a déclaré, également, que «l’Espagne est
responsable de la situation actuelle au Sahara
occidental», l’appelant, à cet égard, à assu-
mer ses responsabilités politiques morales
envers les Sahraouis.

M. Lopez a, par ailleurs, salué l’élan de so-
lidarité avec la cause sahraouie qui s’élargit,
en citant l’exemple de l’EUCOCO qui a pris
une dimension mondiale avec la participa-
tion de personnes venues du monde entier.  

Madrid accueille 
la 39e édition de l'EUCOCO

Les travaux de la 39e

édition de la
Conférence

européenne de
solidarité avec le
peuple sahraoui

(EUCOCO) ont débuté
vendredi à Madrid avec

la participation de
quelque 300 militants

pour l’indépendance
du Sahara occidental,

issus des cinq
continents.

La cérémonie d’ouverture
s’est déroulée en présence, no-
tamment, du président sah-
raoui Mohamed Abdelaziz, la
militante sahraouie, Amina-
tou Haider, et du président de
l’EUCOCO, Pierre Galand.

L’Algérie est représentée
par le président du Comité na-
tional algérien de solidarité
avec le peuple sahraoui
(CNASPS), Saïd Layachi, de
parlementaires et de repré-
sentants du mouvement asso-
ciatif. Dans son allocution d’ou-
verture, le président Abdelaziz
a réaffirmé la détermination du

peuple sahraoui dans sa lutte
pour l’indépendance, souli-
gnant que la résistance du peu-
ple sahraoui «met aujourd’hui
le Maroc sous une pression
terrible».

Il a mis l'accent également
sur «les dépassements et les
violations des droits de
l’homme commis par les auto-
rités marocaines dans les ter-
ritoires sahraouis occupés».

Le chef de l'Etat sahraoui a
considéré, par la même occa-
sion, que le dernier discours

prononcé par le souverain ma-
rocain Mohammed VI «appelle
aux hostilités» et les consé-
quences qui peuvent en dé-
couler «sont aussi nombreuses
que dangereuses».

Le président Abdelaziz a
rendu hommage, par ailleurs,
aux pays qui soutiennent les
causes justes dans le monde, à
leur tête l’Algérie «pour ses
positions en faveur de l’appli-
cation des résolutions de
l’ONU», a-t-il ajouté. Cet évène-
ment se veut un «rendez-vous

obligatoire de solidarité» avec
le peuple du Sahara occidental,
soulignent les organisateurs.

Ainsi, outre des représen-
tants de gouvernements re-
connaissant la République
arabe sahraouie démocratique
(RASD), des députés et mem-
bres élus nationaux et interna-
tionaux, des organisations po-
litiques et syndicales, des asso-
ciations d’amitié avec le peuple
sahraoui, des ONG et des ju-
ristes prennent part à cette
conférence.

M. Khaddad dénonce l’«obstination totale» 
du Maroc envers la légalité internationale

DÉCOLONISATION DU SAHARA OCCIDENTAL 
Le Conseil de sécurité doit agir 
"vite" et avec "détermination"

L’ambassadeur sahraoui en
Algérie, Brahim Ghali, a ap-
pelé hier à Madrid le Conseil de
sécurité des Nations unies à
agir "vite" et avec "détermina-
tion" pour la décolonisation
du Sahara occidental.

"L’ONU est lassée par les
atermoiements répétitifs du
Maroc et ses entraves aux ef-
forts de règlement du conflit au
Sahara occidental", a relevé M.
Ghali en marge des travaux de
la 39e édition de la Conférence
européenne de support et so-
lidarité avec le peuple sah-
raoui (EUCOCO), insistant sur
la nécessité d’entreprendre
des actions pour que la situa-

tion ne perdure pas encore. Il
a souligné, à ce propos, que
"dans son prochain rapport,
le secrétaire général de l’ONU,
Ban Ki-moon, devra attirer
l’attention du Conseil de sécu-
rité pour revoir sa méthode
de gestion de la Mission des Na-
tions unies pour l’organisa-
tion d’un référendum au Sa-
hara occidental (Minurso) en
vue de la décolonisation du
Sahara occidental".

Le diplomate sahraoui a re-
levé que cette 39e édition de
l’EUCOCO intervient dans une
conjoncture "particulière mar-
quée par l’entêtement du sou-
verain marocain (Mohammed

VI) face à la légalité internatio-
nale, réitérant son appel à
l’ONU à assumer ses responsa-
bilités de parachever rapide-
ment la décolonisation du Sa-
hara occidental". M. Ghali a
appelé également l’Union eu-
ropéenne (UE) à annuler ses
accords de pêche conclus avec
le Maroc, "considérés comme
illégaux par la Commission
européenne", comme il a rap-
pelé les responsabilités que
doit assumer l’Espagne, "du
moment qu’elle demeure la
principale force administra-
tive de ce territoire vis-à-vis du
droit international".

APS

Le coordinateur sahraoui au-
près de la Mission des Nations
unies pour l’organisation d’un
référendum au Sahara occidental
(Minurso), Mohamed Khaddad,
a dénoncé à Madrid l’«obstina-
tion totale» du Maroc envers la
légalité internationale.

S’exprimant en marge des tra-
vaux de la 39e Conférence euro-
péenne de support et solidarité
avec le peuple sahraoui (EUCOCO),
M. Khaddad a rappelé que «le
Conseil de sécurité de l’ONU, dans
ses résolutions a été clair, en sou-
tenant l’Envoyé spécial du secrétaire géné-
ral de l’ONU pour le Sahara occidental,
Christopher Ross, et la poursuite des né-
gociations en vue d’aboutir à une solution
qui respecte le droit du peuple sahraoui à
l’autodétermination».

«Mais le Maroc refuse depuis 2012 les né-
gociations et de coopérer avec l’ONU. Il  a
adopté une politique d’atermoiement et
continue d’entraver les efforts de trouver
un règlement au conflit», a-t-il déploré.

Le responsable sahraoui a dénoncé

également le chantage du Maroc
qui menace de se retirer de la Mi-
nurso. «Non seulement il bloque la
solution politique, il entrevoit la
possibilité d’une reprise des hos-
tilités», a-t-il dit.

Face à cette situation, il appelé
l’ONU à «agir en urgence pour
que le processus (de négociations)
soit remis sur rail et pouvoir avan-
cer vers une solution politique».

M. Khaddad a, par ailleurs, cri-
tiqué la position de la France vis-
à-vis du conflit sahraoui, regrettant
le fait qu’il n y ait pas de change-

ment  dans sa politique.
«Le France est égale à elle-même au

Conseil de sécurité dans son refus de sou-
tenir les efforts de l’ONU et de M. Ross afin
de créer les conditions d’une reprise des
négociations».

CONFÉRENCE EUROPÉENNE DE SOLIDARITÉ AVEC LE PEUPLE SAHRAOUI
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USA-AUSTRALIE
Le président américain Barack Obama
en Australie, dernière étape 
de sa tournée asiatique

Le président
américain Barack

Obama est arrivé hier
matin à Brisbane en

Australie, dernière
étape de sa tournée

asiatique, où il 
doit participer au
sommet du G20,

rapporte les agences
de presse.

Dans la matinée le prési-
dent américain devait pro-
noncer un discours sur le
rôle des Etats-Unis dans la ré-

gion Asie-Pacifique à l'uni-
versité de Queensland.

En marge du Sommet du

G20, il devait rencontrer plu-
sieurs de ses homologues.

Une discussion commune

avec le Premier ministre aus-
tralien Tony Abbott et le Pre-
mier ministre japonais
Shinzo Abe est notamment
au programme

La question de la sécurité
maritime dans la région,
mais aussi la lutte contre l'or-
ganisation autoproclameé
«Etat islamique en Irak et en
Syrie», l'Ukraine et la riposte
face à l'épidémie de fièvre
hémorragique Ebola seront
abordés lors des discussions.
M. Obama devait regagner
Washington ce soir.

USA
Les Etats-Unis annoncent un plan 
de réforme de leurs forces nucléaires

Le secrétaire américain à la Défense
Chuck Hagel a annoncé vendredi un
plan d'action pour réformer la capacité
nucléaire militaire des Etats-Unis, in-
dique un communiqué publié par le dé-
partement de la Défense. Selon la meme
source, Chuck Hagel a appelé à plus
d'investissements en soutien logistique
pour remonter le moral des forces nu-
cléaires. M. Hagel a lancé en février une
enquête interne et externe concernant

l'intégralité de la capacité nucléaire
du département de la Défense.

L'enquête a conclu que même si les
forces nucléaires américaines répon-
dent à l'heure actuelle avec compé-
tence aux demandes de la mission, des
changements significatifs sont néces-
saires pour faire face aux problèmes sys-
témiques qui pourraient nuire à la
sûrté, la sécurité et l'efficacité de la
force dans le futur, indique le commu-

niqué. Les deux enquêtes ont identifié
plus de 100 recommandations pour
améliorer la force de dissuasion nu-
cléaire, selon le communiqué. Elles se
concentrent sur plusieurs domaines,
dont la surveillance, les investisse-
ments, les personnels ainsi que la for-
mation, et les recommandations vont de
l'obtention d'investissements aux défis
culturels qui prendront du temps à
être menés à terme.

FRANCE-IRAK-SYRIE
Nouvelles frappes des
chasseurs Rafale de l'armée
française en Irak

Des chasseurs Rafale de l'ar-
mée de l'air française ont bom-
bardé trois fois vendredi des po-
sitions de l'organisation auto-
p r o c l a m é e E t a t
islamique»(Daech) près de Kir-
kouk, dans le nord de l'Irak, a
annoncé le ministère de la Dé-
fense.

«Dans la matinée, alors
qu'elle était en mission de reconnais-
sance armée, une patrouille de deux
Rafale a été orientée (...) sur une mis-
sion d'opportunité dans la région de
Kirkouk, entre Bagdad et Mossoul.
Il s'agissait de détruire des posi-
tions de combat depuis lesquelles
des terroristes du groupe autopro-
clamé

Daech (acronyme arabe pour Etat
islamique, ndlr) ouvraient le feu
sur les forces de sécurité irakiennes»,
précise le ministère dans un com-
muniqué.

Les  chasseurs-bombardiers fran-
çais ont «délivré plusieurs bombes
guidées laser (GBU12) sur des posi-
tions offensives de Daech. L'action
des avions français a ainsi permis la
destruction d'un bunker abritant
des combattants terroristes, du ma-
tériel servant à la fortification de leur
poste, ainsi qu'un second poste de
combat», ajoute  le ministère. «Ces
missions de reconnaissance armée
quotidiennes appuient directement
l'action des forces armées irakiennes
engagées au combat.»

IRAK
L'armée reprend
aux éléments
armés de l'EI la
ville clé de Baïji

Les forces irakiennes ont pris vendredi le
contrôle total de la ville stratégique de Baïji
située près de la plus grande raffinerie d'Irak,
après en avoir chassé les éléments de l'orga-
nisation autoproclamée Etat islamique (EI),
selon des responsables. Il s'agit de l'une des
rares et plus importantes victoires des forces
armées dans leur guerre contre l'EI depuis sa
fulgurante percée territoriale en juin en Irak
où il s'est emparé de larges pans de territoire
au nord, à l'est et à l'ouest de Baghdad.

La ville de Baïji, qui échappait au contrôle
de l'armée depuis plusieurs mois, est straté-
gique car elle se trouve aussi sur la route prin-
cipale menant de Tikrit à Mossoul, deux
villes tenues par l'EI.

Selon Ahmad al-Krayim, président du
Conseil de la province de Salaheddine, où se
trouve Baïji, «les forces irakiennes sont par-
venues à reprendre le contrôle total de la ville»,
au terme de plusieurs semaines de com-
bats.

Un commandant, un général de l'armée de
même qu'un colonel de la police ont tous
confirmé sa reprise. La télévision officielle Ira-
qiya a aussi annoncé que Baïji était de nou-
veau sous contrôle du gouvernement.

Il y a une semaine, les forces gouvernemen-
tales contrôlaient «plus de 70%» de la ville, se-
lon le commandement militaire pour la pro-
vince de Salaheddine.

Un officier a alors affirmé que le drapeau
irakien avait été hissé sur des bâtiments im-
portants comme le siège de la police.

Les forces de sécurité irakiennes, aidées
par des miliciens et des membres de tribus
sunnites alliés au gouvernement, avaient
lancé en octobre l'opération pour reprendre
par le sud cette ville où elles étaient entrées
le 31 octobre.

UKRAINE
Accord sur
l'évacuation des
débris du Boeing
malaisien

Un accord a été conclu en vue de l'évacua-
tion des débris du Boeing 777 qui s'est écrasé
le 17 juillet dans l'est de l'Ukraine, a annoncé
vendredi le ministère néerlandais de la Jus-
tice.

L'évacuation des débris commencera «le
plus tôt possible en collaboration avec les ser-
vices de secours locaux», a indiqué le minis-
tère néerlandais de la Sécurité et de la Justice
alors que des combats entre séparatistes et
loyalistes font rage dans la région.

«Demain, une équipe supplémentaire
quittera Kharkiv pour Donetsk afin d'ap-
porter un soutien logistique», a ajouté la
même source, selon laquelle l'accord avec les
services de secours locaux a été conclu sous
l'égide de l'OSCE, (Organisation pour la sécu-
rité et la coopération en Europe).

Un Boeing 777 en provenance d'Amster-
dam s'était écrasé le 17 juillet après avoir été
abattu, probablement par un missile sol-
air, alors qu'il survolait l'Est de l'Ukraine, zone
en guerre. La catastrophe avait fait 298 morts,
dont deux tiers de Néerlandais. 

APS

LIBYE-TURQUIE
L'armée libyenne libère neuf
ressortissants turcs

La Libye a libéré vendredi neuf
ressortissants turcs qui avaient été
capturés par l'armée et les a remis à
des représentants d'Ankara, a an-
noncé le gouvernement dans un un
communiqué. Les ressortissants
turcs avaient été capturés par l'armée
à Benghazi (est), où l'ancien général
Khalifa Haftar a lancé une offensive
contre des islamistes.

Selon le communiqué, les
hommes ont été libérés suite à une

requête de la mission de l'ONU en Li-
bye (Unsmil) et ont été remis à la Tur-
quie au cours d'une opération diri-
gée par le chef de l'Unsmil, Bernar-
dino Leon. En juin, plus de 400
Turcs avaient été évacués de Libye
après des menaces proférées par le
général Haftar, qui accuse Ankara de
soutenir les islamistes qu'il affronte.
La majorité de ces Turcs évacués
travaillait dans une centrale élec-
trique à Syrte (centre). 

USA-GUINÉE
Les Etats-Unis
vont soutenir la
sécurité
maritime dans le
Golfe de Guinée

Le secrétaire à la marine des Etats-Unis
Ray Mabus a indiqué vendredi à Brazza-
ville que son pays se préoccupait de la sé-
curité maritime dans le Golfe de Guinée
à l'issue d'une rencontre avec le chef de
l'Etat congolais Denis Sassou N'Guesso.

Ray Mabus a déclaré qu'au cours de
l'entretien, «nous avons parlé des exer-
cices tels que Obangame express mais
aussi de la connaissance du secteur ma-
ritime. L'année prochaine, nous allons
mettre un accent particulier sur l'ap-
proche régional de la sécurité maritime».

«En septembre, nous avons eu une
réunion avec tous ceux qui sont à la tête
des marines en ce qui concerne le Golfe
de Guinée. Cela montre à suffisance l'im-
portance que nous accordons à la sécu-
rité dans le golfe de Guinée», a-t-il déclaré.

Selon lui, cette rencontre avec le chef
de l'Etat congolais s'inscrit dans le cadre
de la coopération entre les deux pays
mais aussi du suivi du sommet Etats-Unis
d'Amérique/Afrique organisé en août
dernier par le président américain Barack
Obama.

Le Congo qui possède l'un des plus im-
portants ports en eau profonde dans la ré-
gion du Golfe de Guinée, notamment le
port autonome de Pointe-Noire, profitera
de l'assistance américaine, afin de préser-
ver les eaux maritimes sous sa juridiction
contre les actes illicites.

Les installations portuaires congo-
laises font l'objet de l'application des dis-
positions du Code international sur la sû-
reté des navires et des installations por-
tuaires (Code ISPS) qui a été adopté par
l'Organisation maritime internationale
(OMI). 
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L'agence Standard and Poor's
classe Twitter en catégorie
«spéculative»

L'agence de notation finan-
cière Standard and Poor's a oc-
troyé jeudi pour la première fois
une note «non sollicitée» au ré-
seau social en ligne américain
Twitter, qu'elle a classé dans la
catégorie des émetteurs de dette
dits «spéculatifs». S&P donne à
la société une note à long terme
«BB-», soit trois crans en-des-
sous de l'échelon le plus bas
pour les valeurs dites d'investis-
sement, ayant de meilleures
chances de faire face à leurs
obligations financières.

L'agence explique dans son
communiqué que sa notation
reflète la perspective d'une
«croissance saine du nombre
d'utilisateurs mensuels et du
chiffre d'affaires», parallèle-
ment à des investissements

«très énergiques» pour cette
croissance. Mais «Twitter pour-
rait ne pas dégager de liquidités
excédentaires avant 2016», pré-
vient S&P, soulignant en outre
que cela dépendrait du niveau
de réinvestissement des reve-
nus dans l'activité.

L'agence part aussi du prin-
cipe que le réseau social, qui
avait émis un emprunt conver-
tible de 1,8 milliard de dollars en
septembre pour financer «l'acti-
vité générale de l'entreprise, y
compris des acquisitions et des
besoins opérationnels», conser-
vera un niveau d'endettement
minimal. Twitter n'a jamais dé-
gagé un dollar de bénéfice net
depuis sa création en 2006. Cela
n'avait pas empêché la société
de faire un démarrage en

trombe il y a un an à la Bourse de
New York, mais ses dirigeants
ont un peu de peine depuis à
convaincre le marché des pers-
pectives de croissance du ré-
seau. L'action Twitter a perdu
45% de sa valeur depuis son plus
haut historique de décembre
2013 (73,31 dollars).

La perspective de la note de
S&P est «stable», l'agence indi-
quant par là qu'elle n'entend pas
modifier sa notation à moyen
terme.

Microsoft 
teste l'accès à Skype
directement depuis un
navigateur internet

Le groupe informatique amé-
ricain Microsoft a sorti vendredi
une version test de sa messagerie
vidéo Skype permettant aux utili-
sateurs de faire des appels direc-
tement depuis un navigateur
internet, sans installer un pro-
gramme spécifique, a indiqué le groupe sur son blog officiel. «C'est
parfait si on préfère utiliser internet plutôt qu'une application», par
exemple si «on est en déplacement et qu'on utilise l'ordinateur d'un
cybercafé ou d'un hôtel de vacances où on ne peut pas télécharger
Skype», fait valoir Microsoft sur son blog.

Le programme sera proposé au départ à un petit nombre d'utili-
sateurs existant de Skype, avec une extension graduelle au niveau
mondial dans les mois à venir, promet Microsoft. Skype avait été lancé
fin août 2003 par deux entrepreneurs scandinaves, le Suédois Niklas
Zennstroem et le Danois Janus Friis. La possibilité d'appeler gratui-
tement même à l'étranger l'avait vite rendu très populaire. 

Facebook veut réduire les publicités
déguisées sur son fil d'actualité

Le réseau social en ligne américain
book veut réduire les publicités déguisées
qui s'affichent sur les fils d'actualité de ses
utilisateurs, a-t-il annoncé vendredi.

La mesure ne s'applique pas aux publi-
cités payées par des annonceurs, mais aux
publications de pages officielles pour des
marques ou des entreprises dont le seul
objectif est par exemple de vendre un pro-
duit au lecteur ou d'installer une applica-

tion pour bénéficier de promotions, dé-
taille le groupe dans un message sur son
blog officiel.

La création d'une page officielle, puis
l'envoi de messages aux personnes qui ont
appuyé sur son bouton «j'aime», offrent
actuellement un moyen de faire des cam-
pagnes marketing à moindre coût, sans
avoir à payer pour de vraies publicités.

APS



ZONE INTERDITE INTERDITE
Vincent Lambert, tétraplégique en état

de conscience minimale et muet, est immo-
bilisé depuis six ans sur un lit d'hôpital. Bien
malgré lui, ce jeune homme est devenu le
symbole de la lutte entre ceux qui veulent
voir légaliser l'euthanasie et ceux qui s'y op-
posent. Rachel, sa femme, raconte leur
histoire. Gino, 92 ans, alité chez lui depuis
deux ans, veut mourir. Mais son médecin
refuse de l'aider à partir. D'autres per-
sonnes, se sachant condamnées, décident
en toute conscience de se rendre en Suisse ou en Belgique où le suicide assisté
est accepté. La fin de vie est un sujet intime qui demeure tabou en France. 
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06:05 Franklin  
06:20 Franklin  
06:30 TFou  
08:30 Téléshopping samedi  
10:15 L'affiche de la semaine  
10:30 Nos chers voisins  
11:00 Tous ensemble  
12:00 Les douze coups de midi  
12:48 Météo  
12:50 L'affiche du jour  
13:00 Journal  
13:20 Reportages  
15:15 Camping Paradis  
17:05 Tous ensemble  
17:55 50mn Inside  
19:10 50mn Inside  
19:50 Là où je t'emmènerai  
19:55 Météo  
20:00 Journal  
20:30 Du côté de chez vous  
20:35 Tirage du Loto  
20:40 Météo  
20:45 Nos chers voisins  
20:55 Danse avec les stars  
23:25 Danse avec les stars, la suite 

06:05 Coeur Océan  
06:30 Coeur Océan  
06:55 Journal  
07:00 Télématin  
10:00 Thé ou café  
10:50 Motus  
11:20 Les Z'amours  
11:55 Tout le monde veut prendre sa
place  
12:40 Point route  
12:50 Météo 2  
13:00 Journal  
13:20 13h15, le samedi...  
13:50 Météo 2  
13:55 Des droits pour grandir  
14:00 Mon Envoyé spécial  
14:45 Faites entrer l'accusé  
16:30 Grand public  
17:20 Vos objets ont une histoire  
18:20 Pyramide  
18:55 Mot de passe  
19:25 Mot de passe  
19:55 Météo 2  
20:00 Journal  
20:40 Parents mode d'emploi  
20:45 Météo 2  
21:00 France / Australie  
23:05 On n'est pas couché  

06:00 EuroNews  
06:35 Jeunesse Ludo  
06:36 Les Podcats  
06:46 LoliRock  
06:52 Les Tortues Ninja  
07:19 Les Tortues Ninja  
07:47 Super 4  
08:03 Wakfu  
08:49 Wakfu  
08:54 Quoi de neuf, Scooby-Doo ?  
09:15 Quoi de neuf, Scooby-Doo ?  
09:39 Quoi de neuf, Scooby-Doo ?  
10:04 Les lapins crétins : invasion  
10:11 Les lapins crétins : invasion  
10:17 Les lapins crétins : invasion  
10:24 Les lapins crétins : invasion  
10:30 Les lapins crétins : invasion  
10:37 Les lapins crétins : invasion  
10:48 LoliRock  
11:10 C'est bon !  
11:15 Expression directe  
11:20 Consomag  

11:25 Météo  
11:30 La voix est libre  
12:00 Journal régional  
12:25 Journal national  
12:55 30 millions d'amis  
13:25 Les grands du rire  
15:00 En course sur France 3  
15:25 14 -18, au-delà de la guerre  
16:20 Samedi avec vous  
16:45 Expression directe  
16:50 Un livre toujours  
17:00 Les carnets de Julie  
17:55 Questions pour un champion  
18:30 Avenue de l'Europe  
18:50 Des droits pour grandir  
19:00 Journal régional  
19:30 Journal national  
19:58 Météo  
20:00 Tout le sport  
20:15 Météo régionale  
20:20 Zorro  
20:45 Commissaire Magellan  
22:25 Météo  
22:30 Soir 3  
22:50 Dangereuses retrouvailles  

06:20 Rencontres de cinéma  
06:40 The Big Bang Theory  
07:00 The Big Bang Theory  
07:20 Les Guignols de l'info  
07:30 Zapping  
07:40 Le petit journal  
08:05 Bref  
08:10 Engrenages  
09:10 Engrenages  
10:00 Les bonus de Guillaume  
10:05 Les garçons et Guillaume, à ta-
ble !  
11:30 Album de la semaine  
11:55 Importantissime, les coulisses
de l'émission  
12:00 La météo  
12:05 Le petit journal de la semaine  
12:40 Bref  
12:45 Le tube  
13:45 L'effet papillon  
14:25 Casse-tête chinois  
16:20 Kamel fête Canal  
17:05 La caméra planquée de Fran-
çois Damiens  
17:10 Fonzy  
18:50 Bref  
18:55 Bref  
19:00 Le JT  
19:10 Salut les Terriens !  
20:30 Made in Groland  
20:55 Hunger Games : l'embrase-
ment  
23:15 La B.O. des 30 ans  

06:00 M6 Music  
08:15 M6 boutique  
10:25 Cinésix  
10:40 Les reines du shopping, l'in-
tégrale  
12:40 Météo  
12:45 Le 12.45  
13:05 Scènes de ménages  
14:50 Le meilleur pâtissier, à vos
fourneaux !  
16:00 Le meilleur pâtissier  
18:35 Un trésor dans votre maison  
19:40 Météo  
19:45 Le 19.45  
20:10 Scènes de ménages  
20:50 Los Angeles  
21:45 Los Angeles  
22:35 NCIS : Los Angeles  
23:30 NCIS : Los Angeles

SÉCURITÉ RAPPROCHÉE
Tobin Frost est le traître le plus haï et le plus re-

douté de la CIA. Après avoir échappé au contre-es-
pionnage pendant près de dix ans, il refait surface
en Afrique du Sud. Lorsque sa cachette d'un fau-
bourg du Cap est attaquée par un mystérieux com-
mando, un jeune "bleu", Matt Weston, est obligé d'as-
surer seul sa fuite et de le conduire dans une nou-
velle résidence sécurisée. 

"Ange gardien" malgré lui, Matt voit dans cette
mission une chance inespérée de faire ses preuves
aux yeux de l’agence.

FOOT ET IMMIGRATION,
100 ANS D'HISTOIRE COMMUNE

Créée il y a plus d'un siècle, en 1904, l'équipe de
France de football est le reflet de la pluralité de la
population française. Tout au long de son his-
toire, le football tricolore s'est développé et a
grandi avec des joueurs issus de l'immigration. Les
Bleus ont connu trois grandes générations : celle de
Raymond Kopa (premier Français Ballon d'or), en
1958, celle de 1982-1986, avec Michel Platini (vain-
queur de l'Euro 1984), et celle de 1998 de Zinédine
Zidane (champion du monde 1998). Ces trois
joueurs d'exception sont fils d'immigrés polonais,
italiens et maghrébins. 

La sélection

LES ENQUÊTES DE MURDOCH
Suite à la demande en mariage de

Murdoch, Julia part se ressourcer avec
quelques amies dans un chalet isolé. 

Cet endroit, en pleine forêt, est lié à
de vieilles histoires de fantômes qui
effrayent les touristes. 

Mais les jeunes femmes passent
vite de la légende à la réalité quand
l’une d’elles est assassinée à coups de
hache. 

En parallèle, Murdoch tente de re-
trouver le sourire en jouant au cur-
ling.

20h55

20h45

20h55

BRAQUAGE À L'ANGLAISE
A Londres, Terry et ses complices vivotent

en volant des voitures et en multipliant les
petites combines. Mais lorsque la belle
Martine Love leur propose de braquer une
prestigieuse banque londonienne, Terry
veut croire qu'il s'agit là de la chance de sa
vie. Bien informée, Martine dispose d'un
plan infaillible. Toute l'équipe se lance
alors dans l'aventure. Au petit matin, Terry
et ses acolytes pénètrent dans l'établissement
et vident le contenu des coffres. 

20h45
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Samouraï-Sudoku n°776

C’est arrivé un 16 Novembre

Proverbes
Offrez aux rassasiés de manger
davantage.

Proverbe algérien

Ton secret est ton sang ; si tu le laisses
s'échapper, tu mourras.

Proverbe berbère

Tout le bonheur du monde est sur le dos
d'un cheval.

proverbe arabe

La fourmi elle-même a sa colère
Proverbe français

1315 : bataille de Morgarten.
1715 : signature du traité des Barrières.
1796 : bataille d'Arcole.
1884 : début de la conférence de Berlin.
1889 : abdication de Pierre II du Brésil.
1889 : naissance de la République du Brésil.
1908 : l'État indépendant du Congo devient une
colonie belge sous l'appellation de Congo belge.
1920 : première assemblée de la Société des Nations.
1935 : Manuel Quezón devient président du
Commonwealth des Philippines.
1946 : résolution n° 11 du conseil de sécurité des
Nations Unies relative à la cour internationale de
justice.
1983 : indépendance de Chypre du Nord.
2002 : Hu Jintao est élu secrétaire général du Comité
central du Parti communiste chinois.
2006 : proclamation de Joseph Kabila Kabange
comme président de la République démocratique
du Congo.

Célébrations :
- Journée mondiale du recyclage.
- Belgique : Fête du Roi, puisque c'est la Saint-
Léopold (premier roi des Belges). Durant la régence
du prince Charles, cette journée a été appelée Fête
de la dynastie ; depuis, cette journée est parfois
appelée ainsi par erreur.
- Fête de la Communauté germanophone.
- Brésil : Jour de la proclamation de la République
(Dia da Proclamação da República) proclamée en
1889 (República Velha).
- Japon : Fête des enfants (Shichi-go-san).
- Palestine : Jour de l'indépendance suite à la décla-
ration d'indépendance de l'État de Palestine

7 
er

re
ur

s

Mots croisés n°776

Les problèmes de sudoku samouraï se composent de cinq : grilles
de sudoku entrelacées. Les règles standard du sudoku s'appliquent
à chacune de ces cinq grilles. Placez les chiffres de 1 à 9 dans les
cases vides de chaque grille. Chaque ligne, chaque colonne, et
chaque région 3 x 3 doit contenir une fois les chiffres de 1 à 9.

Chaque sudoku samouraï a une solution unique et peut être résolu
par la logique pure.

Mots fléchés n°776
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Mots croisés n°776
1. Un peu fou 
2. Remoulage - Vingt 
3. Institut du monde
arabe - Général et
homme politique chi-
lien
4. Machine hydraulique
- Responsabilité
5. Arbre d'Amérique tro-
picale - Lawrencium
6. Coutumes - Boulette
de morue pilée -
Lugdunum

7. Renseignements
généraux - Marque du
dépit 
8. Qui est noble - Grosse
coquille univalve
nacrée 
9. Actinium - École
artistique (peinture) 
10. Auteur du troisième
Évangile - Hôpital - Do 
11. Élaguer - Apogée 
12. Demanderesse 

Horizontalement: 

1. Osciller 
2. Va-et-vient - Bouillonne-
ment 
3. Héros de la mythologie
grecque - Dieu solaire - Cui-
sinier 
4. Drame lyrique japonais -
Ville de Colombie - Lettre de
l'alphabet grec 
5. Compositeur français -
Engouement 
6. Mèche de cheveux - Isla-
miser 

7. Ville de Bosnie-Herzégo-
vine - Extrémiste 
8. Virtuosité 
9. Registre paroissial conte-
nant les noms des morts
avec la date du décès - Astate 
10. Holmium - Unité moné-
taire principale de la Chine
- Pronom démonstratif 
11. Oppidum de la Gaule,
dans le pays des Cadurques 
12. Qui vient du dehors -
Comm. du Morbihan

�

� Verticalement : 
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Sudoku N°775
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SUBLIMINAIRE
OBLIGATOIRES

LAO�NIEVRE�S
AYTRE�MAO�AI
RETIENS�LIME
I�IN�O�AOZOU
GORGERIN�EU�
RI�ULM�TERRE
AS�E�AVESNES
PENTANE�SOUS

HAUT�D�MORSE
EUSEBE�GREEN

SERICICULTRICES
A�ORALISE�ELOGE
GALIPETTES�EN�R

UNES�TEE�NOS�ER
ED�ERS�NEOPHYTE
NOTRE�OS�ITALIE
AU�ANGUILLE�ARS
YIN�TUILES�ANE�
LLIVIA�ENKI�GRE

ALLIENT�TYR�Y�U
CE�FRAISE�KILOS

STE�ECRU�POSAS�
ATRE�OEIL�URNES
IEPER�AVANTAGER
N�E�INUIT�SE�SI

TIMON�F�EEKLO�N
JOEL�PLANS�ISSA

ERRES�ART�ETANG
AGE�EON�EMMEN�A
NA�BLOCUS�USTER

S o l u t i o n  

RÉSULTATS 
Basket-ball

Super-Division «A» (9e journée) : 
CS Constantine - OMS Miliana     95-79
AB Skikda - IRBB Arrèridj                  93-97 (AP)
O. Batna - NA Hussein-Dey               60-64
NB Staoueli - WA Boufarik                66-62
CRBDE-Beïda - CSMBB Ouargla    66-58
GS Pétroliers - US Sétif                      88-82
Exempt : USM Blida

Super-Division «B» (6e journée) 
MS Cherchell - MC Saïda       78-70
JSB M'sila - CSCG Constantine    52-55
MOO Ouargla - PS El Eulma                 50-52                 
OM Bel Abbès - O. Médéa                    62-54 
USM Alger - COBB Oran                       78-74 

Division nationale dames (4e J) 
M.Hussein-Dey - OC Alger     76-52 
(bien 76-52) pour Marine H.Dey
GS Pétroliers - MC Saïda                100-39
EC El Biar -  MT Sétif                     38-54
Exempt : USA Batna

Championnat nord-américain 
de basket-ball
Atlanta - Miami                              114 - 103
Boston - Cleveland                         121 - 122
New York Knicks - Utah                 100 - 102
Phoenix - Charlotte                         95 - 103
Houston - Philadelphie                    88 - 87
La Nouvelle-Orleans - Minnesota 139 - 91
Oklahoma City - Detroit                  89 - 96 a.p.
Indiana - Denver                              87 - 108
Orlando - Milwaukee                       101 - 85
Los Angeles Lakers - San Antonio   80 - 93

Handball
Championnat d'Algérie Excellence 

(MESSIEURS - 7E JOURNÉE) 
- Groupe "A" :
GS Pétroliers - MC Saïda       26 - 24
MB Tadjenanet - JSE Skikda 25 - 23 
(match arrêté a la 56 minutes)
CRB Mila - O. El Oued          26 - 27
Exempt : HBC El Biar

Groupe "B" :
CRB Baraki - ES Aïn Touta              22 - 20
MC Oran - CR Bordj Bou Arreridj   22 - 25
C.Chelghoum-Laïd - GS Boufarik   19 - 18
Exempt: O. Maghnia

Nationale Une (7e journée) 
- Groupe A :
OM 'sila - WAB Ouargla           19 - 25
HC Souk Ahras - ES Arzew     21 - 33
Nadit Alger - IC Ouargla           21 - 24
JS Arzew - NRB Touggourt       25 - 25

- Groupe B:
NRB Djemila - JS Kabylie                  24 - 24
WO Rouiba - CRBEEA Centre (non joué)
R. El Arrouch - AB Barika                  28 - 28
Exempt : Majd Blida

Le président de la Fédération al-
gérienne de boxe (FAB), Nabil
Saâdi, a été élu membre du Co-
mité exécutif de l'Association in-
ternationale de boxe amateur
(AIBA), lors de son congrès tenu
les 13 et 14 novembre à Jeju en
Corée du Sud.

En plus de la réélection du prési-
dent actuel de l'AIBA, le Taiwanais
Ching-Kuo Wu pour un nouveau
mandat de quatre ans, les délé-
gués des fédérations nationales de
boxe ont également voté pour la
nomination de nouveaux vice-pré-
sidents et membres du Comité
exécutif pour les quatre années à
venir.
Les délégués ont adopté à l'unani-
mité la «Déclaration de Jeju», en
approuvant les initiatives prises
par l'AIBA pour remplir sa mission
de gouverner le sport de la boxe
sous toutes ses formes. Les mem-
bres du Comité exécutif ont ap-
prouvé la construction d'un plan
de carrière tangible et protégé
pour les boxeurs de l'AIBA, la
poursuite du développement de la
boxe féminine à tous les niveaux et
l'harmonisation des règles tech-
niques pour toutes les compéti-
tions de l'AIBA ainsi que la
suppression des casques protec-

teurs dans les compétitions
hommes Elite.
Les élections du Comité exécutif
de l'AIBA ont été programmés en
marge des championnats du
monde de boxe (dames), disputés
du 13 au 23 novembre à Jeju en
Corée du Sud.

Les nominations aux postes de
vice-présidents:
-Afrique: Kelani Bayor (Togo)
-Amérique: Osvaldo Bisbal (Argen-
tine)
-Asie: Serik Konakbayev (Ka-
zakhstan)
-Europe: Franco Falcinelli (Italie)
-Océanie: Ted Tanner (Australie)
-Di Wu (Chine): vice-président re-
présentant le marketing

-Timur Kulibayev (Kazakhstan) :
représentant l'AIBA boxe Pro
(APB)
-Gofur Rakhimov (Russie): vice-
président représentant la World
Series of Boxing (WSB)

Membres du Comité exécutif :
-Afrique: Mohamed Moustahsane
(Maroc) et Nabil Saâdi (Algérie)
-Amérique: Alberto Puig De La
Barca (Cuba) et Ray Silvas (USA)
-Asie: Yan Yue (Chine) et Yoon
Seok Chang (Corée)
-Europe: Terry Smith (Pays de
Galles) et Suleyman Mikayilov
(Azerbaïdjan)
-Océanie: Mapu Jamias (Samoa
américaines).

Boxe
Le président de la FAB élu membre
du comité exécutif de l'AIBA

JEUX OLYMPIQUES-2016
Amar Brahmia désigné chef de la
délégation algérienne pour Rio

Le président de la commission de préparation
olympique au sein du Comité olympique sportif algé-
rien (COA), Amar Brahmia a été désigné chef de la dé-
légation algérienne pour les Jeux Olympiques de Rio,
prévus du 5 au 21 août 2016, a-t-on appris jeudi auprès
de l'instance olympique. Brahmia a été choisi par le
bureau exécutif du COA, réuni en session ordinaire
au cours de cette semaine en son siège à Ben Aknoun
(Alger), en présence du président Mustapha Berraf.
«Evidemment c'est un honneur d'être désigné  chef
de délégation pour les JO de Rio-2016. Certes, il s'agit
d'une lourde tâche qui nous impose une bonne pré-
paration pour la circonstance, une bonne planifica-
tion et surtout un suivi rigoureux du dossier, afin de
mettre nos représentants dans les meilleures condi-
tions possibles, avant et pendant cet évènement spor-
tif planétaire», a déclaré Brahmia à l'APS.

Le président de la commission de préparation
olympique au sein du COA a tenu à préciser, néan-
moins, que la préparation olympique ne comprend
pas seulement, les JO-2016, mais beaucoup d'autres
échéances inscrites à l'ordre du jour du sport algérien
jusqu'à 2020 ( JO de Tokyo). « La commission de pré-

paration olympique que je préside est composée
d'anciens athlètes médaillés olympiques. Notre tra-
vail ne se projette pas seulement sur les JO de Rio.
Jusqu'ici, on a effectué un travail colossal pour les dif-
férents rendez-vous auxquels l'Algérie a pris part,
mais on ne s'arrête pas là, puisqu'on a en perpective,
les prochains Jeux méditerranéens,  Jeux arabes, Jeux
africains, entre autres. On est chargé en collaboration
avec les fédérations, de venir en soutien à la prépara-
tion de nos athlètes, avec la collaboration étroite et
précieuse du ministère des Sports», a expliqué Brah-
mia.

Outre la désignation de Brahmia à la tête de la dé-
légation sportive algérienne pour les JO-2016, la réu-
nion a également permis aux membres du bureau
exécutif de passer en revue plusieurs dossiers, dont
l'élection du président du Comité olympique et spor-
tif algérien, Mustapha Berraf, au Conseil exécutif de
l'Association des comités olympiques nationaux
(ACON), lors de l'Assemblée générale élective tenue
récemment à Bangkok (Thaïlande). Les membres du
BE ont tenu, d'ailleurs, à féliciter M. Berraf.

APS



Dimanche 16 Novembre 2014 SPORTS 25DK NEWS

MISE À JOUR DE LA MOIBLIS-LIGUE 1, JS SAOURA 1-ES SÉTIF 2  

Les Sétifiens bien relancés
Saïd Ben

Alors que l'Entente de Sétif est  fraî-
chement sacrée championne d'Afrique
des clubs, ses fans appréhendaient les
matchs de championnat où leur équipe
n'a pas trip brillé au début de la compé-
tition. Mais, voilà qu'après avoir arraché
cette Ligue des champions, les joueurs
du coach Kheireddine Madoui ont bien
su arracher deux bons résultats en at-
tendant ce rythme marathonien qui les
attend en championnat de Ligue 1 Mo-
bilis de football, avant leur participation
à la Coupe du Monde des clubs, prévue
au Maroc du 10 au 20 décembre.   

Lanterne rouge du championnat (7
points) mais avec trois rencontres en
moins, l'ESS a replongé dans le bain de
l'épreuve nationale, avec le match en
déplacement face à la JS Kabylie, pour
le compte de la 10e journée où elle a
réussi un probant match nul (1-1). 

Et pas plus tard qu'hier, l'équipe de
l'entente de Sétif a triomphé à Béchar
en battant la JS Saoura  (1-2), en match
de mise à jour du calendrier du cham-
pionnat professionnel de Ligue 1 "Mobi-
lis" de football.

Gasmi a ouvert la marque  à la demi-
heure du jeu avant que Djousse n'éga-
lise au profit des locaux (48’). Mais
c'était sans compter sur ce second souf-
fle setifien qui permet à Aroussi de re-
donner l'avantage à son équipe (72’)
pour arracher finalement les trois
points de la victoire.

Cette victoire permet aux "Noir et
Blanc" de remonter à la 13e place avec 11
points. Les Sétifiens se sont donc bien
relancés dans le championnat après les
difficultés rencontrés au début de la sai-
son, en attendant de jouer deux autres
matches en retard contre le MC Alger et
l'ASO Chlef. 

En dépit de cette victoire qui après le
nul ramené en déplacement face à la
JSK, les joueurs de Madoui démontrent,
une fois de plus, qu'ils sont bien intrai-
tables hors de leur base. N'empêche que
le coach justement Kheireddine Ma-
doui estime que « cette victoire est ras-
surante et elle est la bienvenue, mais il
y a encore du pain sur la planche et rien
n'est acquis... ». Car faut-il bien le pré-
ciser, avec ce Trophée de la ligue des
champions, l'Entente de Sétif sera

l'équipe à battre, elle qui veut confirmer
son statut en terminant la saison sur le
podium pour ne pas dire par un titre
pourquoi pas? De plus, il ne faut pas
surtout oublier ce marathon qui attend
les Sétifiens avant le Mondial des clubs
prévu au Maroc du 10 au 20 décembre.   

Les joueurs de l'entraîneur Kheired-
dine Madoui auront à disputer 5 matchs
au 6 décembre prochain, soit à la veille
de leur départ pour le Maroc pour pren-
dre part au Mondial des clubs. 

Dans ce tournoi, les Sétifiens seront
opposés, le 13 décembre à Rabat, au
vainqueur du tour préliminaire entre le
Moghreb Tétouan (champion du
Maroc) et Auckland City (Nouvelle-Zé-
lande). 

En cas de victoire, l'Entente affron-
tera en demi-finales les Argentins de
San Lorenzo, le 16 décembre à Rabat. 

"Notre objectif dans cette compéti-
tion est de remporter notre premier
match, pour entrevoir la suite du par-
cours sous de meilleurs auspices", a in-
diqué le coach sétifien Kheireddine
Madoui. 

Ce qui explique pourquoi Madoui
fait remarquer qu'il reste du pain sur la
planche, car explique t-il, par ailleurs,
que « Nous commettons encore des er-
reurs, surtout de placement et cela de
ne doit pas se renouveler... ». 

S.B.

Voici par ailleurs le calendrier de l'ESS
avant le Mondial des clubs: 

22 novembre : ES Sétif - USM Harrach
(11e journée) 
25 novembre : ES Sétif - MC Alger (mise
à jour de la 8e journée) 
29 novembre : RC Arbaâ - ES Sétif (12e
journée) 
2 décembre   : ASO Chlef - ES Sétif (mise
à jour de la 9e journée) 
6 décembre   : ES Sétif - CR Belouizdad
(13e journée). 

Rappel du classement :

Pts J 
1 . USM El-Harrach    18          10 
2 . MO Béjaïa             17          10 
3 . MC Oran               16          10 
4 . USM Alger            15          10 
--. CS Constantine     15           10 
6 . JS Kabylie             14          10 
--. MC El-Eulma        14          10 
8 . ASM Oran             13          10 
--. USM Bel-Abbès    13          10 
-- . RC Arbaâ             13          10 
--. CR Belouizdad      13          10 
12. JS Saoura              12          10 
13. ES Sétif               11            8 
14. ASO Chlef           10            9 
15. MC Alger             9             9 
--. NA Hussein Dey   9            10

MOBILIS-LIGUE 1 
El Hadi Khezzar
12e technicien 
à quitter ses
fonctions, le RCA
enrôle son 3e

entraîneur
L'entraîneur de la JS Saoura, El Hadi

Khezzar est devenu le 12e technicien li-
mogé ou contraint de rendre le tablier
en Ligue 1 Mobilis de football, plon-
geant à nouveau l'élite dans une vérita-
ble valse à laquelle le football algérien
est devenu coutumier ces dernières sai-
sons.

Le revers concédé vendredi par la
JSS à domicile face à l'ES Sétif (2-1) en
mise à jour de la 5e journée, s'est avéré
fatal pour Khezzar, qui avait succédé à
Alain Michel, lui aussi remercié au bout
de deux journées de compétition seule-
ment.

Le technicien français, actuellement
au CR Belouizdad, avait ouvert le bal en
quittant la barre technique de la JS
Saoura.

La "contagion" a ensuite touché d'au-
tres formations, avec le départ de Chérif
El Ouezzani (MC Oran), Meziane Ighil
(ASO Chlef ), Hugo Broos ( JS Kabylie),
Victor Zvunka (CR Belouizdad), Boua-
lem Charef (MC Alger), Azzedine Aït
Djoudi (NA Hussein Dey), Denis Goavec
(MCE Eulma) et Diego Garzitto (CS
Constantine). Le RC Arbaâ, en compa-
gnie de la JSS, a la particularité d'avoir
consommé déjà deux entraîneurs, en
l'occurrence Mohamed Mekhazni et le
Serbe Darko Janackovic. 

La direction du club a confié ven-
dredi les rênes techniques du club à
Mohamed Mihoubi, qui avait été débar-
qué en début de saison par le CABB Ar-
rèridj (Ligue 2). Six clubs sur les seize
évoluant en Ligue 1 n'ont pas (encore ?)
été "contaminés" par le fléau. Il s'agit de
l'ES Sétif (Kheireddine Madoui), l'USM
Alger (Hubert Velud), le MO Béjaïa (Ab-
delkader Amrani), l'ASM Oran (Djamel
Benchadli), l'USM Bel-Abbès ( Jean-Guy
Walemme) et l'USM Harrach (Abdelka-
der Iaïche).

Cette situation a préparé ainsi le ter-
rain à une saison qui a tous les ingré-
dients pour ressembler à sa précédente,
où un grand mouvement de départ-ar-
rivée avait caractérisé le championnat
dont les clubs sont dirigés par des res-
ponsables à la recherche du résultat ra-
pide et cédant à la moindre pression de
la rue. Le défunt exercice avait été d'ail-
leurs très mouvementé dans ce regis-
tre, la valse des entraîneurs ayant
atteint son summum avec plus de 20
changements recensés, une première
dans les annales du championnat na-
tional. Interrogé sur le sujet, le sélec-
tionneur national, Christian Gourcuff,
a vivement regretté cette situation "qui
n'est pas faite pour arranger les affaires
du football algérien".

"Franchement, ce qui se passe dans
le football algérien est regrettable. Je
n'ai pas le droit de m'immiscer dans les
affaires des clubs, mais à mon avis cela
va davantage pénaliser les clubs et le
football algérien en général", a-t-il dé-
claré lors de son dernier point de
presse. A la veille du coup d'envoi du
championnat de Ligue 1, donné le 16
août dernier, seuls 5 clubs ont gardé
leurs entraîneurs du précédent exer-
cice, en l'occurrence la JS Saoura, l'ES
Sétif, l'USM Alger, le MO Béjaïa et l'ASO
Chlef. Onze (11) formations s'étaient
présentées au nouvel exercice avec de
nouveaux coachs sur le banc. Une sta-
tistique qui traduit parfaitement l'insta-
bilité chronique prévalant au niveau de
l'encadrement technique des clubs al-
gériens depuis de longues années. 

APS

ES SÉTIF 
Hamar : «Madoui restera
avec l'équipe jusqu'à la fin
de la saison»

Le président de l'Entente de
Sétif (Mobilis-Ligue 1 algérienne
de football), Hacen Hamar, a as-
suré hier que l'entraîneur de
l'équipe, Kheireddine Madoui,
contacté par le club saoudien d'Al-
Ittifak, continuera sa mission
jusqu'à la fin de la saison. 

"Madoui finira la saison avec
l'équipe. Il n'ira nulle part. Il a un
contrat avec le club et je peux dire
sans risque de me tromper qu'il
est avec nous jusqu'à la fin de la saison", a affirmé à l'APS le premier
responsable du club sétifien.

Dans une déclaration vendredi à la presse, Kheireddine Madoui a
révélé avoir reçu une proposition d'Al-Ittifak, se disant intéressé par
l'idée de tenter une expérience au Golfe, à l'issue du Mondial des
clubs au Maroc (10-20 décembre).

L'ESS prendra part à ce Mondial en sa qualité de détenteur de la
Ligue des champions d'Afrique. Madoui (37 ans) est devenu le plue
jeune entraîneur à remporter ce prestigieux trophée, d'où l'intérêt
du club saoudien pour ses services. En championnat, l'"Aigle noir",
vainqueur vendredi en déplacement face à la JS Saoura (2-1), n'est
plus relégable en occupant la 13e place au classement avec 11 points.
Les Sétifiens auront encore à disputer deux matchs en retard, à do-
micile face au MC Alger et en déplacement contre l'ASO Chlef. 

Khezzar limogé 
La défaite à domi-

cile de la JS Saoura (1-
2) face à l'ES Sétif,
vendredi, pour le
compte de la mise à
jour du calendrier de
la Ligue 1 profession-
nelle de football, a
été fatale au coach El
Hadi Khezzar, li-
mogé dans la foulée
pour insuffisance de
résultats, a annoncé le club béchari.

L'ancien driver de la JSM Béjaïa n'avait récolté
qu'un seul point au cours des quatre derniers
matches, et ce match en retard contre l'Aigle noir
était synonyme de «dernière chance» pour lui. Le
fait de l'avoir mal négocié a donc immédiatement
scellé son sort.

«Khezzar n'est plus avec nous» a annoncé le pré-
sident du club, Mohamed Djebbar, sur les ondes de
la Radio nationale, juste après la défaite contre
l'ESS, sans pour autant dévoiler le nom du futur
driver de la Saoura. Khezzar avait remplacé le
Français Alain Michel au début du mois de septem-
bre dernier, avec pour objectif de redresser la si-
tuation du club béchari, déjà mal en point, mais
sans succès. A la faveur de sa dernière victoire à Bé-
char, l'ES Sétif remonte à la 13e place du classe-
ment, avec 11 points et deux matches en retard,
tandis que la JS Saoura reste scotchée à la 12e place,
avec 12 points.  
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CAN-2015 (QUALIFICATIONS
- 5E JOURNÉE) 
Malawi - Mali 2-0

Le Malawi a battu le Mali 2-0, mi-
temps (0-0) samedi à Blantyre en match
comptant pour la cinquième journée
des qualifications de la Coupe d'Afrique
des nations CAN-2015 de football,
groupe B. Les buts de la rencontre ont
été inscrits par Robert N'gambi (64') et
Esau Kanyenda (85') pour le Malawi.

A la faveur de cette victoire, le Malawi
rejoint le Mali à la deuxième place du
groupe B avec 6 points, à six longueurs
du leader l'Algérie, déjà qualifiée, qui
accueillait l'Ethiopie (3 pts) hier soir au
stade Mustapha-Tchaker de Blida. Les
deux premiers se qualifient pour la
phase finale de la CAN-2015 prévue du
17 janvier au 8 février prochains en Gui-
née-Equatoriale. 

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE
U-23 (PRÉPARATION) 
Victoire de
l'Algérie devant 
le Mali 3-0

La sélection algérienne olympique
de football a battu son homologue ma-
lienne 3-0, en match amical disputé
vendredi soir au stade du 20-août à
Alger, dans le cadre des préparatifs des
deux équipes pour les prochaines
échéances internationales.

Les buts de la rencontre ont été ins-
crits par : Cherifi, Derfelou et Banka-
blia. Une deuxième rencontre amicale
opposera les deux équipes ce mardi

(19h00) au stade Mustapha Tchaker
de Blida. La sélection algérienne, sous
la conduite de son nouvel entraîneur
suisse, Pierre-André Shurmann,
compte jusque là deux rencontres ami-
cales internationales qu'elle les a rem-
portées, en octobre dernier, sur le
terrain de son homologue qatarie avec
le même résultat (1-0). Les Verts, en
stage à Blida depuis lundi dernier, se-
ront privés des services du milieu offen-
sif de l'USM Alger, Zineddine Ferhat,
qui a quitté le regroupement en raison
d'une blessure. Les protégés de Schur-
mann préparent les éliminatoires de la
deuxième édition du championnat
d'Afrique des moins de 23 ans prévu en
fin 2015 en RD Congo, un rendez-vous
qualificatif pour les Jeux olympiques de
2016 à Rio De Jeneiro (Brésil).

Le président de la Confédération
africaine de football (CAF) Issa Haya-
tou s'est dit «très soulagé» après que
la Guinée équatoriale ait accepté
d’accueillir la Coupe d'Afrique des
Nations CAN 2015, mais reconnaît
qu'il y  aura des imperfections lors
du tournoi en raison du délai court.

«Je suis très soulagé ! Depuis un
mois, je ne dors pas. Je crois que je vais
enfin trouver un sommeil profond !» a
déclaré Hayatou dans un entretien ac-
cordé à RFI.

La CAF a annoncé vendredi que la
CAN-2015 se déroulera en Guinée équa-
toriale après la rencontre à Malabo
entre le président de la République de
Guinée Equatoriale Teodoro Obiang et
le Président de la CAF Issa Hayatou. Les
quatre sites retenus pour la phase fi-
nale sont Malabo, Bata, Mongomo et
Ebebiyin, précise la CAF. Le tirage au
sort de la phase finale sera effectué le
mercredi 3 décembre 2014 à Malabo In-
terrogé sur le choix de la Guinée équa-
toriale pour accueillir la 30e édition
alors que le pays manque d'infrastruc-
tures sportives, le premier responsable
de la CAF s'est montré serein

«Quand on a eu ce problème de re-
port, on s’est directement adressé aux
pays qui ont déjà organisé la CAN, entre
autre la Guinée équatoriale qui a co-ac-
cueilli le tournoi en 2012. [à] Je suis
venu hier pour rencontrer le président.
Aujourd’hui (ce 14 novembre), il a ac-
cepté.» a déclaré Hayatou dans un en-
tretien accorde à RFI.

«Depuis la CAN 2012, les Equato-gui-
néens ont construit deux stades à l’in-
térieur du pays. [à] Ce sont ces deux

villes (Mongomo et Ebebiyin) que l’on
va visiter maintenant. Quant aux pro-
blèmes d’hôtellerie, il n’y en a pas.
Nous sommes en train de manger dans
un hôtel quasiment 5 étoiles à Mon-
gomo. Donc, il n’y a pas de problèmes
particuliers. Je vais voir le reste des in-
frastructures.» a t-il poursuivi.

Cependant, le patron de la CAF a re-
connu qu'il y'aura des imperfection  en
raison du délai très court. «Honnête-
ment, c'est un délai assez court. Mais on

ne peut pas faire autrement. La Guinée
équatoriale et la CAF vont se mobiliser
jour et nuit pour essayer de faire au
mieux. Il y aura des imperfections. Il ne
faut pas se voiler la face. Soixante-qua-
tre jours ne suffisent pas à organiser
une telle compétition normalement.
Mais nous allons faire le maximum [à]
pour que cette compétition se déroule
dans de très bonnes compétitions. Le ti-
rage au sort aura lieu le 3 décembre à
Malabo.» a t-il expliqué.

En réponse à une question sur la
présence de ce pays en tant qu’organi-
sateur de la compétition alors qu'il avait
été disqualifiée de ces éliminatoires
après avoir aligné un joueur non-éligi-
ble, le président de la CAF a estimé que
les deux choses sont totalement diffé-
rentes.

«C’est tout à fait différent. On l’avait
disqualifiée en raison de la présence
d’un joueur non-réglementaire. Qu’al-
lez-vous me conseiller ? De ne pas les
prendre ? A l’heure actuelle, nous
n’avons pas le choix. Ils ont volé à notre
secours. La Guinée équatoriale sera
présente, à la place du Maroc. Il n’y
aucun problème.» a t-il souligné.

Enfin, Issa Hayatour s'est montré
optimiste sur la réussite de la CAN-2015.
« La Coupe d’Afrique des nations est at-
tendue par toutes les populations du
continent africain. Même bien au-delà.
Les joueurs, les médias, tout le monde
attend cette fête. Nous sommes opti-
mistes. Maintenant que nous avons
trouvé un lieu pour l’organiser, vous
verrez que l’engouement sera présent,
comme lors des éditions précédentes.
Tout se passera dans de très bonnes
conditions.».

CAN-2015

Issa Hayatou : Je suis
«très soulagé»  

Le Maroc sera
sanctionné 

Le président de la Confédération afri-
caine de football (CAF) Issa Hayatou a in-
diqué vendredi que des sanctions seront

prises contre le Maroc après son refus
d'organiser la Coupe d'Afrique des na-

tions CAN-2015 aux dates fixées du 17 jan-
vier au 8 février 2015.

«On appliquera nos règlements. Ils
sont clairs. Souvenez-vous, en 1996, le

Nigeria avait boycotté la compétition. Le
président avait refusé que son pays aille
en Afrique du Sud. Pendant quatre ans,

ils ont été suspendus. Une sanction pré-
vue par le règlement. Il n’y aura pas deux

poids, deux mesures. Il n’est pas ques-
tion de laisser cet état d’esprit s’instau-
rer. Cela risque de porter sérieusement

préjudice au football en Afrique.»a dé-
claré Hayatou sur les ondes de RFI.

La CAF a annoncé vendredi que la
CAN-2015 se déroulera en Guinée équa-

toriale après la rencontre à Malabo entre
le président de la République de Guinée
équatoriale Teodoro Obiang et le prési-
dent de la CAF Issa Hayatou. Les quatre

sites retenus pour la phase finale sont
Malabo, Bata, Mongomo et Ebebiyin, pré-

cise la CAF. Le tirage au sort de la phase
finale sera effectué le mercredi 3 décem-

bre 2014 à Malabo. 

La Guinée équatoriale sauve
«in extrémis « la 30e édition

La Guinée Equatoriale a
sauvé la 30e Coupe d'Afrique
des nations de football (CAN-
2015) d'une annulation après
avoir accepté vendredi
d'abriter la compétition reti-
rée du Maroc à deux mois de
coup d'envoi du tournoi. Le
Royaume qui insistait sur le
report en raison «des risques
du Virus d'Ebola» sévissant
dans quelques pays de
l'Afrique de l'Ouest, n'a pas
convaincu l'instance diri-
geante du football qui a fait
confiance à la Guinée équa-
toriale dont sa sélection sur-
nommée Nzalang Nacional a
été disqualifiée en juillet
pour avoir aligné un joueur
non éligible.

Le «feuilleton» a donc pris
fin, avec l'annonce officielle
de la Confédération africaine
de football (CAF) d'attribuer
à ce petit pays d'Afrique cen-
trale de 28.000 km 2, bordé
par le Cameroun et le Gabon,
avec un plus de 700.000 ha-
bitants.

Le patron de la CAF Issa
Hayatou a rencontré ce ven-
dredi à Malabo le président
Teodoro Obiang Nguema, et
a réussi son pari de trouver
un pays pour «caser» la CAN-
2015 aux date arrêtées initia-
lement.

Le Maroc avait été écarté

mardi de l'organisation de la
CAN-2015, et exclu de la
compétition, pour avoir re-
fusé de la prendre en charge
aux dates prévues (17 jan-
vier-8 février).

Avant la Guinée équato-
riale, plusieurs pays ont été
sondés par la CAF pour orga-
niser le tournoi: l'Angola, le
Gabon, l'Egypte, le Nigeria,
l'Afrique du Sud ont refusé
«le cadeau empoisoné». En
revanche, le Qatar s'est mon-
tré «disponible» dans le cas
où il sera sollicité pour
contribuer à abriter le tour-
noi. Les «Lions de l'Atlas» ont
été ainsi remplacés par Gui-
née équatoriale en tant que
pays hôte de cette CAN-2015
qui se jouera dans 4 sites:
Malabo, Bata, Mongomo et
Ebebiyin. Le tirage au sort de

la phase finale sera effectué
le mercredi 3 décembre 2014
à Malabo.

Les Equato-guinéens sont-
ils réellement prêts ?

Si le Nuevo stadio de Ma-
labo (15.000 place) et le stade
national de Bata (35.000)
sont connus puisqu'ils
étaient retenus pour la CAN-
2012 conjointement organi-
sée par Guinée Equatoriale
et le Gabon, Estadio La Li-
bertad de Mongomo (4000
places) et le stade d'Ebebiyin
(5000), laissent planer
quelques interrogations sur
la justesse de la décision de
la CAF, dos au mur après le
désistement des Marocains.

«Je ne savais pas que la
Guinée avait 4 stades capa-
bles d'accueillir des matchs

de football de la CAN», a
réagi le sélectionneur fran-
çais du Congo Claude Leroy,
après l'annonce du pays hôte
de la CAN-2015. Toutefois, la
Guinée équatoriale dispose
d'une bonne infrastructure
hôtelière qui lui permet
d'accueillir dans de bonnes
conditions les 15 sélections
qui seront en course pour la
succession du Nigeria,
champion d'Afrique 2013.
Mais l'organisation d'une
compétition d'une telle en-
vergure en deux mois n'est
pas une mission facile. La
Guinée équatoriale a donc
du pain sur la planche d'ici
au 17 janvier 2015, date de
l'ouverture de la CAN-2015.
C'est la première fois depuis
la création de la CAN en 1957
qu'un pays se retire de l'or-
ganisation. Un antécédent
qui a tenu en haleine durant
plusieurs mois tous les ac-
teurs intéressés par le troi-
sième plus grand tournoi
footballistique après le Mon-
dial et la coupe d'Europe des
nations. Les éliminatoires de
la CAN-2015 touchent à leur
fin, avec seulement deux
journées à disputer, ce week-
end (vendredi et samedi) et
mercredi. Seuls l'Algérie et le
Cap-Vert ont assuré leur
qualification. 



L’attaquant international
monténégrin Stefan
Jovetic pourrait quitter
Manchester City cet hiver

et effectuer un retour en
Italie, un an et demi
après avoir quitté la

Fiorentina.
Selon Tuttosport, la

Juventus Turin, à la recherche
d’un attaquant pour le mercato
hivernal, songerait au
Mancunien, plus souvent sur le
banc que sur le terrain.

Annoncé avec
insistance dans le
viseur du Real
Madrid depuis
quelques jours,
David De Gea

aurait refusé
une nouvelle
prolongation
de contrat
avec
Manchester
United.
Les
dirigeants

mancuniens
auraient tenté

de convaincre
l’international espagnol

avec un nouveau bail de
cinq ans assorti d’une
rémunération
hebdomadaire de 151 000
€. De sources anglaises, le
portier des Red Devils,
sous contrat jusqu’en juin
2016, a refusé en bloc,
souhaitant désormais
rejoindre le Real Madrid au
plus vite…

DE GEA
REFUSE DE

PROLONGER

STURRIDGE
SUR LA VOIE DU RETOUR

Bonne nouvelle pour Liverpool et tous ses

supporters. Le club de la Mersey devrait

enregistrer bientôt le retour à la compétition

de son buteur, Daniel Sturridge. Ce dernier

était immobilisé depuis le mois d’aout dernier en

raison d’une blessure à la cuisse. Après avoir

rechuté à la mi-octobre, l’international

anglais semble avoir bien récupéré. Ce

mercredi, il a même pu effectuer l’intégralité

de la séance d’entrainement avec le reste de

ses partenaires. Brendan Rodgers devrait

normalement pouvoir l’aligner le 23

novembre prochain à l’occasion du match

face au Crystal Palace (12e journée de

Premier League). 

Las de cirer le banc de touche de Chelsea,
André Schürrle pourrait obtenir un bon de
sorti dès cet hiver, mais pourrait toutefois
rester en Premier League. A en croire les
informations de Metro.UK, l'international
Allemand serait dans le viseur de Liverpool.
Une offre de 31 millions d'euro serait même
déjà en préparation. Les Reds devront
toutefois faire avec la concurrence de
Tottenham, Dortmund et plusieurs clubs
espagnols. Les jours du milieu offensif de
24 ans semblent donc comptés du côté de
Chelsea. 

L’Angleterre s’en souvient en-
core comme si c’était hier. Ce
visage juvénile, les joues
quelque peu rougies et ce re-
gard perçant d’un gamin de
dix-sept ans qui effectue pour
la première fois, le 12 février
2003, ses débuts avec le maillot
de la sélection anglaise sur les
épaules. Un certain Wayne
Rooney qui n’est alors qu’une
promesse parmi tant d’autres
dans le pays. Depuis ce match
amical perdu face à l’Australie
(1-3), à Upton Park, plus d’une
décennie est passée. Et l’atta-
quant des Three Lions, au-
jourd’hui âgé vingt-neuf ans, a
vu son statut changer radicale-
ment. Autrefois espoir, il est
devenu capitaine, succédant
ainsi notamment aux illustres
Bryan Robson, Alan Shearer,
David Beckham ou encore Ste-
ven Gerrard. Pourtant, à
l’heure de fêter sa 100e sélec-
tion, «Wazza» continue de
nourrir les débats avec une
sempiternelle interrogation :

quelle place lui
donner dans
l’histoire de
l’équipe natio-
nale ? Depuis
qu’il a acquis le
rang d’international,
l’attaquant de Manchester
United peine à se départir de
cette question. Car d’aucuns
considèrent qu’il n’a jamais
confirmé l’incroyable poten-
tiel qu’il laissait entrevoir si
tôt. Plus jeune joueur à revêtir
le maillot anglais en 2003 (17
ans et 111 jours) - record battu
par Theo Walcott trois ans
plus tard -, Rooney
s’est rapidement im-
posé comme un élé-
ment incontournable
de sa sélection. Sans tou-
tefois la marquer de son
empreinte, en dépit de
cinq compétitions ma-
jeures disputées (Euro
2004 et 2012, Mondial
2006, 2010 et 2014).

Un peu moins de deux
mois après son arrivée à
Manchester United, Rada-
mel Falcao
peine à
convain-
cre. Ti-
tularisé
à seule-
ment trois
reprises en Premier
League, avec un seul
but à la clé, l'atta-
quant inquiéte-
rait toujours sur
le plan physique
après sa grave
blessure au genou
remontant à janvier.
A court de forme, il
n'a pas été aligné
ces dernières se-
maines par Louis
van Gaal, n'a pas
été retenu pour les
deux matches ami-

caux de
la Co-
lombie,

et
pour-

rait
être à
nou-
veau
trop
juste pour affron-
ter Arsenal le
week-end pro-

chain. Selon le Daily
Mirror, les dirigeants
des Red Devils ne se-
raient pour l'instant

pas très chauds à
l'idée de lever l'op-
tion d'achat dont ils
disposant sur le
joueur, seulement
prêté par Monaco. 

Incontournable à Manchester United depuis
plusieurs saisons, Wayne Rooney ne jouit pas
du même crédit en équipe nationale.
Pourtant capitaine, l’attaquant, qui
s’apprête à fêter sa 100e sélection, divise
l’Angleterre quant à son statut. 

LE BAYERN MUNICH
BAT SON RECORD

DE MAILLOTS VENDUS
«La saison dernière, on a vendu 1,3 mil-
lions de maillots, soit plus que tous les

autres clubs de Bundesliga réunis. C'est
un nouveau record», a déclaré le dirigeant

Andreas Jung à la chaîne allemande
Sport1, assurant qu'aucun club dans le

monde n'a autant vendu sur son «propre
marché national". Selon Jung, "aucun

joueur n'est particulièrement ciblé» par
les supporteurs cette saison, «ce qui

montre l'attractivité de l'équipe», a-t-il
ajouté dans des propos relayés par

Le Matin.  
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ROONEY
centenaire aux
pieds d’argile

SCHÜRRLE
À LIVERPOOL
DÈS JANVIER ? 

Jovetic proche
d’un retour

en Italie ?

Falcao renvoyé
à Monaco ?
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TAMAZIGHT
Ouverture du 9eme
salon du livre et du
multimédia amazighs
à Bouira

Le neuvième salon du livre et du multi-
média amazighs s’est ouvert, hier à la mai-
son de la culture Ali Zaâmoum de Bouira,
avec la participation de quelque 200 expo-
sants venus de plusieurs wilayas du pays, a-
t-on constaté.

Placée sous le signe, «Pour un renforce-
ment des dispositifs d’encouragement de
l’écriture en tamazight», cette manifesta-
tion livresque et culturelle, organisée par le
Haut-commissariat à l’Amazighité (HCA), a
été inaugurée en présence d’un public
nombreux, dont des écrivains, des éditeurs
ainsi que des enseignants et chercheurs en
tamazight.

Devant se poursuivre  jusqu’au 18 du
mois, ce salon , qui a connu une halte de
deux années, est marqué notamment par
l’exposition de onze titres de la collection
classique du HCA «Idles Negh (notre cul-
ture)» ainsi que de deux titres de la collec-
tion «Imenza negh» «Nos aînés». L’exposi-
tion renferme aussi une trentaine de ma-
nuscrits des Aurès et une quarantaine de
thèse de magistère et doctorat en Tama-
zight.

«Il s’agit de nouveautés littéraires éma-
nant d’auteurs de deux générations ap-
puyées par des actes de colloques organisés
en 2013 et 2014», a expliqué le secrétaire gé-
néral du HCA, M. El-Hachemi Assad, lors
d’un point de presse tenu en marge de cet
évènement auquel participent des expo-
sants, venus de Batna, de Ghardaïa, de Bou-
merdès, d’Alger, de Tizi-Ouzou, de Bechar
et de Bouira, selon  les organisateurs.

L’objectif de ce salon, qui se tient chaque
année à Bouira, est de promouvoir et déve-
lopper la langue et la culture amazighes à
travers le livre et le multimédia», a souligné
M. Assad.

Cette manifestation sera également mar-
quée par l’exposition de nouveautés dans
les domaines de la recherche linguistique,
littéraire et anthropologique, en partenariat
avec l’Office des publications universitaires
(OPU) et l’Office national des droits d’au-
teurs et droits voisins (ONDA).

Cette édition enregistre également la
participation du réseau «AWAL» des écri-
vains et chercheurs en tamazight des Aurès
qui vient d’être créé et que le HCA «soutient
et s’engage à accompagner dans toutes ses
activités en faveur de la langue amazigh», a
précisé M. Assad. La manifestation connaî-
tra également la présentation de six projets
multimédias soumis au HCA, dont un porte
sur la réalisation d’une application pour
Apple et Androïde d’initiation à la langue
amazigh, et un autre sur réalisation des
supports d’appropriation culturelle pour
enfants, selon le programme du salon.

Un effectif de 8000 personnes a été
formé pour la période 2010-2014, par le
Centre national des formations à l'environ-
nement (CNFE), a-t-on appris samedi
dans un communiqué du ministère de
l'Aménagement du territoire et de l'Envi-
ronnement (MATE). Les 8000 personnes
réparties dans 30 thématiques liées à la
protection de l'environnement ont été for-
mées dans le cadre de la mise en oeuvre
du plan d'action pour le renforcement des
capacités nationales en matière de gestion
environnementale. Les 260 sessions de
formation et de qualification au profit de
toutes les catégories de fonctionnaire du
MATE à différents niveaux, visent égale-
ment à «favoriser le développement et
l'émergence des compétences», a pré-
cisé la même source. Selon le ministère,
«les formations ont touché également
des partenaires et des acteurs clés de la

mise en oeuvre du plan d'action environ-
nemental», à l'instar des gestionnaires des
centres d'enfouissement technique, de la
police de l'urbanisme et de l'environne-
ment, de la gendarmerie nationale, des
magistrats et des agents communaux
chargés des questions environnemen-
tales. Dans la poursuite de son effort en
matière de formation, le MATE procèdera
dimanche au lancement du programme
de formation des inspecteurs de l'environ-
nement ainsi que la remise des diplômes
et des attestations pour le personnel du
secteur dont les agents ayant suivi un cy-
cle de formation dans les domaines de la
prévention des risques et de l'accueil.

Cette formation vise à «améliorer la
qualité du service public et ce, conformé-
ment aux orientations du Premier minis-
tre», Abdelmalek Sellal, selon la même
source. 

ENVIRONNEMENT
Un effectif de 8000 personnes
formés dans le domaine de la
protection de l'environnement 

Au moins 98 cas de diabétiques
présentant des gangrènes ont été ad-
mis durant les neuf premiers mois
de l'année 2014 à l’hôpital Hassani
Abdelkader, a-t-on appris du méde-
cin-chef d’endocrinologie de cet
établissement hospitalier.

Le service d’endocrinologie de
cet hôpital a enregistré, durant
cette période 599 cas admissions
dont 80 % de diabétiques, a indiqué
à l’APS Dr. Talha Kheira, à l'occasion
de la journée mondiale du diabète.

«Le médecin généraliste demeure l'acteur principal dans
la prévention du diabète», a-t-elle souligné, insistant sur la for-
mation continue des généralistes et la coordination entre ces

praticiens et les diabétologues.
La prévention s'articule notam-

ment autour de la sensibilisation
pour le dépistage précoce et l'édu-
cation sanitaire, a ajouté Dr.Talha
tout en mettant l'accent sur le
contrôle de l'hygiène de vie du dia-
bétique.

A ce sujet, la même source a
conseillé une alimentation équili-
brée et d’éviter l’excès de consom-
mation de produits «light».

Le nombre de personnes at-
teintes de diabète dans la wilaya de Sidi Bel-Abbes représente
7 % de la population, estimée à 650.000 habitants, selon les ser-
vices de la wilaya.

DIABÈTE À SIDI BEL-ABBES
98 cas de gangrènes admis en 2014
à l’hôpital Hassani Abdelkader

La «valorisation» des ressources
humaines tient une place

«privilégiée» dans la coopération
universitaire algéro-française, a

affirmé samedi à Alger, le
directeur de la Coopération et des

échanges universitaires au
ministère de l'Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique, Arezki Saidani.

«La valorisation des ressources hu-
maines tient une place privilégiée dans tous
les programmes de la coopération algéro-
française dans le domaine de l'enseigne-
ment supérieur, une coopération pertinente
et sérieuse que nous ambitionnons de dy-
namiser», a précisé M.Saidani, à l'ouverture
du «Forum de l'Enseignement supérieur»,
algéro-français.

Il s'agit de la seconde édition dudit Fo-
rum organisé par l'institut français d'Algé-
rie, le Lycée international Alexandre Dumas
ainsi que l'Ecole supérieure algérienne
des Affaires (ESAA), en partenariat avec d'au-
tres partenaires issus des deux pays.

Rappelant que plus de 10.000 cadres al-
gériens ont été formés jusqu'à aujourd’hui
en France, le représentant du ministère a
précisé que cette manifestation est de na-
ture à offrir «davantage de visibilité» aux étu-
diants algériens sur ce qui «se fait de
mieux» dans les établissements universi-
taire français.

Il a, en outre, relevé la «richesse» et la «di-

versité» de la coopération bilatérale dans ce
domaine et ce, selon «les priorités définies»
de part et d'autre, soulignant «l'intérêt» de
la formation universitaire car «engageant
les générations futures».

Le Conseiller de la Coopération et d'Ac-
tion culturelle à l'ambassade de France en
Algérie, Alexis Andres, a exprimé, de son
côté, le même souhait d»intensifier» cette
coopération, rappelant que son pays a
consacré l'enveloppe la plus importante à
l'Algérie pour sa coopération bilatérale en
matière d'enseignement supérieur et de re-
cherche.

Sur les 300.000 étudiants étrangers ac-
cueillis en France pour la nouvelle année
unviersitaire, 21.000 sont Algériens, a indi-
qué l'intervenant, faisant état de plus de 650
accords liant les deux partenaires dans le

domaine de la post-graduation.
«Ce forum est un moment fort de notre

coopération universitaire qui est tournée
vers l'offre d'études qui existe en France»,
a souligné M. Andres, informant de la pro-
grammation, durant les deux journées de
cette manifestation, de plusieurs confé-
rences sur les orientations et les études en
France, de même que d'autres sur les pro-
cédures liées aux inscriptions au Cam-
pus France.

Il y a lieu de préciser, enfin, que 16 éta-
blissements d'enseignement supérieur al-
gériens et 11 autres français, écoles, insti-
tuts et universités principalement, ani-
ment cette rencontre, à travers l'orientation
et l'information des étudiants intéressés
quant au choix des métiers et formations
souhaitées.

ALGÉRIE - FRANCE
La «valorisation» des ressources
humaines au centre de la coopération

algéro-française universitaire

Algérie Poste (AP) procédera dimanche à
l'émission d'un timbre poste, à l'effigie du feu
cheikh El Hadj Abdelkrim Dali, a indiqué samedi
un communiqué d'AP.

"En commémoration du centenaire de la
naissance du cheikh Abdelkrim Dali (1914-2014),
Algérie poste procédera dimanche à l'émission
d'un timbre poste à l'effigie du feu cheikh El Hadj
Abdelkrim Dali, avec une valeur faciale de 15,00
DA", a précisé la même source.

Natif de la wilaya de Tlemcen, cheikh Abdel-
krim Dali a été découvert par le valeureux cheikh
Abdeslam Bensari. Agé à peine de 14 ans, le
cheikh maîtrisait déjà le r'bab, le luth, la flûte et
le violon.

Son apport à la musique algérienne était la
conception d'un nouveau genre qui assemble en-
tre le style Ghernati de Tlemcen, son école d'ori-
gine et la Sanaâ d'Alger, son école d'adoption. Une
fusion qui a fait de feu cheikh Abdelkrim Dali un
maître incontesté.

La vente anticipée de l'émission philatélique
consacrée au regretté cheikh El Hadj Abdelkrim

Dali aura lieu dimanche et lundi dans les 48 re-
cettes principales des postes situées aux chefs lieux
de wilaya.

La vente générale aura lieu mardi dans tous les
bureaux de poste. Une enveloppe 1er jour à 7,00
Da affranchie à 15,00 Da sera également mise en
vente avec une oblitération 1er jour illustrée. 

APS

Emission d'un timbre-poste à l'effigie
du feu cheikh El Hadj Abdelkrim Dali


